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1  EUSAPA : Introduction  
          Martin Kudl§ļek 

 

 

 

1.1  Les activit®s physiques adapt®es 

 

Les activit®s physiques adapt®es (APA) sont une activit® de prestation de services  et 

un champ dô®tudes acad®miques qui encouragent lôacceptation des diff®rences individuelles, 

pr¹nent lôam®lioration des acc¯s ¨ un style de vie actif et sportif et promeuvent les syst¯mes 

dôam®lioration et de prestation de services innovants et coop®ratifs. Les activit®s physiques 

adapt®es incluent, mais ne sont pas limit®es ¨ lô®ducation physique, le sport, les loisirs et la 

r®®ducation des personnes handicap®es (EUFAPA, 2006). Lô®ducation physique adapt®e est 

une discipline scolaire relativement r®cente. Dôun autre c¹t®, on retrouve des traces de cette 

discipline jusquôen 3000 av. J.-C. Les anciens Chinois croyaient en lôimportance dôun corps 

sain et ont d®velopp® tr¯s t¹t des exercices destin®s ¨ am®liorer la sant®. Ce furent les formes 

int®rieures du  Kung fu, Taichi et Chikung. La plupart des livres consacr®s ¨ lô®ducation 

physique adapt®e ®voquent ses racines en Europe et reconnaissent la gymnastique su®doise 

comme pr®curseur de lô®ducation physique adapt®e. Per Henrik Ling (1776ï1839) est le 

fondateur de la gymnastique su®doise. Son approche de la gymnastique ®tait plus 

callisth®nique que gymnastique. Ling d®couvrit les effets b®n®fiques de lôexercice quand ils 

lôaid¯rent ¨ gu®rir son bras fragile.  

  

Certains lecteurs sont familiers des termes Adapted Physical Education, qui sont les termes 

les plus couramment aux USA et utilis®s pour d®signer la discipline, les m®tiers et la 

prestation de services. Ils englobent principalement la formation directe des ®tudiants aux 

besoins ®ducatifs sp®cifiques (BES) et fournissent un support aux professeurs dô®ducation 

physique. Les responsables francophones du Canada et de la Belgique, qui fond¯rent en 1973 

la F®d®ration Internationale pour les Activit®s Physiques Adapt®es (IFAPA - International 

Federation of Adapted Physical Activity), avaient une vision plus large qui incluait plusieurs 

professions, dôautres groupes dô©ge et dôautres prestations de services. Lôobjectif original de 

lôIFAPA ®tait ñde d®finir un champ dôapplication global pour les professionnels qui utilisaient 

lôactivit® physique adapt®e dans les domaines de lôinstruction, des loisirs, de la r®habilitation 

et de la rechercheò. 

Dans les ann®es 1970, on pensait bien comprendre les concepts dôadaptable et dôadapt® en 

fran­ais, anglais et autres langues romanes. Les techniques dôactivit®s adapt®es, formation, 

programmes et services ®taient d®crits dans des documents aux titres tels quô®ducation 

physique corrective, sport correctif, EPA, th®rapie par le sport et sport pour les personnes 

handicap®es. Dans des pays tels que lôAllemagne, la R®publique tch¯que ou le Japon, ces 

terminologies furent d®riv®es dôautres racines et des strat®gies dôadaptation utilis®es, bien que 

le terme adapt®  ne soit pas toujours bien compris (Hutzler & Sherrill, p. 3). 

Hutzler et Sherrill (2007) propos¯rent dôutiliser le cadre de travail conceptuel de la CIF 2001, 

d®velopp® par lôOrganisation Mondiale de la Sant®, et donn¯rent dans cet article un exemple 

dôimplantation du contexte de lôAPA et sa terminologie dans la CIF 2001 (Table 1). 
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Table 1  Exemples sp®cifiques de pratiques APA selon les cat®gories relatives ¨ la CIF 

du plan APA 
 

Cat®gorie  
de la CIF 

Signification 
pour le 
participant 

Pratiques APA Prestataire de soins, 
niveau; accent donn® 

Exemples 
d'objectifs 
d'activit® 

Structure 
anatomique 

ątre en bonne 
condition 
physique et de 
belle 
apparence 
 

Pr®venir les 
d®t®riorations, 
am®liorer ou 
perfectionner 

Sp®cialiste en APA; accent 
mis sur la r®adaptation 
(perspective europ®enne) 
 

Perdre du poids, 
®quilibrer la 
posture, 
augmenter la 
densit® osseuse 

Fonctions 
organiques 

ątre en 
mesure de 
performer 

Pr®venir les 
d®t®riorations, 
d®velopper et 
am®liorer 

Sp®cialiste en APA; accent 
mis sur la r®adaptation 
(perspective europ®enne). 
Aux £tats-Unis, cet objectif 
est r®alis® par un moniteur 
de fitness 
 

Restaurer 
l'amplitude des 
mouvements, 
accroitre la force, 
perdre du poids 
 

Ex®cution 
d'une activit® 
ou d'une t©che 
li®e ¨ l'activit® 
physique 

Effectuer des 
t©ches 
pertinentes 

Apprendre, 
exercer, 
entra´ner 

Sp®cialiste en APA,  
enseignant EP 
g®n®ral/moniteur/entra´neur 
poss®dant des 
connaissances 
suppl®mentaires en APA; 
l'accent est mis sur 
l'®ducation, les loisirs et le 
sport 
 

Atteindre le ballon, 
r®aliser 10 
longueurs en 
natation, maintenir 
une position, 
traverser la rue, 
monter dans un 
autobus 

Participation ¨ 
une activit® 
physique pour 
le plaisir 

ątre accept® 
comme partie 
int®grante d'un 
groupe de 
r®f®rence 

Enseigner, 
r®fl®chir, 
autoriser 

Sp®cialiste 
en APA travaillant en 
collaboration avec un 
enseignant/un travailleur 
social/un psychologue/une 
personne significative de 
l'entourage du client; 
lóaccent est mis sur 
l'®ducation et les loisirs 
 

Participer ¨ des 
jeux de ballon, 
s'affirmer, °tre 
accept® par ses 
pairs, devenir un 
leader 

£limination 
des barri¯res ¨ 
l'atteinte de 
l'objectif 

Absence de 
restriction ou 
d'obstacle ¨ la 
participation 
(®quit®) 

Pratiques APA Praticien en APA ¨ tous les 
niveaux avec un travailleur 
social, un intervenant 
communautaire b®n®vole; 
lóaccent est mis sur les 
loisirs et le sport 
 

Changer les 
attitudes, ®tablir 
des r¯gles, utiliser 
la loi et l'action 
affirmative 

 

 
 

1.2  Lôactivit® physique adapt®e en Europe 
 

Au niveau europ®en, le domaine de lôActivit® physique adapt®e est principalement encourag®  

par la F®d®ration europ®enne pour les Activit®s physiques adapt®es, dont les r®unions ont 

commenc® dans les ann®es 1980, lorsque fut organis® par le Dr. Jean-Claude DePotter, ¨ 

lôUniversit® libre de Bruxelles (Belgique), le premier congr¯s europ®en qui devait cr®er la 

branche europ®enne de la F®d®ration internationale (IFAPA). Le Dr DePotter devint alors le 
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pr®sident de lôIFAPA (1987-1991) et un tr¯s actif collaborateur du d®veloppement des 

programmes dô®tudes (EMDAPA et DEUAPA). Dans les ann®es qui suivront, les pr®sidents 

europ®ens de lôAssociation europ®enne pour la Recherche dans le domaine des activit®s 

physiques adapt®es (EARAPA) ont ®t® : le Dr. Gudrun Doll-Tepper, Universit® libre de 

Berlin, Allemagne (1987-1993), le Dr. Herman Van Coppenolle, K.U. Louvain, Belgique 

(1993-2002), le Dr. Maria Dinold, Universit® de Vienne, Autriche (2002-2006), le Dr. Jean-

Claude DePotter (2006-2010, nouvelle d®nomination : F®d®ration europ®enne pour lôactivit® 

physique adapt®e ï EUFAPA) et aujourdôhui le Dr. Martin Kudl§ļek, de lôUniversit® PalackĨ 

dôOlomouc, R®publique tch¯que.  

 

LôEUFAPA est une organisation europ®enne en charge de la promotion et de la diffusion des 

essais, r®sultats et d®couvertes effectu®s dans le domaine des activit®s physiques adapt®es et 

des sciences du sport, ainsi que leur application pratique pour le b®n®fice des individus tout au 

long de leur vie. Les objectifs principaux de lôEUFAPA sont : (a) encourager la coop®ration 

europ®enne dans le domaine des activit®s physiques au b®n®fice des individus de toute 

cat®gorie et capacit®, (b) promouvoir, stimuler et coordonner les recherches scientifiques et 

exp®riences men®es dans le domaine des activit®s physiques adapt®es (APA) ¨ travers 

lôEurope et encourager la mise en place des r®sultats de ces recherches dans les diff®rents 

domaines dôactivit®s professionnelles concern®es tels que lô®ducation, lôadaptation, 

lôinsertion, lôassistance, les temps libres, les activit®s de loisirs et la r®®ducation et (c) mettre ¨ 

disposition de toutes les organisations et institutions nationales et internationales int®ress®es 

les connaissances scientifiques acquises sur lôActivit® physique adapt®e et les exp®riences 

pratiques r®alis®es. 

LôEUFAPA publie ®galement les r®sultats des d®couvertes scientifiques dans la discipline des 

APA dans le Journal europ®en pour lôactivit® physique adapt®e (EUJAPA) et le Congr¯s  

europ®en (EUCAPA). LôEUJAPA est une publication internationale et multidisciplinaire cr®®e 

pour diffuser, partager et stimuler les investigations th®oriques relatives ¨ lôactivit® physique 

des personnes aux besoins sp®cifiques. Les articles paraissant dans EUJAPA sont le reflet de 

la nature interdisciplinaire de cette discipline th®orique quôest lôAPA, variante de lô®ducation 

physique en passant par le sport, les loisirs, la r®®ducation, la danse, la m®decine sportive ou 

la m®decine de sant®. Ce journal multidisciplinaire fournit les plus r®cents articles th®oriques  

dans le domaine des activit®s physiques des populations sp®cifiques. Les parutions r®guli¯res 

incluent des r®sultats dô®tudes qualitatives et quantitatives, des ®tudes de cas, des articles de 

revue, des points de vue, des guides m®thodologiques et un commentaire ®ditorial.  

Les conf®rences europ®ennes (EUCAPA) se sont d®roul®es dans les villes suivantes : 

1993 Louvain (Belgique)  

1995 Louvain (Belgique)  

1998 Thessaloniki (Gr¯ce)  

2001 Vienne (Autriche)  

2002 Amiens (France)  

2004 Dortmund (Allemagne)  

2006 Olomouc (R®publique tch¯que)  

2008 Turin (Italie)  

2010 Jyvªskylª (Finlande) 

Pr®vue en 2012 : Killarney (Irlande) 
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De nombreuses organisations en Europe ou au niveau national ont des activit®s centr®es sur le 

sport ou lô®ducation physique des personnes handicap®es. Les plus influentes sont le Comit® 

international paralympique, le Comit® europ®en paralympique, Special Olympics 

International, IWAS, CP-ISRA, INAS-FID et IBSA. Nombre de ces organisations ou de leurs 

membres nationaux jouent un r¹le important dans la prestation de services et la formation de 

professionnels. Côest pourquoi il existe de nombreuses initiatives dans le domaine de lôAPA, 

bien que beaucoup dôentre elles soient identifi®es par des termes diff®rents dôAPA. 

N®anmoins, notre connaissance de lô®tat des professionnels en APA en Europe reste tr¯s 

limit®e et souvent d®pass®e (¨ relier aux d®veloppements relativement rapides de la l®gislation 

et de lôinsertion sociale des personnes handicap®es en Europe). Une vue plus pr®cise de la 

situation des APA dans les trois domaines : (a) Education physique adapt®e, (b) APA et 

r®®ducation et (c) APA dans les sports sera apport®e dans les chapitres suivants. 

 
 

1.3  Les normes europ®ennes relatives aux activit®s physiques adapt®es 
 

Il a ®t® d®montr® que le sport et plus g®n®ralement lôactivit® physique pouvait conduire 

¨ la r®®ducation des personnes atteintes de handicaps acquis ou cong®nitaux. En tant que 

paradigme social, elles doivent affronter de nouveaux challenges car lôattitude envers les 

personnes handicap®es change. Toutes les soci®t®s d®velopp®es devraient mettre en place des 

services et r®seaux dôassistance qui devraient agir pour une meilleure acceptation, 

participation et implication des personnes handicap®es. Ces changements ne devraient pas °tre 

uniquement que des ñsuggestions ®critesò mais un ensemble dôinitiatives r®elles. La formation 

des professionnels de lô®ducation, des loisirs et des sports dans les domaines de la 

discrimination et de lôinclusion devrait °tre une priorit® dans tous les ®tats de lôUnion 

europ®enne car la pr®sence de professionnels comp®tents (par ex. enseignants, entra´neurs, 

physioth®rapeutes, é) est une des cl®s de lôinsertion (Charte europ®enne du sport pour les 

personnes handicap®es, 2001). Afin de le garantir, il devrait exister de claires exigences 

relatives aux comp®tences que tous sp®cialistes de ce domaine devraient acqu®rir ainsi que le 

recensement des comp®tences qui devraient °tre transf®r®es aux g®n®ralistes de lôEP, des 

sports et des loisirs. Ce projet est initi® par la F®d®ration europ®enne des Activit®s physiques 

adapt®es, dont lôobjectif, parmi dôautres, est ñdôencourager la coop®ration europ®enne dans le 

domaine des activit®s physiques au b®n®fice de tous les individus de toutes aptitudesò. 

Dôapr¯s les ®tudes publi®es, les professeurs dô®ducation physique ne r®ussissent toujours pas ¨ 

inclure les enfants handicap®s dans les s®ances dô®ducation physique g®n®rale et le niveau de 

la pratique sportive est significativement plus bas pour les personnes handicap®es que pour la  

majorit® des individus.  

 

Notre projet a pour but de contribuer ¨ une meilleure insertion sociale en ®tablissant 

des standards pour les personnels de formation qui seront responsables de lôinsertion dans les 

domaines des activit®s physiques. Conform®ment ¨ la recommandation des ministres de 

lô®ducation de lôUnion europ®enne en date du 30.4.2003 (Rec. nÁ1 Am®lioration de 

lô®ducation physique des enfants, y compris des enfants handicap®s), les objectifs de ce projet 

sont : (a) d®crire les comp®tences professionnelles dans les trois secteurs de lôActivit® 

physique adapt®e : 

(1) Lô®ducation physique adapt®e dans les ®coles,  

(2) APA dans le sport et  

(3) APA dans la r®®ducation, (b) identifier les besoins dans chaque secteur de lôAPA dans 

tous les ®tats partenaires et (c) d®finir les standards acad®miques (comp®tences sp®cifiques au 

domaine et r®sultats ®ducatifs) dans les trois secteurs de lôAPA. Ce rapport est lôun des 
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r®sultats majeurs de ce projet et pr®sente une structuration th®orique des comp®tences 

professionnelles dont ont besoin tous les acteurs du domaine de lôAPA. Ce rapport est scind® 

en deux parties. La premi¯re partie, CADRE DE TRAVAIL EUSAPA, pr®sente les trois 

secteurs de lôActivit® physique adapt®e et une carte fonctionnelle des connaissances et 

comp®tences pour chacun de ces secteurs. La seconde partie de ce rapport est consacr®e aux 

EXEMPLES DE BONNES PRATIQUES EN APA. Ces exemples sont pr®sent®s s®par®ment 

pour les trois secteurs et accompagn®s par un DVD.  
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2  LôEDUCATION PHYSIQUE ADAPTEE DANS LES 

ECOLES  
(Martin Kudl§ļek et Aija Klavina) 

 

 

2.1  Education en Europe des ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®cifiques  

 

Lô®ducation des ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®cifiques (BES) a connu dôimportants 

changements en Europe ces vingt derni¯res ann®es et la situation dans les diff®rents ®tats 

europ®ens est sensiblement diff®rente. Lô®ducation des ®l¯ves avec BES est r®gie par les lois 

relatives ¨ lô®ducation publique qui d®finissent les besoins ®ducatifs sp®cifiques (BES), la 

formation appropri®e et les services dôassistance. Nous verrons ci-apr¯s les diff®rences dans 

les services pour les enfants avec BES et lô®ducation physique adapt®e (EPA) entre les ®tats 

s®lectionn®s partenaires du projet. Les informations actualis®es concernant le domaine de 

lôEPA et des services dôassistance dans les ®tats europ®ens sont disponibles sur le site de 

lôEUFAPA,  www.eufapa.eu. 

 

Belgique 

Dans la l®gislation belge, lô®ducation sp®cialis®e est r®serv®e aux enfants et adolescents sur la 

base de diff®rents crit¯res multidisciplinaires. Une ®ducation sp®cialis®e est donn®e aux ®l¯ves 

dont les besoins sont de m°me type, leurs besoins ®tant d®finis en termes dôhandicap principal 

commun ¨ lôun des huit groupes. LôEPA nôest pas explicitement mentionn®e dans la 

l®gislation belge. La pr®paration des professionnels en liaison avec lôAPA est d®livr®e par 

lôUniversit® catholique de Louvain.  

 

Finlande  

En Finlande, les ®l¯ves b®n®ficient dôune ®ducation sp®cialis®e quand leurs possibilit®s de 

croissance, d®veloppement ou apprentissage sont diminu®es pour cause dôhandicap, de 

maladie ou abaissement du rang social. Les ®l¯ves qui ont besoin dôassistance psychologique 

ou sociale ou pr®sentent des risques dans ces domaines ont le droit de recevoir une aide 

pendant leur formation. Les ®l¯ves qui pr®sentent des difficult®s mineures dôapprentissage ont 

le droit de b®n®ficier, en parall¯le avec leur ®ducation principale, dôune ®ducation pour 

besoins sp®cifiques ¨ temps partiel. Si un ®l¯ve, ¨ cause de son handicap, maladie, retard de 

d®veloppement, d®sordre ®motionnel ou autre raison ne peut °tre incorpor® dans le syst¯me 

®ducatif principal, il peut alors b®n®ficier dôune ®ducation pour besoins sp®cifiques.  Cette 

®ducation sp®cialis®e est dispens®e principalement en parall¯le ¨ lô®ducation principale ou 

dans des classes sp®ciales ou dans dôautres locaux appropri®s. Lô®ducation physique adapt®e 

peut °tre dispens®e par les enseignants en fonction de lô©ge des ®l¯ves 

(garderie/classe/®ducation sp®cialis®e/®ducation de base/professeurs dôEP/enseignants 

APA/etc.). La pr®paration des enseignants dôAPA est dispens®e dans de nombreuses 

institutions (par ex. lôUniversit® de  Jyvªskylª ou lôUniversit® Haaga-Helia des sciences 

appliqu®es ¨ Vierumªki). 

 

France 

Il nôy a pas en France de terme d®fini pour caract®riser lôensemble des enfants qui b®n®ficient 

de mesures sp®ciales d®finies sur la base des besoins ®ducatifs sp®cifiques. Les termes utilis®s 

http://www.eufapa.eu/
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(enfants handicap®s, enfants inadapt®s) sont tr¯s sp®cifiques, refl¯tent diff®rentes  

connotations et sont parfois li®s ¨ des situations historiques. Selon  la loi nÁ 2005-102 du 11 

f®vrier 2005 pour "l'®galit® des droits et des chances, la participation et la citoyennet® des 

personnes handicap®es", un handicap est constitu® par toute limitation d'activit® ou restriction 

de participation ¨ la vie en soci®t® subie dans son environnement par une personne en raison 

d'une alt®ration substantielle, durable ou d®finitive d'une ou plusieurs fonctions physiques, 

sensorielles, mentales, cognitives ou psychiques, d'un polyhandicap ou d'un trouble de sant® 

invalidant.  Les professionnels de lôAPA en France ont un avantage sur leurs coll¯gues des 

autres ®tats europ®ens car lôAPA est explicitement mentionn®e dans la loi. Lôarticle L.212-1 

du Code du Sport, D®cret en date du 12/10/2006 publi® au Journal officiel nÁ 259 du 

08/11/2006, texte nÁ21) par le Ministre de la Sant®, de la Jeunesse, des Sports et de la Vie 

associative ®nonce : Seuls les professionnels dipl¹m®s en APA peuvent animer ou encadrer 

des s®ances dôactivit® physique dans le but de maintenir la sant®, r®habiliter ou int®grer les 

personnes atteintes dôun handicap moteur ou psychologique, ¨ lôexception du domaine des 

sports. Les ®tudes dôAPA sont propos®es dans de nombreux ®tablissements fran­ais.  

 

I rlande 

En Irlande, les "besoins ®ducatifs sp®cifiques" sont d®finis en relation ¨ la personne comme 

®tant une limitation de la capacit® de cette personne ¨ participer et b®n®ficier du syst¯me 

dôenseignement, limitation caus®e par un handicap permanent physique, sensoriel, de sant® 

mentale ou dôapprentissage ou toute autre condition qui fait que cette personne apprend 

diff®remment dôune autre personne sans cette condition.  Lô®ducation physique adapt®e nôest 

pas explicitement mentionn®e, mais lôacte officiel sur les Besoins ®ducatifs sp®cifiques paru 

en 2004 (EPSEN), qui d®finit les services dôassistance ¨ lôinsertion, devrait ®galement °tre 

appliqu® en y incluant lôassistance en EP. Les services concern®s pourraient °tre : (a) 

Fonctionnaire du programme dôinsertion ï Cycle Junior EP, (b) Association irlandaise 

dô®ducation physique, (c) Programme dôassistance aux ®tudes primaires ou (d) Services 

dôassistance ¨ lô®ducation sp®cialis®e. Lôenseignement des APA ou ses modules est dispens® 

par de nombreuses organisations, lôInstitut de technologie de Tralee ®tant lôacteur principal 

dans de nombreux projets nationaux et internationaux relatifs aux APA (par ex. R®insertion 

des fonctionnaires handicap®s).    

 

Portugal 

Au Portugal, les ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®cialis®s sont class®s comme enfants et les 

jeunes gens b®n®ficient dôune ®ducation sp®cialis®e car ils rencontrent des difficult®s dans 

leur processus dôapprentissage, en tenant compte de lôinteraction entre les facteurs associ®s et 

les limitations rencontr®es dans leur fonctionnement (DGIDC : Direc­«o-Geral de Inova­«o e 

de Desenvolvimento Curricular - Direction de lôInnovation et du D®veloppement curriculaire, 

Minist¯re de lôEducation). Lô®ducation physique adapt®e EPA nôest pas explicitement 

mentionn®e dans la loi mais les textes de loi incluent des d®clarations au sujet des domaines 

o½ des besoins sp®cifiques ont ®t® identifi®s et n®cessitent diff®rents types dôassistance 

sp®cialis®e. Lô®ducation physique est lôun de ces domaines, sans n®anmoins °tre class® en tant 

que APA/EPA. Les professionnels qui travaillent quotidiennement aupr¯s dôenfants aux 

besoins sp®cifiques en EP (APA/EPA) sont des professeurs dôEP. Parmi eux figurent des 

enseignants ayant suivi une formation compl®mentaire en APA (¨ un niveau premier cycle ou 

postuniversitaire) dispens®e par exemple ¨ lôUniversit® de  Coimbra. 

 

Lettonie 

En Lettonie, lôexpression ñbesoins sp®cifiquesò est attribu®e aux enfants atteints dôun 

handicap reconnu et inclus dans la liste d®velopp®e par le Minist¯re letton de lô®ducation et 
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des sciences (LMES) : (1) d®ficience visuelle, (2) d®ficience auditive, (3) handicap 

dôapprentissage, (4) arri®ration mentale l®g¯re et mod®r®e, (5) probl¯mes de langage, (6) 

affections chroniques telles que diab¯te, asthme, etc. (7) probl¯mes physiques et (8) affections 

psycho-neurologiques (R¯glement Nr.542, LMES, 2003). Lô®ducation physique adapt®e nôest 

pas explicitement mentionn®e dans les textes de loi. Lôobtention par lôenseignant dôun 

dipl¹me dôun programme dô®tudes sup®rieures dans la mati¯re enseign®e (par ex. ®ducation 

sportive) est n®cessaire au personnel p®dagogique dans le cadre de lôenseignement. 

Lôenseignant en EPA nôest pas inclus dans la liste des professions du domaine de lô®ducation 

et son adaptation ¨ lô®ducation sportive nôest pas explicitement mentionn®e. Lô®ducation 

physique adapt®e est enseign®e en tant que mati¯re faisant partie des ®tudes dôEP et 

physioth®rapie ¨ lôAcad®mie dô®ducation sportive de Lettonie ¨ Riga. 

 

Pologne 

En Pologne, les besoins dô®ducation sp®cialis®e (BES) concernent les enfants et adolescents 

pr®sentant un handicap de d®veloppement qui n®cessite une organisation particuli¯re du 

travail, dôautres m®thodes de travail et des ®quipements sp®ciaux. Cette organisation peut °tre 

implant®e dans les ®coles g®n®rales ou int®gr®e dans les ®coles/classes ou faire lôobjet 

dô®coles/classes sp®cialis®es. Lô®ducation sp®cialis®e concerne les groupes dô®l¯ves aux 

besoins ®ducatifs sp®cialis®s suivants : handicap mental l®ger, handicap mental mod®r® et 

lourd, handicap mental profond, d®ficience auditive, d®ficience visuelle, handicap physique, 

affection chronique, probl¯me psychiatrique, polyhandicap®, autisme, probl¯me social et 

comportemental, d®sordre du langage et probl¯me de communication. Les besoins ®ducatifs 

sp®cifiques sont r®glement®s par la Loi sur lôenseignement scolaire du 7 Septembre 1991 et 

ses diff®rents amendements ainsi que par une r®solution du Ministre de lô®ducation nationale 

relative aux besoins ®ducatifs sp®ciaux. Tous les ®coliers aux BES re­oivent une assistance 

gratuite du Centre dôassistance psychologique et ®ducative sur la base du volontariat. Les 

r®sultats des ®valuations psychologiques, p®dagogiques et m®dicales servent de base au 

classement des ®coliers dans le mod¯le ®ducatif le plus appropri® (®coles g®n®rales, ®coles 

dôint®gration, ®coles sp®cialis®es), bien que la d®cision finale appartienne aux parents. Il 

nôexiste pas dôinformation relative ¨ lôEPA. N®anmoins, le syst¯me dôenseignement polonais 

a cr®® un dispositif d®nomm® Syst¯me ®ducatif sp®cialis® (ACT relatif au syst¯me 

dô®ducation, 7/9/1991).  Les professeurs dôEP sp®cialis®e devraient participer en formation 

continue ¨ des cours sp®ciaux destin®s ¨ d®velopper leur propre comp®tence. 

 

 

 

2.2  Etat de lô®ducation physique inclusive en Europe  

Un nombre croissant dô®l¯ves handicap®s int®grant le cursus de lôenseignement g®n®ral a pour 

r®sultat une situation o½ de plus en plus de professeurs dô®ducation physique doivent affronter 

la r®alit® de lôenseignement de ces ®l¯ves au milieu des autres enfants. Dans la plupart des 

cas, les enseignants ne d®cident pas dôaccueillir un ®l¯ve handicap® dans leur classe mais 

peuvent d®cider dans quelles proportions ils tiendront compte de cet ®l¯ve (Lienert et al., 

2001). Selon Sherrill (1998, p. 107), ñLa pratique consistant ¨ affecter ¨ peu pr¯s tout le 

monde aux cours r®guliers dô®ducation physique et postuler que les enseignants prendront 

lôinitiative dôadapter leur le­on est largement r®pandue.ò  

Par le pass®, le fait dô®duquer ensemble les enfants a ®t® diff®remment d®nomm®, en partant 

de courant dominant, modifi® en int®gration et arrivant finalement au terme actuel 

dôINCLUSION. Lôinclusion signifie la fourniture ¨ lô®l¯ve de toute lôaide et du support 
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n®cessaires ¨ sa r®ussite. Lôinclusion signifie que lô®l¯ve handicap® fait partie de la classe et 

nôest pas un outsider. Lô®l¯ve est alors int®gr® dans toutes les activit®s et les activit®s sont 

adapt®es de fa­on ¨ assurer sa participation. Le terme ñinclusionò est ¨ peu pr¯s 

universellement reconnu dans sa forme anglaise mais dôautres termes sont encore parfois 

utilis®s (par ex. int®gration). R®cemment, Block et Obrusn²kov§ (2007) ainsi que OËBrien, 

Kudl§ļek et Howe (2009) ont pr®sent® des synth¯ses g®n®rales des ®tudes r®alis®es sur 

lô®ducation physique inclusive et ont critiqu® le nombre limit® et la qualit® des ®tudes 

publi®es. Comprendre la nature de lôinclusion et des services d®livr®s par lô®ducation 

physique adapt®e est primordial pour am®liorer lô®ducation physique des ®l¯ves avec BES. 

Lienert et al. (2001) se sont concentr®s sur leurs exp®riences et perceptions dô®ducateurs 

physiques aux USA et en Allemagne.  Les enseignants ont quelques craintes personnelles 

concernant les doutes et probl¯mes des demandes de tous les jours et leur comp®tence ¨ 

r®soudre ces demandes. Au niveau manag®rial, les craintes des enseignants concernent le 

manque de ressources, des classes trop surcharg®es et des installations inadapt®es. Il est 

®galement reconnu que lôenseignement est bien plus difficile dans le cadre de lôinclusion. 

Enfin, les enseignants mentionnent les probl¯mes de collaboration avec les autres 

professionnels et personnels dôassistance dans lôaide et la formation de groupe. Morley, 

Bailey, Tan et Cooke (2005) ont montr® que les enseignants ®taient concern®s par lôabsence 

de services dôassistance et de formation ainsi que par les probl¯mes dôaccessibilit® ¨ leur 

environnement. Fitzgerald (2005) montra ®galement les diff®rences existant entre les 

politiques dô®ducation inclusive et la r®alit® dôun jour de classe.  Herold et Dandolo (2009) 

ont fait ressortir le besoin dôam®liorer la formation initiale des enseignants afin dôaborder plus 

efficacement lô®ducation physique inclusive et ont montr® les limites des programmes 

britanniques dôenseignement de lô®ducation physique comme cadre de travail pour lôinclusion. 

En apprendre plus sur les pr®occupations des enseignants, leur point de vue et leur exp®rience 

dans le domaine de lô®ducation physique inclusive peut aider les d®cideurs europ®ens et 

nationaux ¨ ®clairer leur politique et ®laborer leurs d®cisions en mati¯re de r¯gles scolaires et 

recommandations en mati¯re de programmes dôenseignement. Les enseignants pourraient 

enfin sentir que leur voix a ®t® entendue et que cette information sera utilis®e dans les 

programmes de formation des enseignants. Aujourdôhui, la plupart des enseignants se sentent 

incomp®tents pour enseigner lô®ducation physique inclusive ¨ des ®l¯ves avec BES et, dans la 

plupart des cas, on note lôabsence (ou le manque) des services dôassistance et de ressources 

qui faciliteraient lôinclusion en ®ducation physique.  

Côest pourquoi les changements suivants devraient °tre effectu®s afin de conjuguer politiques 

®ducatives et strat®gies dôinsertion sociale avec la r®alit® quotidienne de lôinclusion/exclusion 

des ®l¯ves aux BES dans les cours dô®ducation physique ¨ lô®cole :   

(a) Tous les enseignants dô®ducation physique devraient recevoir une formation 
appropri®e, qui leur permettrait dôenseigner aux ®l¯ves avec BES dans un cadre 

dôinclusion. Les mod¯les propos®s dôune telle formation figurent sur le site Internet du 

projet EIPET (European inclusive physical education training - Formation 

europ®enne ¨ lô®ducation physique inclusive (www.eipet.eu)).  

(b) Tous les enseignants dô®ducation physique exer­ant dans des ®coles sp®cialis®es 

ou institutions devraient recevoir une formation appropri®e. Bien que lôinclusion 

des ®l¯ves avec BES soit le meilleur mode dôenseignement, il reste encore un nombre 

significatif dô®coles sp®cialis®es et les ®tats devraient sôassurer que lô®ducation 

physique fait partie des mati¯res enseign®es et que cette mati¯re est enseign®e par des 

professionnels qualifi®s.  

http://www.eipet.eu/


 

15 

 

(c) Les conseillers en ®ducation physique adapt®e devraient °tre utilis®s dans tous les 

®tats de lôUnion de fa­on ¨ apporter aux professeurs dô®ducation physique lôaide 

appropri®e en EP inclusive. Ces professionnels pourraient ®galement travailler une 

partie de leur temps en tant que professeur dôEP dans des ®coles ou classes 

sp®cialis®es et lôautre partie en tant que conseillers EPA. Le cadre des comp®tences 

n®cessaires pour devenir un professionnel qualifi® de lôEPA est lôun des r®sultats 

importants de ce projet (Appendices 1 et 2). Lôenseignement de lô®ducation physique 

adapt®e b©tit son cadre de comp®tences adapt® ¨ lôEPA sur les bases professionnelles 

de lôenseignement de lôEP et des programmes de formation dôenseignement sp®cialis®. 

(d) Une aide appropri®e ¨ lôenseignement de lôEP aux ®l¯ves avec BES devraient 

®galement inclure : (i) des "entra´neurs" para-professionnels (assistants 

dôenseignement), (ii) des programmes de tutorat entre pairs, (iii) des ®quipements 

adapt®s et (iv) lôaide des services sportifs de la communaut® ou pour handicap®s.  

 

 

2.3  Comp®tences des professeurs dô®ducation physique  
 

Dans la plupart des ®tats europ®ens lô®ducation physique est une mati¯re obligatoire de 

lôenseignement. Les diff®rences entre pays sont la quantit® dôheures allou®es ¨ lôenseignement 

de lôEP dans les ®tats de lôUnion, la d®marche vis- -̈vis du programme dôenseignement et les 

conditions de la pr®paration au m®tier de professeur dôEP. Dans le domaine de lôEP, un 

important projet europ®en d®nomm® AEHESIS (Aligning et European Higher Education 

Structure In Sport Science) avait pour objectif dôaligner les pr®parations professionnelles et 

d®velopper un  cadre europ®en des qualifications dans le domaine de lôenseignement de 

lô®ducation physique et de lô®tude des sports. Nous pensons fortement que lôEQF dans le 

domaine de lô®ducation physique adapt®e devrait °tre organis® sur les bases de lôEQF de 

lô®ducation physique et nous pr®sentons ici les r®sultats principaux du projet AEHESIS dans 

le domaine de lô®ducation physique. Le texte pr®sent® est un condens® de la publication 

Implantation du processus de Bologne et d®veloppement dôun programme 

dôenseignement mod¯le dans la formation des professeurs dô®ducation physique par Ken 

Hardman, Gilles Klein, Gºran Patriksson, Anton²n RychteckĨ & Francisco, Carreiro da 

Costa (pp. 75-77), qui recense les r®sultats du projet AEHESIS relatifs aux connaissances et 

comp®tences n®cessaires aux enseignants dôEP europ®ens.  

 

R®sultats des programmes dô®tudes (Connaissances) 

Connaissances g®n®riques relatives ¨ lôenseignement 

 Connaissance et compr®hension des besoins individuels et du d®veloppement des ®coliers 

 Connaissance dôun programme dôenseignement construit sur des bases formatives/de 
d®veloppement, s®quenc® de fa­on progressive et aux objectifs clairement d®finis,  

r®sultats ®ducatifs et concepts cl®s 

 Connaissance dôune gamme de techniques et processus p®dagogiques et didacticiels 

incluant lô®valuation des progr¯s de lô®l¯ve, introspection, prise de d®cision et initiative 

appropri®es et comportements adapt®s 

 Connaissances et techniques dôaide ¨ lôenseignement, la progression et le d®veloppement 

des ®coliers dans le cadre du programme dôenseignement, de fa­on avertie et imaginative 

 Connaissance des attitudes ®thiques et professionnelles de base et des comportements 
valorisants et s¾rs (enseignement et apprentissage, physique et social) 
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 Appr®hension de lô®cole en tant quôinstitution sociale et contextualisation des pratiques 
professionnelles 

 Gestion de la prise de risques 

 

Connaissances sp®cifiques relatives ¨ lô®ducation physique  

 Connaissance et compr®hension des points li®s ¨ lôEP (sp®cialiste) pour inclure 

lôacquisition des connaissances dôun sujet dans une vari®t® dôactivit®s physiques et 

dô®tudes dans les domaines scientifiques correspondants comprenant les concepts et 

techniques cl®s qui permettent lôenseignement de cette mati¯re et la capacit® ¨ utiliser une 

gamme de types dôenseignement et de m®thodes dans une vari®t® de contextes 

 Connaissance du d®veloppement et de la mise en îuvre dôun programme dôenseignement 
de lôEP 

 Connaissance de la structure, des fonctions et du contr¹le des syst¯mes physiologiques 

ainsi que la compr®hension et lôapplication des principes dôanatomie et des r¯gles de  

biom®canique au mouvement 

 Connaissance de lôEP/Sport dans la soci®t®, aspects historiques, culturels et 
d®veloppements sociologiques 

 Connaissance au niveau psychologique/sociologique des gestes humains 

 Connaissance de la pr®paration, de la conduite et des rapports dôun projet relatif ¨ lôEP 

 

Techniques sp®cifiques (Faire) 

Techniques g®n®riques relatives ¨ lôenseignement 

 Planification du programme dôenseignement et transmission des comp®tences gr©ce ¨ une 

vari®t® de techniques p®dagogiques 

 Gestion efficace de la classe, capacit® de r®action, de gestion, de changement dô®l¯ves, 
r®solution des probl¯mes de fa­on avertie ainsi que d®veloppement de ses propres 

pratiques dans un monde fluctuant. 

 Utilisation dôune gamme de proc®d®s p®dagogiques et didacticiels ainsi que de 
techniques/capacit®s de gestion dôenseignement/apprentissage qui garantit la 

diff®rentiation entre les t©ches dôapprentissage et les styles dôenseignement, tous deux 

appropri®s aux travaux et aux ®l¯ves 

 Planification efficace et r®ponse aux attentes 

 R®alisation des contr¹les de connaissance et ®valuations, contr¹le des progr¯s et r®sultats 
formatifs 

 Gestion de ses propres performances et d®veloppement 

 Gestion et d®veloppement du personnel et des autres adultes 

 Gestion des ressources 

 Conceptualisation de la politique et conduite de la strat®gie 

 

Techniques sp®cifiques relatives ¨ lô®ducation physique 

 Se consacrer activement ¨ pr®server lô®galit® des opportunit®s en respectant les principes 

dôinclusion et de diff®renciation dans lôenseignement de lôEP 

 Aptitude ¨ d®montrer des comp®tences dans la planification et lôadaptation de la 
planification des programmes dôenseignement de lôEP et ¨ juger des besoins n®cessaires au 

d®veloppement du programme dôenseignement reliant la th®orie ¨ la pratique 

 Utilisation dôune gamme de techniques pratiques et ®ducatives li®es ¨ lôEP 

 Aptitude ¨ synth®tiser et utiliser ses connaissances et sa compr®hension pour une analyse 

critique et une ®valuation des recherches th®oriques et pratiques dans le domaine de lôEP 
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 Lier les objectifs de lôEP ¨ des objectifs curriculaires plus g®n®raux 

 Pr®parer, conduire et rendre compte dôun projet relatif ¨ lôEP 

 

Il est important dôins®rer toute activit® relative ¨ lôEPA dans les programmes dô®ducation 

physique d®j¨ existants. Dans notre cas, les efforts d®ploy®s pour renforcer les comp®tences 

des professeurs dôEP devraient °tre b©tis ¨ partir des r®sultats et conclusions du projet 

AEHESIS pr®c®demment mentionn®. Le groupe de recherche du projet AEHESIS dans le 

domaine de lôEP (Hardman et al.) a identifi® ¨ travers lôEurope les cat®gories dôenseignants 

qualifi®s pour enseigner lôEP dans les ®coles et, en accord avec les diff®rentes pratiques 

existantes, recommande que lôon prenne en consid®ration et reconnaisse trois niveaux et 

cat®gories d®di®es de professeurs dôEP : (a) Professeur dô®ducation physique  (Sp®cialiste 

dôun sujet) normalement 240 ECTS d®di®s ¨ lôacquisition des comp®tences  correspondantes 

en EP, (b) Professeur dô®ducation physique (2-3 sujets) normalement un  minimum de 35-

50% du contenu (qui correspond ¨ 84-120 ECTS), en excluant la formation professionnelle, 

consacr® ¨ lôEP et (c) Enseignant g®n®raliste, normalement un minimum de 10% (qui 

correspond ¨ 24 ECTS) du contenu consacr® ¨ lôEP. "Lôenseignant g®n®raliste" sera 

habituellement charg® de lôenseignement de lôEP dans les ®coles primaires. A la lumi¯re de 

ces faits, nous devons plaider pour une formation appropri®e des professeurs dôEP centr®e 

sur lô®ducation physique inclusive, avant lôentr®e en service et au cours de leur activit®,  
formation qui leur permettront dôenseigner aux ®l¯ves avec BES dans un cadre inclusif. 

Consid®rant lôespace limit® allou® ¨ lôEP dans la formation des professeurs dôEP, mais aussi 

dôautres mati¯res ou g®n®ralistes, il faut sôattendre ¨ ce que lôintroduction de cours ou sujets 

ayant pour objet lôenseignement des comp®tences sp®cifiques ¨ lôEPA soit un r®el challenge. 

Pour une formation minimum appropri®e, nous sugg®rons de suivre le module EIPET dont 

lôobjectif est dôapporter une formation ad®quate aux professeurs dôEP, formation qui leur 

permettra de r®ussir en EP inclusive.  

Dans le module EIPET (cours), les ®l¯ves apprennent ¨ :   (a) planifier des exp®riences 

appropri®es dôapprentissage du d®veloppement en ®ducation physique qui correspondront 

aussi aux ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®ciaux (avec handicap),  (b) enseigner aux ®l¯ves aux 

besoins ®ducatifs sp®ciaux dans un cadre inclusif, (c) ®valuer les progr¯s des ®l¯ves aux 

besoins ®ducatifs sp®ciaux, (d) d®fendre les droits et les besoins des ®l¯ves aux besoins 

®ducatifs sp®ciaux. Ce module consiste en 48 heures de cours  (4 heures x 12 semaines) 

comportant 24 heures de cours magistraux destin®s ¨ traiter des  connaissances de base 

d®crites dans un cadre de travail des connaissances, techniques et comp®tences, 12 heures de 

tutorat destin® ¨ assister lô®l¯ve dans la planification, la discussion des besoins sp®cifiques, 

lôencouragement au partage dôid®es et ¨ la pratique r®flexive et 12 heures de pratique destin®e 

¨ donner aux ®l¯ves une exp®rience positive, assurer une progression qui mettra lô®l¯ve en 

confiance et favoriser les contacts et les exp®riences avec les organisations locales îuvrant 

pour les personnes handicap®es. Le mod¯le propos® pour une formation de ce type peut °tre 

consult® sur le site Internet du projet EIPET (European Inclusive Physical Education Training 

(www.eipet.eu)). Il est important de mettre lôaccent sur la n®cessit® du stage en tant que partie 

int®grante de ce module, car seuls le contact et une  exp®rience positive de travail avec des 

®l¯ves avec BES peuvent assurer lôacquisition des comp®tences essentielles n®cessaires ¨ lôEP 

inclusive.   

 

http://www.eipet.eu/
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2.4  Description des activit®s de lôenseignant/consultant en ®ducation 

physique adapt®e  

  
A la lumi¯re des ®l®ments pr®c®dents, nous pensons fortement quôil existe un ®norme besoin 

de professionnels dôEPA en Europe. Ces professionnels devraient °tre la principale source de 

support et dôassistance aux enseignants g®n®ralistes dô®ducation physique afin de garantir,  

pendant lôenseignement de lôEP, une v®ritable inclusion appropri®e aux ®l¯ves avec BES sans 

trop alourdir la t©che des enseignants g®n®ralistes. Malgr® cela, et en accord avec notre 

compr®hension du probl¯me bas®e sur la revue approfondie de la documentation ainsi que 

lô®tude des projets men®s par nos partenaires dans leurs diff®rents pays, il nôexiste pas en 

Europe (ou seulement en nombre tr¯s limit®) de professionnels dôEPA bas®s dans les ®coles. 

La nature des activit®s des professeurs dô®ducation physique adapt®e en Europe nôa pas ®t® 

®tudi®e et nous nous basons donc sur des exemples venus des USA, o½ cette profession est  

reconnue depuis les ann®es 1960. Kelly et Gansender (1998) ont montr® que les enseignants 

en EPA peuvent fournir des services directs et indirects, les services directs ®tant un 

enseignement dispens® aux enfants handicap®s, les services indirects ®tant lôassistance 

apport®e aux enseignants qui sôefforcent dôint®grer les enfants handicap®s dans leurs cours 

g®n®raux dô®ducation physique.  Une ®tude men®e par Lytle et Collier (2002) a enqu°t® sur la 

perception des consultations par les sp®cialistes de lôEPA. Les r®sultats indiquent que les 

techniques, attitudes et connaissances des sp®cialistes de lôEPA combin®es avec 

lôenvironnement ®ducatif constituaient des facteurs influen­ant le type de service procur®. 

Lôusage des conseillers et leur mise en place ®taient souvent influenc®s par lôenvironnement 

social, intellectuel et humain. Tous les participants not¯rent quôaucune formation formelle de 

consultant nôavait ®t® faite au cours de leur formation. Dans une autre ®tude, Lytle et 

Hutchinson (2004) d®crivent ainsi les r¹les des professeurs dôEPA aux USA : (a) avocat, (b) 

®ducateur, (c) accompagnateur, (d) coordinateur des ressources et (e) collaborateur/assistant. 

Quelques r®actions n®gatives ont ®t® not®es quant au r¹le de collaborateur/assistant, car il 

appara´t souvent des probl¯mes de óôterritoireôô avec lôenseignant g®n®raliste dôEP. De fa­on 

g®n®rale, il a ®t® soulign® que les diff®rents r¹les des processus de consultation tenaient une 

large place dans le quotidien du professeur dôEPA. La formation des participants ¨ lôEPA 

nôincorporait pas une formation sp®ciale au conseil.  Lytle et Hutchinson sugg®r¯rent que des 

compl®ments de formation dans des domaines tels que interactions entre adultes et 

communication efficace dans les processus de conseil ®taient n®cessaires. Kudl§ļek et al. 

(2008) ®tudia la nature et les r¹les des ®ducateurs dôEPA des  ®coles publiques dans certains 

districts s®lectionn®s des USA dans lôobjectif de compl®ter la base dôinformation permettant 

dôam®liorer la pr®paration des professionnels et la d®livrance des services. Les r®sultats ont 

montr® des diff®rences dans la nature des activit®s des sp®cialistes dôEPA. Les participants 

ont de lourdes t©ches dôenseignement (entre 44 et 90 ®l¯ves) et desservent une grande vari®t® 

dô®coles (de 1 ¨ 20), ce qui entra´ne des profils dôenseignement quelque peu diff®rents. La 

plupart des enseignants sont impliqu®s dans des t©ches de consultation en EPA. Les r®sultats 

montrent ®galement le besoin dôincorporer le traitement des probl¯mes li®s au conseil dans la 

pr®paration des enseignants et de modifier les ®tudes universitaires de fa­on ¨ les adapter au 

plus pr¯s ¨ ñlôenseignement de la vie r®elleò.  Les partenaires du projet EUSAPA ont 

®galement ®tudi® la situation de lôEPA dans leur pays respectif mais ne trouv¯rent que peu de 

t®moignage de professionnels plus ou moins li®s ¨ la notion dô®ducation physique inclusive ou 

¨ lôEP dans les ®coles sp®cialis®es. Leurs conclusions et rapports ont ®t® incorpor®s dans la 

cr®ation dôune cartographie fonctionnelle et dôun cadre de travail des connaissances, 

comp®tences et techniques pour les professionnels de lôEPA. Il est important de mentionner 

quôil existe aux USA des normes nationales APENS (Adapted Physical Education National 

Standards) et que les professionnels de lôEPA, apr¯s avoir pass® un examen,  peuvent devenir 
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des sp®cialistes certifi®s de lôEPA (CAPEs - Certified APE specialists). Le projet EUSAPA a 

pour objectif dô°tre la premi¯re marche du processus en cr®ant la structure des comp®tences 

requises pour les professionnels de lôEPA, c'est- -̈dire une cartographie fonctionnelle et le 

plan des connaissances, comp®tences et techniques.  

 
 

2.5  Cartographie fonctionnelle (CF) de lô®ducation physique adapt®e 
 

Lôanalyse fonctionnelle de lô®tude a conduit au d®veloppement dôune Cartographie 

Fonctionnelle (appendice 1), outil structur® de description des fonctions de 

lôenseignant /consultant en ®ducation physique adapt®e. Lôobjectif principal du professionnel 

de lôEPA est de : (a) planifier des exp®riences appropri®es dôapprentissage du d®veloppement 

¨ lôattention des ®l¯ves aux BES, (b) enseigner aux ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®ciaux avec 

les ®l¯ves sans BES, (c) ®valuer les progr¯s des ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®ciaux ainsi 

que lôefficacit® de lôenseignement appliqu® et des strat®gies dôassistance et (d) collaborer 

professionnellement ¨ lôam®lioration de la qualit® de lôenseignement aux ®l¯ves aux BES.  

Les domaines principaux (planification, enseignement, ®valuation et collaboration) doivent 

°tre compl®t®s par les R¹les principaux et les  Fonctions principales. Les r¹les principaux 

(ñfonctions de baseò) sont compris comme ®tant les fonctions essentielles permettant la 

r®alisation de certains domaines (ñfonctions majeuresò), tandis que les fonctions principales 

(ñsous-fonctionsò) sont les fonctions d®taill®es qui devront °tre r®alis®es pour accomplir 

certains r¹les principaux. Ainsi, chaque domaine principal est scind® en r¹les principaux (de 

A.1 ¨ A3, B.1 ¨ B4, C.1, etc.), eux-m°mes compos®s de fonctions principales  (de A.1.1 ¨ 

A.1.2, A.2.1 ¨ A.2.3, A.3.1 ¨ A.3.4, etc.). La carte fonctionnelle fournit un solide cadre de 

travail recensant les t©ches que lôon peut attendre dôun professionnel de lôEPA, t©ches dont il 

est responsable. La carte fonctionnelle a ®t® d®velopp®e au sein du projet EUSAPA par le 

groupe de travail sur lô®ducation, groupe qui a tenu compte du mod¯le PAPTECA publi® par 

Sherrill (2004) ainsi que des conclusions des ®tudes r®alis®es dans ce domaine et publi®es. 

Suit la description structur®e des attentes du m®tier.  

 

A. Planification dôexp®riences appropri®es dôapprentissage du d®veloppement en 

®ducation physique (EP) qui conviendront ®galement aux ®l¯ves ayant des besoins 

®ducatifs sp®cifiques  (BES) 

Beaucoup de professionnels consid¯rent que la partie la plus stimulante de la profession 

dôEPA est lôenseignement et lôadaptation, mais une pr®paration soigneuse et responsable cr®e 

les bases solides dôun enseignement r®ussi. Le professeur dôEPA doit pouvoir : (1) ®valuer les 

besoins des ®l¯ves, (2) adapter le programme dôenseignement, (3) concevoir le plan 

dôapprentissage d®veloppemental appropri®, (4) pr®parer lôenvironnement ®ducatif et (5) 

pouvoir collaborer avec ses coll¯gues. Ces r¹les principaux sont d®crits ci-apr¯s ainsi que les 

fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend du m®tier.  

A.1.  Evaluer les besoins (niveau de performance actuel) des ®l¯ves aux BES.   

A.1.1   Identifier les besoins sp®cifiques des ®l¯ves en relation avec lô®ducation 

physique adapt®e (EPA) (par ex. information en provenance de la famille,  

utilisation des tests de d®pistage appropri®s). 

A.1.2   Identifier les services dôassistance et les ressources qui pourront faciliter lôEPA 

(par ex. personnel dôassistance, ®quipement, environnement). 

A.1.3   Identifier les besoins sp®cifiques dans lôintention de fixer des objectifs 

 individuels et les strat®gies dôenseignement les mieux adapt®es. 
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A.1.4   Identifier les comp®tences et attitudes des ®l¯ves, enseignants et autres 

 personnels en rapport avec la participation aux cours dô®ducation physique des  

 ®l¯ves aux BES.   

A.2.  Adapter le programme dôenseignement de lô®ducation physique de fa­on ¨ 

satisfaire les besoins individuels de tous les ®tudiants ayant des besoins ®ducatifs 

sp®ciaux.   

A.2.1.   Identifier les points forts et points faibles dans le programme dô®ducation 

 physique de lô®cole en relation avec lô®ducation physique adapt®e.  

A.3.  Concevoir un plan des exp®riences appropri®es dôapprentissage d®veloppemental 

en ®ducation physique adapt®e 

A3.1. Pr®parer un plan dôenseignement individuel de lôEP pour les ®l¯ves ayant des 
besoins ®ducatifs sp®cifiques. 

A3.2. Identifier le meilleur niveau dôassistance (par ex. sans assistance, assistance ¨ 
mi-temps, assistance ¨ temps complet).  

A3.3. Pr®voir la meilleure strat®gie de communication en relation avec les ®l¯ves 

ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques. 

A3.4. Pr®voir les meilleures strat®gies de gestion comportementale en relation avec 
les ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques. 

A3.5. Pr®parer les plans individuels dôenseignement de lôEP des ®l¯ves ayant des 

besoins ®ducatifs sp®cifiques. 

A3.6. Identifier le meilleur niveau dôassistance (par ex. sans assistance, assistance ¨ 
mi-temps, assistance ¨ temps complet).  

A3.7. Pr®voir la meilleure strat®gie de communication en relation avec les ®l¯ves 

ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques. 

A3.8. Pr®voir les meilleures strat®gies de gestion comportementale en relation avec 
les ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques.  

A.4.  Pr®parer lôenvironnement de lôenseignement avant lôarriv®e des ®l¯ves ayant des  

besoins ®ducatifs sp®cifiques.  

A4.1. Pr®parer le personnel dôassistance (par ex. assistants, tuteurs). 

A4.2. Pr®parer les autres ®l¯ves.  

A4.3. Pr®parer le personnel enseignant. 

A4.4. V®rifier que les installations, les ®quipements et lôenvironnement 
correspondent aux besoins et contraintes s®curitaires. 

A.5.  Collaborer avec les organisations ext®rieures ¨ lô®cole.   

A.5.1. Contacter les organisations locales îuvrant pour les personnes handicap®es en 

vue dôune coop®ration potentielle (par ex. Jeux paralympiques, clubs de sport 

locaux). 

 

B. Enseigner ¨ tous les ®l¯ves r®unis, aux ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques et  

aux ®l¯ves sans BES 

Lôart de lôenseignement est au centre de la profession de professeur dô®ducation physique 

adapt®e. Certains disent que tout bon enseignement doit (devrait) °tre adapt® aux besoins des  

®l¯ves aux handicaps ou d®ficiences vari®s et que par cons®quent toute EP devrait °tre une EP 

adapt®e. Il est important n®anmoins dôappr®hender les possibles difficult®s et challenges 

auxquels le professeur dôEP doit faire face dans son enseignement aux ®l¯ves ayant des 

besoins ®ducatifs sp®cifiques (par ex. comptes-rendus dô®tudes par Leienert et al, 2001; 

Morley, Bailey, Tan et Cooke, 2005). On peut donc supposer que les trois principaux r¹les 

suivants seront tenus : (1) adapter son enseignement ¨ la satisfaction des besoins de tous les 

®l¯ves, (2) savoir g®rer le comportement des ®l¯ves et (3) communiquer avec les ®l¯ves ayant 
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des besoins ®ducatifs sp®cifiques. Ces r¹les principaux sont d®crits ci-apr¯s ainsi que les 

fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend du m®tier. 

B.1.  Adapter son enseignement ¨ la satisfaction des besoins en ®ducation physique 

adapt®e de TOUS les ®l¯ves.  

B1.1. Utiliser des ®quipements appropri®s et adapt®s qui faciliteront les cours 

dô®ducation physique inclusive (par ex. aux couleurs vives, sonores, plus l®gers 

ou plus lourds, plus grands). 

B1.2. Utiliser lôanalyse des t©ches pour les techniques souhait®es.  

B1.3. Adapter les r¯gles des jeux, le style de lôenseignement et lôespace physique 

(environnement actuel) pour faciliter la participation. 

B1.4. Utiliser une gamme appropri®e dôinstructions (par ex. signaux 
physiques/verbaux, commandes, r®troaction, renforcement). 

B.2.  Savoir g®rer le comportement des ®l¯ves afin dôassurer le meilleur et le plus 

s®curitaire apprentissage de lôEPA ¨ TOUS les ®l¯ves. 

B2.1. Renforcement positif/n®gatif de tous les comportements souhait®s/ind®sirables 
des ®l¯ves quand et si n®cessaire. 

B2.2. Conserver des archives relatives au plan de gestion comportementale.  

B.3.  Communiquer avec les ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques pour 

sôassurer de leur compr®hension et de leur participation maximum.  

B3.1. Utiliser des outils de communication adapt®s (par ex. ®criture Braille, le 
langage des signes, augmentatif et autres moyens de communication 

alternatifs). 

 

C. Evaluer les progr¯s dôapprentissage des ®l¯ves aux BSE et lôefficacit® de 

lôenseignement appliqu® et des strat®gies dôassistance.     

Un aspect important de lôenseignement aux ®l¯ves aux BSE est lô®valuation de leur progr¯s 

dôapprentissage et le succ¯s de nos strat®gies dôenseignement. Les progr¯s dans 

lôapprentissage de nos ®l¯ves sont souvent tr¯s lents et nous devons conserver les preuves de 

ces progr¯s par rapport au plan individuel dôenseignement (PIE). Les r¹les principaux dans ce 

domaine sont : (1) ®valuation des progr¯s de lôapprentissage, (2) ®valuation de la justesse du 

programme dôenseignement et (3) ®valuation des strat®gies mises en îuvre. Ces r¹les 

principaux sont d®crits ci-apr¯s ainsi que les fonctions principales d®crivant en d®tail ce que 

lôon attend du m®tier. 

C.1.  Evaluer les progr¯s de lôapprentissage des ®l¯ves aux BES en relation avec les 

objectifs de leur Plan Individuel dôEnseignement (PIE). 

C1.1. Utiliser les outils dô®valuation appropri®s permettant de mesurer les progr¯s 

des ®l¯ves en relation avec leur PIE.  

C1.2. Attribuer le niveau ad®quat en accord avec le PIE. 

C.2.  Evaluer la justesse du programme dôenseignement des ®l¯ves aux BES 

C2.1.  Evaluer lôad®quation du programme dôenseignement aux besoins et capacit®s 

individuelles.  

C.3.  Evaluer lôefficacit® de lôenseignement mis en îuvre et des strat®gies dôassistance.     

C.3.1.  Evaluer lôefficacit® de lôenseignement mis en îuvre.  

C.3.2.  Evaluer lôefficacit® des strat®gies dôassistance.  

 

D. Collaboration professionnelle destin®e ¨ am®liorer la qualit® de lôenseignement aux 

®l¯ves aux BES  

Lô®ducation physique adapt®e est par nature une discipline transversale et une collaboration 

®troite avec les autres professionnels et parents dô®l¯ves est attendue des professionnels de 

lôEPA. Les r¹les principaux dans ce domaine sont : (1) collaboration avec les autres 
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professionnels, (2) collaboration avec les parents dô®l¯ves, (3) d®fense des droits des ®l¯ves 

aux BES et finalement (4) formation professionnelle continue. Ces r¹les principaux sont 

d®crits ci-apr¯s ainsi que les fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend du 

m®tier. 

D.1  Collaborer avec les professionnels de lôEPA.  

D1.1. Collaborer avec les autres sp®cialistes pratiquant lôEP/lôEPA. 

D1.2. Collaborer avec les professionnels de la sant® et de la r®®ducation (par ex.  
physioth®rapeutes, th®rapeutes du travail, orthophonistes, psychologues). 

D1.3. Collaborer avec les responsables des activit®s sportives et de loisirs pour 
handicap®s. 

D.2  Collaborer avec les autres d®fenseurs des ®l¯ves aux BES 

D.2.1.  Collaborer avec les parents/tuteurs des ®l¯ves aux BES. 

D.2.2.  Collaborer avec les organisations non-gouvernementales (par ex. pour la 

d®fense des droits des enfants). 

D.3  Am®liorer ses connaissances et techniques professionnelles 

D.3.1.  Identifier ses besoins de d®veloppement professionnel dans le domaine de 

lôEPA. 

D.3.2.  Sôinvestir dans des activit®s de d®veloppement professionnel en continu (par 

ex. lecture de publications professionnelles, participation aux conf®rences 

(ateliers, s®minaires) afin dôappr®hender les nouvelles tendances de lôEPA). 

D3.3.  Communiquer avec dôautres sp®cialistes de lôEP/EPA pour partager ses 

exp®riences et prendre connaissance dôexemples des óôbonnes pratiquesôô. 

D.3.4.  Auto-®valuation. 

D.4  Plaider pour les besoins et les droits des ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs 

sp®cifiques  

D.4.1.  Plaider pour la prestation de services dôassistance en ®ducation physique pour 

 les ®l¯ves aux BES.  

D.4.2.  Plaider pour lôemploi dôun sp®cialiste de lô®ducation physique adapt®e, 

dôassistants ou tuteurs si n®cessaire.  

D.4.3.  Plaider pour lôacc¯s aux activit®s physiques des ®l¯ves aux BES. 

 

 

2.6  Plan des connaissances, comp®tences et techniques (PCCT) en EPA 
 

Apr¯s avoir termin® la cartographie des fonctions, une analyse plus d®taill®e a ®t® men®e pour 

d®velopper le plan des connaissances, comp®tences et techniques (PCCT), plan qui d®crit les 

exigences de performance que lôon attend de lôenseignant/consultant en ®ducation physique 

adapt®e (appendice 2). Les principales comp®tences que devraient acqu®rir les professionnels 

de lôEPA peuvent °tre r®parties en quatre domaines centr®s sur (1) la pr®paration, (2) 

lôenseignement, (3) lô®valuation et (4) la collaboration et la formation continue. Les 

comp®tences d®crites dans le PCCT sont (peuvent °tre r®alis®es) : (a) ®valuer les besoins 

(niveau actuel de performance) des ®l¯ves aux besoins ®ducatifs sp®cifiques (BES), (b) 

adapter le programme dô®ducation physique (EP) de lôenseignement scolaire afin de satisfaire 

aux besoins individuels de tous les ®l¯ves aux BES, (c) concevoir un plan des exp®riences 

appropri®es dôapprentissage d®veloppemental en ®ducation physique adapt®e (EPA), (d) 

pr®parer lôenvironnement ®ducatif avant lôarriv®e des ®l¯ves aux BES, (e) adapter son 

enseignement afin de satisfaire les besoins de TOUS les ®l¯ves en EP, (f) g®rer le 

comportement des ®l¯ves afin dôassurer le meilleur et plus s®curitaire apprentissage de lôEP 

pour TOUS les ®l¯ves, (g) communiquer avec les ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs 

sp®cifiques pour sôassurer de leur compr®hension et de leur participation maximum, (h) 
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®valuer les progr¯s de lôapprentissage des ®l¯ves aux BES en relation avec les objectifs de leur 

Plan Individuel dôEnseignement (PIE), (i) ®valuer la justesse des adaptations du programme 

dôenseignement des ®l¯ves aux BES, (j) ®valuer lôefficacit® des strat®gies dôenseignement 

mises en îuvre, (k) collaborer avec les diff®rents professionnels concern®s, (l) collaborer 

avec les autres d®fenseurs des ®l¯ves aux BES, (m) am®liorer ses techniques et connaissances 

professionnelles et (n) d®fendre les besoins et les droits des ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs 

sp®cifiques. 

 

 Nous devrions pour toutes ces comp®tences consid®rer les cat®gories dô®l¯ves dô©ge scolaire 

ayant diff®rents BES parmi lesquelles nous pouvons inclure (1) la d®ficience visuelle, (2) la 

d®ficience auditive, (3) les handicaps dôapprentissage, (4) lôarri®ration mentale l®g¯re et 

mod®r®e, (5) les probl¯mes de langage, (6) les affections chroniques telles que le diab¯te, 

lôasthme, (7) les probl¯mes physiques et (8) les affections psycho-neurologiques (Loi NÁ 542, 

LMES, 2003 de la Lettonie). Ainsi, tous les professionnels de lôEPA devraient ®galement 

acqu®rir les connaissances d®crites ci-dessous en fonction de ces cat®gories (et peut-°tre plus 

afin de respecter les lois et r¯glementations nationales). 

  

EVALUER LES BESOINS (NIVEAU ACTUEL DE PERFORMANCE) DES ELEVES 

AYANT DES BESOINS EDUCATIFS SPECIFIQUES (BES)  

De fa­on ¨ planifier lôenseignement d®veloppemental appropri® aux ®l¯ves ayant des BES, les 

professionnels de lôEPA doivent pouvoir : (a) s®lectionner les ®valuations correspondant au 

profil des ®l¯ves, (b) appliquer ces ®valuations et (c) r®diger le rapport.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Besoins ®ducatifs sp®cifiques (les diff®rentes aptitudes fonctionnelles motrices, cognitives, 
sociales, comportementales, de communication), 

 Diff®rentes approches de lô®valuation (holistique, en r®f®rence aux normes, bas®e sur des 

crit¯res, etc.), 

 Types dô®valuations (Mouvement ABC, etc.), 

 R¯gles relatives ¨ la r®daction des rapports et leur diffusion. 

 

ADAPTER LE PROGRAMME DE LôEDUCATION PHYSIQUE (EP) DE 

LôENSEIGNEMENT SCOLAIRE AFIN DE SATISFAIRE AUX BESOINS 

INDIVIDUELS DE TOUS LES ELEVES AYANT DES BES  

De fa­on ¨ adapter le programme de lô®ducation physique (EP) de lô®cole en relation avec les  

besoins individuels des ®l¯ves ayant des BES,  les professionnels de lôEPA doivent pouvoir : 

(a) analyser le programme dôenseignement de lôEP en relation avec les besoins des ®l¯ves et 

(b) adapter le programme dôenseignement. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Programme dôenseignement en cours (®cole/arrondissement/national), 

 Principes dô®volution du programme dôenseignement, 

 Principes et strat®gies dôadaptation du programme dôenseignement. 

 

CONCEVOIR UN PLAN DôEXPERIENCES APPROPRIEES DôAPPRENTISSAGE 

DEVELOPPEMENTAL E N EDUCATION PHYSIQUE  ADAPTEE (EPA)  

De fa­on ¨ planifier un apprentissage appropri®, les professionnels de lôEPA doivent pouvoir : 

(a) d®velopper les plans individuels dôenseignement (PIE) en EP, (b) planifier les cours dôEP 

inclusive de fa­on ¨ assurer un apprentissage appropri® et s®curitaire pour tous les ®l¯ves, (c) 

concevoir les strat®gies adapt®es de gestion comportementale, (d) concevoir des strat®gies de 

motivation pour une meilleure participation des ®l¯ves et (e) concevoir des strat®gies de 

communication adapt®es. 
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Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 R¯gles relatives au d®veloppement des PIE, 

 Philosophie, objet et objectifs des PIE, 

 Strat®gies de d®veloppement dôun PIE (par ex. ®quipe multidisciplinaire), 

 Concept de lôenvironnement le moins restrictif et continuum de lôassistance en ®ducation 

physique, 

 Probl¯mes de sant® et de s®curit® li®s ¨ la pratique de lôEP inclusive (par ex.  contre-

indications), 

 Causes et cons®quences des probl¯mes comportementaux, 

 Gestion comportementale et modification techniques, 

 Strat®gies de motivation, 

 Strat®gies de communication (interpr¯te, tableau de communication, etc.é). 

 

PREPARER LôENVIRONNEMENT EDUCATIF AVANT LôARRIVEE DES ELEVES 

AVEC BES  

De fa­on ¨ pr®parer lôenvironnement, les professionnels de lôEPA doivent pouvoir (a) 

pr®parer lôenvironnement humain (personnel dôassistance, par ex. assistant dôenseignement, 

tuteurs, ®l¯ves sans handicap et personnel enseignant) et (b) pr®parer lôenvironnement 

physique (locaux, ®quipements, dispositions temporaires). 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Connaissance des programmes de tutorat/para-®ducateur, 

 Structures et fonctions de lô®cole, 

 Th®ories comportementales et connaissance du handicap, 

 Th®orie de lôadaptation et son application pratique en relation avec les ®quipements, etc. 

 Probl¯mes dôacc¯s physiques. 

 

ADAPTER SON ENSEIGNEMENT AFIN DE SATISFA IRE LES BESOIN DE TOUS 

LES ELEVES EN EP  

De fa­on ¨ adapter son enseignement, les professionnels de lôEPA doivent pouvoir : (a) 

utiliser les strat®gies p®dagogiques adapt®es (par ex. signaux physiques/verbaux, commandes, 

r®troaction, renforcement), (b) adapter les r¯gles des jeux, lôespace physique et les 

®quipements et (c) utiliser lôanalyse des t©ches pour les techniques souhait®es. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Strat®gies p®dagogiques, 

 Strat®gies dôadaptation, 

 Adapter les jeux, les r¯gles, les styles dôenseignement, 

 Analyse des t©ches. 

 

GERER LE COMPORTEMEN T DES ELEVES AFIN DôASSURER LE MEILLEUR 

ET PLUS SECURITAIRE APPRENTISSAGE POUR TOUS LES ELEVES EN EP 
Afin de g®rer correctement le comportement de nombreux ®l¯ves, les professionnels de lôEPA 

doivent pouvoir : (a) assurer le renforcement positif/n®gatif de tous les comportements 

souhait®s/ind®sirables des ®l¯ves quand et si n®cessaire, (b) consulter et conserver les archives 

relatives au plan de gestion comportementale et (c) conseiller/guider les ®l¯ves vers un 

comportement (des choix) plus appropri® (s). 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Identifier et comprendre les causes des probl¯mes de comportement, 

 Strat®gies et th®ories de la gestion comportementale (par ex. renforcement positif et  
n®gatif, r®alisation de soi, autonomisation, mod¯le dôHellison, etc.). 
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COMMUNIQUER AVEC LES  ELEVES AYANT DES BESOINS EDUCATIFS 

SPECIFIQUES POUR SôASSURER DE LEUR COMPREHENSION  ET DE LEUR 

PARTICIPATION MAXIMU M 

Afin dôenseigner aux ®l¯ves, nous devons assurer une compr®hension maximum et par 

cons®quent un mode de communication adapt®. Côest pourquoi les professionnels de lôEPA 

doivent pouvoir utiliser des outils de communication alternatifs et augmentatifs.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Strat®gies de communication adapt®es aux ®l¯ves aux BES (par ex. lô®criture Braille, le 
langage des signes, outils de communication augmentatifs et autres). 

 

EVALUER LES PROGRES DE LôAPPRENTISSAGE DES ELEVES AUX BES EN 

RELATION AVEC LES OB JECTIFS DE LEURS PLANS INDIVIDUELS 

DôENSEIGNEMENT (PIE) 

Comme lôenseignement de tous les ®l¯ves et plus particuli¯rement les ®l¯ves aux BES doit 

°tre ®valu®, les professionnels de lôEPA doivent pouvoir utiliser des m®thodes dô®valuation 

adapt®es pour mesurer les progr¯s et le niveau des ®l¯ves en accord avec leur potentiel et 

progr¯s. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Diff®rentes m®thodes dô®valuation, 

 Approche holistique individualis®e pour ®valuer les progr¯s des ®l¯ves. 

 

EVALUER LA JUSTESSE DES ADAPTATIONS DU PROGRAMME 

DôENSEIGNEMENT DES ELEVES AVEC BES  

Afin dô®valuer la justesse des adaptations du programme dôenseignement, les professionnels 

de lôEPA doivent pouvoir ®valuer lôad®quation du programme dôenseignement aux besoins et 

capacit®s individuels.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 Normes nationales dôEP, 

 Strat®gies dôadaptation du programme dôenseignement. 

 

EVALUER LôEFFICACITE DES STRATEGIES DôENSEIGNEMENT MISES EN 

OEUVRE 

Afin dô®valuer lôefficacit® des strat®gies dôenseignement mises en îuvre, les professionnels 

de lôEPA doivent pouvoir ®valuer lôefficacit® des strat®gies dôenseignement et dôassistance 

mises en îuvre.     

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 M®thodes et outils dô®valuation des strat®gies dôenseignement et dôassistance (par ex., 
programme de tutorat, utilisation de sch®mas comportementaux, adaptation ¨ 

lôenvironnement, r¯gles, t©ches, etc.).     

 

COLLABORER AVEC LES DIFFERENTS PROFESSIONNELS CONCERNES  

La nature de lôenseignement aux ®l¯ves aux BES n®cessite une collaboration ®troite avec les 

autres professionnels concern®s et les professionnels de lôEPA doivent pouvoir : (a) collaborer 

avec les autres professionnels du domaine EP/EPA, (b) collaborer avec les professionnels de 

la sant® et de la r®®ducation (par ex. physioth®rapeutes, th®rapeutes du travail, orthophonistes, 

psychologues) et (c) collaborer avec les organisations sportives et les organisations 

professionnelles dôaide aux personnes handicap®es. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 R¹le des professionnels concern®s et leur approche en relation avec lôEPA, 

 Nature de la coop®ration et de la communication avec lô®quipe enseignante, 
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 Organisations sportives pour handicap®s en vue dôune collaboration potentielle (par ex. 
clubs sportifs locaux). 

 

COLLABORER AVEC LES AUTRES D£FENSEURS DES ELEVES AUX BES 

Parents ou tuteurs des ®l¯ves aux BES (l®galement responsables) sont des partenaires cl®s 

dans lôenseignement en EPA, tout comme les organisations gouvernementales et non-

gouvernementales. Les professionnels de lôEPA doivent donc pouvoir collaborer avec les 

parents/tuteurs des ®l¯ves aux BES et collaborer avec les organisations gouvernementales et 

non-gouvernementales (par ex. droits des enfants).   

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 R¹les et droits des parents/tuteurs (l®galement responsables), 

 Nature de la coop®ration et de la communication avec les parents/tuteurs assistants 
(l®galement responsables),  

 Travail en ®quipe, 

 R¹les et r¯gles des organisations concern®es. 

 

DEFENDRE LES BESOINS ET LES DROITS DES ELEVES AUX BES 

La situation actuelle dans la plupart des ®tats europ®ens nô®tant pas adapt®e au domaine de 

lôenseignement de lôEP/EPA aux ®l¯ves aux BES, les professionnels de lôEPA doivent 

pouvoir plaider pour lô®galit® des conditions de lôenseignement de lôEP/EPA entre tous les 

®l¯ves et d®fendre les droits des ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs sp®cifiques ¨ participer ¨ 

lôEP/EPA (par ex. services dôassistance, ®quipements adapt®s). 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 L®gislation nationale correspondante et politiques internationales,  

 Services pour handicap®s, APA et structures sportives pour handicap®s, 

 Structures et services scolaires, 

 D®marches  de d®fense (influence, litt®rature, etc.). 

 

AMELIORER SES TECHNIQUES ET CONNAISSANCES PROFESSIONNELLES.  

Comme dans toute soci®t® postmoderne en ®volution et dans les domaines professionnels de 

lôenseignement aux ®l¯ves avec BES, les professionnels de lôEPA doivent finalement pouvoir : 

(a) identifier ses besoins de d®veloppement professionnel dans le domaine de lôEPA, (b) 

sôinvestir dans des activit®s de d®veloppement professionnel en continu (par ex. lecture de 

publications professionnelles, participation aux conf®rences (ateliers, s®minaires) afin 

dôappr®hender les nouvelles tendances de lôEPA), (c) partager ses exp®riences avec dôautres 

sp®cialistes de lôEP/EPA (prendre connaissance dôexemples de óôbonne pratiqueôô) et (d) 

sôauto-®valuer en fonction de ses r®sultats professionnels (par ex. surmenage, besoin dôaide ou 

formation). 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela :  

 Opportunit®s de d®veloppement professionnel appropri®es, 

 Sources dôinformation (par ex. formation in-situ, associations, organisations etc.), 

 Outils dôauto-®valuation en relation avec la possibilit® de mettre en place lôEP/EPA (par 

ex. enregistrement vid®o et analyse de sessions, rapports ®crits, etc.). 

 

 

2.7  Conclusion 
 

Pour clore ce chapitre, nous devons constater quôen Europe la situation de lôenseignement de 

lô®ducation sportive des ®l¯ves aux BES n®cessite dôimportantes am®liorations. Comme 
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®voqu® dans les pages pr®c®dentes, nous sugg®rons les changements suivants de fa­on ¨ 

prendre en compte dans les politiques dôenseignement et les strat®gies dôinsertion sociale et 

lôimplanter dans la r®alit® scolaire de tous les jours lôinclusion/exclusion des ®l¯ves ayant des 

besoins ®ducatifs sp®cifiques en ®ducation physique : (a) tous les enseignants dô®ducation 

physique devraient recevoir une formation appropri®e, (b) tous les professionnels 

enseignant lô®ducation physique dans des ®coles sp®cialis®es ou institutions devraient 

recevoir une formation appropri®e, (c) une assistance appropri®e  ¨ lôenseignement de 

lô®ducation sportive des ®l¯ves aux BES qui devrait inclure : (i) la formation des para-

professionnels (assistants dô®ducation), (ii) des programmes de tutorat, (iii) des ®quipements 

adapt®s et (iv) le support de la communaut® ou des services des sports pour handicap®s et  (d) 

des consultants en ®ducation physique adapt®e devraient °tre employ®s dans tous les 

pays europ®ens afin dôapporter une aide appropri®e en EP inclusive aux enseignants 

dô®ducation physique. Ces professionnels pourraient ®galement travailler ¨ temps partiel en 

tant que professeur dôEP dans les ®coles ou classes sp®cialis®es et ¨ temps partiel en tant que 

consultant en EPA. Le plan des comp®tences n®cessaires pour devenir un professionnel 

qualifi® en EPA est lôun des r®sultats importants de ce projet (Appendices 1 et 2). Lô®ducation 

physique adapt®e construit ses comp®tences en EPA sur les bases professionnelles des 

programmes de formation en ®ducation physique et ®ducation sp®cialis®e. Nous sugg®rons 

que les professionnels de lôEPA soient form®s en tant que sp®cialistes dans le cursus de 

la formation des professeurs dô®ducation physique, en leur accordant suffisamment 

dôespace pour acqu®rir les comp®tences sp®cifiques d®velopp®es dans le PCCT 

EUSAPA.  
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3  ACTIVITES PHYSIQUES ADAPTEES ET 

REEDUCATION  
(Joeri Verellen & Yves Vanlandewijck)  
 

 

Le chapitre suivant se propose de d®finir les objectifs et la valeur ajout®e dôun programme 

dôactivit®s physiques adapt®es dans un programme de r®®ducation. De plus, identifier  les buts 

et b®n®fices des activit®s physiques adapt®es et d®finir les activit®s principales dôun 

programme dôactivit®s physiques adapt®es en r®®ducation nous permettront de sp®cifier un 

certain nombre de comp®tences requises n®cessaires ¨ la r®ussite dôun tel programme. A partir 

de ces comp®tences, des propositions seront faites permettant lôoptimisation des exigences des 

programmes dôenseignement actuels de fa­on ¨ am®liorer la formation des professionnels.  

Enfin, nous ®voquerons quelques recommandations afin de d®finir, d®velopper et sauvegarder 

un statut professionnel l®gal pour les programmes dôactivit®s physiques adapt®es et les 

th®rapeutes, sp®cialistes, enseignants, é côest ¨ dire les personnes qui coordonnent les 

programmes dôactivit®s physiques adapt®es. 

 

 
 

3.1  D®finition de la r®®ducation 
 

La r®®ducation est une prestation de soins de sant® qui traite les individus afin de d®velopper, 

maintenir et/ou restaurer un maximum de mobilit® et/ou fonctionnalit®s tout au long de la vie.   

Ceci inclut le fait dôoffrir un traitement dans des circonstances o½ les mouvements et les 

fonctions sont compromis par lô©ge, une blessure, la maladie ou des facteurs 

environnementaux. La r®®ducation comprend lôidentification et lôaugmentation de la qualit® 

de vie et de la mobilit® potentielle dans les sph¯res de la promotion, la pr®vention, le 

traitement/intervention, la r®®ducation et la r®adaptation. Elle recouvre le bien-°tre physique, 

psychologique, ®motionnel et social. Côest pourquoi la r®®ducation demande une approche 

multidisciplinaire. En fonction du groupe cible (voir supra), les disciplines participant ¨ un 

programme de r®®ducation incluront parmi dôautres la m®decine, les soins traitants, la 

physioth®rapie, lôergoth®rapie et la physioth®rapie, la psychoth®rapie et la socioth®rapie. 

Les programmes de r®®ducation concernent les patients hospitalis®s et externes. Souvent, une 

distinction peut °tre faite entre les dispositifs formels de r®®ducation tels que les centres de  

r®®ducation et les unit®s ou d®partements de r®®ducation des h¹pitaux locaux et les dispositifs 

informels tels que services ¨ domicile et services pour patients/clients aux besoins particuliers 

(par ex. personnes atteintes de d®ficience physique, physiologique, intellectuelle ou 

psychique, personnes ©g®es, v®t®rans de guerre, victimes de violences, etc.).  

Quoiquôil en soit, les contributions ¨ la r®®ducation des diff®rentes disciplines mentionn®es 

plus haut et la d®finition des contextes de r®®ducation (formels et/ou informels) varient 

largement en fonction des diff®rents ®tats europ®ens partenaires qui ont coop®r® au projet. En 

cons®quence, et bien que la notion de r®®ducation ¨ travers lôEurope pr®sente nombre de 

similarit®s, lôinterpr®tation de la notion de r®®ducation respectant les contenus et 

lôenvironnement des programmes d®pend des politiques et l®gislations de chaque pays.  

Cependant, les suggestions et recommandations ®voqu®es au cours de ce chapitre peuvent °tre 

appliqu®es ¨ tous les pays. 
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3.2  Activit®s physiques adapt®es en r®®ducation 

 

Dans ces derni¯res d®cennies, les activit®s physiques adapt®es dans un programme de 

r®®ducation ont ®t® reconnues comme un suppl®ment de valeur aux disciplines mentionn®es 

plus haut. De fa­on similaire ¨ la r®®ducation, la d®finition, les objectifs et lô®volution, les 

dispositifs et le caract¯re des programmes dôactivit®s physiques adapt®es varient largement en 

fonction des diff®rents ®tats europ®ens partenaires qui ont coop®r® au projet. Côest pourquoi 

une ®tude a ®t® men®e afin dôanalyser ces diff®rences. Les r®sultats de cette ®tude montrent 

que dans certains pays les activit®s physiques adapt®es ne sont pas incorpor®es au programme 

de r®®ducation. Dôautres pays ont de modestes programmes sportifs, dans la plupart des cas en 

option pour les patients/clients, qui ne devraient toutefois pas °tre consid®r®s comme une part 

significative des programmes de r®®ducation. Aujourdôhui, de plus en plus de pays ont 

d®velopp® des programmes complets dôactivit®s physiques. N®anmoins, ces programmes sont 

souvent propos®s en option aux patients/clients. De m°me, et dans la plupart des pays, les 

programmes dôactivit®s physiques adapt®es ne sont pas consid®r®s comme une entit® distincte 

dans la nature multidisciplinaire de la r®®ducation. Dans les ®tats europ®ens partenaires qui 

ont coop®r® au projet, les activit®s physiques adapt®es sont principalement incorpor®es dans le 

programme de physioth®rapie, probablement d¾ au fait quôil nôexiste pas de nomenclature 

l®gale pour lôinclusion ni de demande pour que les programmes dôactivit®s physiques 

adapt®es deviennent une discipline s®par®e en r®®ducation. Il nôexiste dôailleurs pas de statut 

professionnel l®gal pour les th®rapeutes, sp®cialistes, formateurs, etc. en activit®s physiques 

adapt®es, côest ¨ dire des personnes responsables des programmes dôactivit®s physiques 

adapt®es au sein des programmes de r®®ducation. En cons®quence, on peut en conclure que 

malgr® les nombreux efforts entrepris dans la plupart des pays pour implanter les activit®s 

physiques adapt®es dans les programmes de r®®ducation, il reste un certain nombre de 

marches qui pourraient °tre franchies en respectant la formation et la protection l®gale des 

th®rapeutes, formateurs, sp®cialistes et toutes les personnes impliqu®es dans les programmes 

de r®®ducation, la structure l®gale et la nomenclature des activit®s physiques adapt®es en tant 

que discipline pleinement reconnue au sein de la r®®ducation. 

 

B®n®fices de lôAPA en r®®ducation 

La justification du positionnement du programme dôactivit®s physiques adapt®es en tant que  

discipline additionnelle aux programmes de r®®ducation se situe ¨ trois ®chelons. Le premier 

®chelon est directement reli® au programme de r®®ducation et est associ® au caract¯re 

compl®mentaire des activit®s physiques et participation sportive vis- -̈vis des programmes 

classiques de physioth®rapie. De pr®c®dentes enqu°tes men®es lors de recherches scientifiques  

ont d®j¨ sugg®r® que les programmes de physioth®rapie ne portaient pas suffisamment  

dôattention au degr® de forme physique g®n®rale des patients/clients, ¨ leur fonctionnalit® et 

potentiel fonctionnel et ¨ lôadaptation et lôoptimisation des aides potentielles tout en tenant 

compte des fonctionnalit®s des patients/clients et des activit®s quotidiennes ¨ r®aliser.  

Cependant, il a d®j¨ ®t® d®montr® que les activit®s physiques adapt®es pendant, mais aussi 

apr¯s la phase de r®®ducation ont un effet b®n®fique sur ces indications. De m°me, la mise en 

îuvre dôactivit®s physiques adapt®es ¨ lôint®rieur des programmes de r®®ducation peut 

entra´ner une meilleure qualit® et la r®ussite des programmes de r®®ducation et pr®venir la 

rechute des patients/clients. 

En second lieu, les activit®s physiques adapt®es ont un effet b®n®fique sur le bien-°tre 

psychosocial des patients/clients. Cons®quence de leur style de vie s®dentaire, les 

patients/clients atteints de d®ficiences/affections irr®versibles tombent souvent dans la spirale 

descendante de lôisolation sociale. Il a ®t® ®voqu® le fait que les activit®s physiques adapt®es, 

dans son approche orient®e vers les personnes valides, am®liore les contacts personnels 
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pendant la participation aux s®ances sportives et cr®e par cons®quent des opportunit®s de 

partage dôexp®riences et de le­ons dôacceptation ou de prise en charge dôune d®ficience, dôune 

affection, etc.é 

Le troisi¯me principal objectif des activit®s physiques adapt®es en r®®ducation concerne les  

probl¯mes dô®ducation et les questions li®es ¨ la sant®. A travers lôactivit® physique et le 

sport, les patients/clients ressentent comment leur corps r®pond aux exercices dans diff®rentes 

circonstances, en fonction de lôintensit® de lôeffort (efforts maximal et sous-maximal) et des 

conditions ext®rieures (m®t®o, environnement, etc.é). De m°me, et gr©ce ¨ la pr®sence 

dôactivit®s physiques adapt®es dans la r®®ducation, les patients/clients apprennent comment 

interpr®ter ces r®ponses, comment reconna´tre les sympt¹mes qui seraient une contre-

indication de leur activit® physique ou dôun sport et comment neutraliser ou traiter ces 

sympt¹mes. De plus, les patients/clients ressentent les b®n®fices de lôactivit® physique et du 

sport tout en respectant leur qualit® de vie et la r®alisation de leurs t©ches quotidiennes. En 

cons®quence, les programmes dôactivit®s physiques adapt®es doivent convaincre les 

patients/clients de leur utilit®, afin de garantir la continuation dôun style de vie actif apr¯s la 

r®®ducation. 

Consid®rant les arguments et b®n®fices ®voqu®s auparavant, la strat®gie permettant de 

r®aliser un programme dôactivit®s physiques adapt®es en cours de r®®ducation est de la plus 

grande importance. Il est n®cessaire dôoffrir une large vari®t® de disciplines sportives pour sôy 

familiariser et recevoir une premi¯re initiation, permettant ainsi aux patients/clients de choisir 

leur propre discipline sportive pour la p®riode de post-r®®ducation. En outre, et en int®grant 

une large vari®t® dôactivit®s physiques dans le programme, les fonctionnalit®s des  

patients/clients sont stimul®es de fa­on optimale, maximalisant le potentiel fonctionnel de 

chaque patient/client. De plus, les caract®ristiques extr°mes de certaines disciplines sportives 

permettent la personnalisation de lôaide et un ajustement optimal aux capacit®s fonctionnelles 

du patient/client. Finalement, les programmes dôactivit®s physiques adapt®es sont de 

pr®f®rence organis®s au sein dôun ensemble int®gr®, incluant sportifs de comp®tition et 

sportifs de loisirs, côest ¨ dire dôexperts disponibles qui am®lioreront le transfert des 

connaissances et des exp®riences de sp®cialistes vers les patients/clients en r®®ducation et 

optimiseront la r®insertion sociale. 

 

 

3.3  Normes professionnelles  
 

Le programme dôactivit®s physiques adapt®es nôest consid®r® comme entit® distincte du 

programme de r®®ducation et coordonn® par des professionnels (physioth®rapeutes ou 

®ducateurs physiques) ayant une sp®cialisation en activit®s physiques adapt®es que dans  

quelques centres de r®®ducation en Europe. Le programme dôactivit®s physiques adapt®es est 

n®anmoins souvent consid®r® comme faisant partie du programme de physioth®rapie et par 

cons®quent coordonn® dans la plupart des cas par des physioth®rapeutes. Comme mentionn® 

auparavant, il nôexiste pas de statut professionnel l®gal pour les th®rapeutes, sp®cialistes, 

formateurs, etc. en activit®s physiques adapt®es, côest ¨ dire les personnes responsables des 

programmes dôactivit®s physiques adapt®es au sein des programmes de r®®ducation (nous 

utiliserons par la suite le terme de coordinateur de programme). Le d®veloppement et la 

d®fense du statut professionnel de coordinateur dôactivit®s physiques adapt®es est par 

cons®quent la garantie de lôoptimisation de la mise en îuvre et de la qualit® des programmes 

dôactivit®s physiques adapt®es en r®®ducation.  
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3.4  Activit®s principales 
 

Ce chapitre d®crit les activit®s principales associ®es ¨ la fonction de coordinateur de 

programme dôactivit®s physiques adapt®es. Ces activit®s principales constituent un ensemble 

de t©ches et devoirs qui correspondent aux responsabilit®s de la coordination dôun programme 

dôactivit®s physiques adapt®es. Elles sont r®parties dans un certain nombre de domaines 

principaux, sont constitu®es par diff®rents r¹les principaux et un certain nombre de fonctions 

principales sp®cifiques. Les activit®s principales dôun programme dôactivit®s physiques 

adapt®es comprennent 4 responsabilit®s majeures : planification, information et formation, 

contr¹le et ®valuation, mise en îuvre. 

 

Planification 

La mise en îuvre dôun programme r®ussi dôactivit®s physiques adapt®es de qualit® n®cessite 

une soigneuse planification et une forte coordination avec les autres disciplines du programme 

de r®®ducation. Les coordinateurs de programme doivent ®valuer de fa­on r®aliste lôutilit®, les 

b®n®fices et les risques des activit®s physiques adapt®es dans le caract¯re multidisciplinaire de 

la r®®ducation, prendre en compte le bien-°tre du patient/client, autant pendant quôapr¯s la 

phase de r®®ducation. Ceci demande une profonde compr®hension des conditions du 

patient/client, de ses capacit®s fonctionnelles, de son potentiel et des cons®quences du 

programme dôactivit®s physiques adapt®es. Ceci inclut les possibles b®n®fices ainsi que les  

contre-indications potentielles, les risques sanitaires et les facteurs de risque n®s de la 

participation ¨ des activit®s physiques. 

Les  activit®s de planification du coordinateur de programme dôactivit®s physiques adapt®es 

peuvent °tre r®sum®es comme suit : 

 £valuer le r¹le et la valeur ajout®e du programme dôactivit®s physiques adapt®es dans 

le caract¯re multidisciplinaire dôun programme de r®®ducation. 

-  Identifier les responsabilit®s du programme dôactivit®s physiques adapt®es en 
tant que compl®ment au programme de r®®ducation. 

-  Identifier les forces et faiblesses du programme dôactivit®s physiques adapt®es 
actuellement mis en îuvre dans la r®®ducation. 

-  Identifier les ressources disponibles et n®cessaires (locaux, ®quipements) pour 
mettre en îuvre un programme dôAPA. 

-  D®velopper un programme structur® dôactivit®s physiques adapt®es  en 
collaboration avec lô®quipe de r®®ducation.  

-  Identifier les objectifs ¨ court et long terme du programme dôactivit®s 
physiques adapt®es. 

 £valuer les (in)capacit®s, facteurs de risque, besoins et potentialit®s du patient / client. 

-  Appr®hender lô®tat des patients / clients et ses cons®quences en termes de 
(in)capacit®s fonctionnelles, conditions de sant®, etc. 

-  Comprendre les donn®es cliniques exploratoires (par ex. radiographies, 
analyses de la marche, tests cardio-respiratoires), les conclusions et les 

recommandations des sp®cialistes de la r®®ducation. 

-  £valuer les niveaux fonctionnels actuels et potentiels du patient /client. 

-  Comprendre les r®ponses du patient /client ¨ une activit® physique. Identifier et 

rem®dier aux possibles contre-indications, risques sanitaires et autres facteurs 

de risques. 

 

Information et formation  

Comme mentionn® pr®alablement, les b®n®fices des activit®s physiques et des sports pratiqu®s 

pendant et apr¯s la r®®ducation sont incalculables. Afin dôassurer la continuation dôun style de 
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vie actif apr¯s avoir termin® la r®®ducation, les patients/clients doivent °tre suffisamment 

inform®s sur les diff®rentes activit®s physiques et sportives possibles et lôexistence de  

programmes dôactivit®s physiques et organisations sportives au sein de leur quartier et de leur 

r®gion. 

De m°me, les patients/clients ne sont pas souvent inform®s des cons®quences dôune d®ficience 

ou dôune affection due ¨ leur potentiel fonctionnel. De plus, une d®ficience ou une affection 

r®sulte souvent dôune alt®ration de la r®ponse ¨ un exercice ou ¨ un sport et peut parfois 

conduire ¨ une situation de sant® dangereuse si elle nôest pas prise en consid®ration. Les 

patients/clients doivent °tre inform®s des b®n®fices tir®s des activit®s physiques et des sports 

et des risques potentiels dôun style de vie s®dentaire sur leur bien-°tre. Côest pourquoi il est 

important pour un coordinateur de programme dôinformer ses patients/clients sur les 

cons®quences dôune d®ficience ou affection sur le potentiel fonctionnel du patient/client, 

comment le corps r®agit ¨ lôexercice, comment interpr®ter ces r®ponses, comment reconna´tre 

les sympt¹mes dôune contre-indication ¨ lôactivit® physique ou au sport et comment r®agir ou 

traiter ces sympt¹mes. 

Les responsabilit®s dans le domaine de lôinformation et formation du coordinateur de 

programme dôactivit®s physiques adapt®es  peuvent °tre r®sum®es comme suit : 

 Transmettre les informations appropri®es qui garantiront la poursuite dôun style de vie 

actif apr¯s la r®®ducation. 

-  Informer les patients/clients sur programmes dôactivit®s physiques au sein de 
leur quartier et des b®n®fices ¨ court et long terme de lôactivit® physique. 

-  Tenir et communiquer une base de donn®es des informations relatives aux 

soci®t®s et organisations du quartier de fa­on ¨ assurer la poursuite dôun style 

de vie actif apr¯s la r®®ducation. 

-  Informer de la l®gislation relative aux aides possibles des institutions 
dirigeantes locales, r®gionales et nationales attribu®es pour lôactivit® physique 

et le sport apr¯s r®®ducation. 

 Former les patients/clients sur leurs (in)capacit®s et potentiels dans le domaine des  
activit®s physiques. 

-  Former les patients/clients sur leurs (in)capacit®s fonctionnelles, les r®ponses 
aux exercices, les risques de sant® potentiels,  les autres facteurs de risque et  

contre-indications relatives ¨ lôactivit® physique. 

-  Former les patients/clients sur la reconnaissance et lô®limination des 

sympt¹mes qui peuvent potentiellement conduire ¨ des risques de sant®, 

blessures, etc... 

-  Former les patients/clients sur le programme APA et ses b®n®fices pendant la  
r®®ducation. 

 

Contr¹le et ®valuation 

Afin de garantir un programme dôactivit®s physiques adapt®es r®ussi et de qualit®, 

lô®valuation qualitative du programme dôactivit®s physiques adapt®es est n®cessaire. Ceci 

r®clame un contr¹le r®gulier des r®sultats du programme et un ajustement r®gulier du 

programme en dialoguant avec les coordinateurs du programme de r®®ducation dans les autres 

disciplines. 

De plus, et pour assurer une participation maximale et un r®sultat optimal pour tous les  

patients/clients, les progr¯s des patients/clients doivent ®galement °tre ®valu®s r®guli¯rement. 

Ceci comprend lô®valuation du niveau de forme physique, du bien-°tre psychologique et du 

statut social du patient/client et lôadaptation si n®cessaire du contenu du programme ¨ ces 

®valuations. 
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Les activit®s dans le domaine de lô®valuation du coordinateur du programme dôactivit®s 

physiques adapt®es peuvent °tre r®sum®es comme suit : 

 Evaluer les effets du programme dôactivit®s physiques adapt®es en tant que composant  
des processus de r®®ducation et post-r®®ducation. 

-  Contr¹ler les r®sultats sur la sant® et ¨ long terme du programme dôactivit®s 
physiques adapt®es. 

-  D®terminer les effets du programme dôactivit®s physiques adapt®es sur les 

fonctionnalit®s des patients/clients en collaboration avec lô®quipe de 

r®®ducation. 

 Evaluer les r®ponses des patients/clients ¨ lôactivit® physique, leur progr¯s et les 
comparer avec les objectifs d®finis. 

-  £valuer et appr®cier le bien-°tre physique et psychologique du patient /client et 

ses progr¯s et les corriger si n®cessaire. 

-  £valuer la motivation du patient/client vis- -̈vis du programme dôactivit®s 

physiques adapt®es et corriger si n®cessaire. 

-  Suivre et ®valuer les r®ponses ¨ lôactivit® physique pour assurer une 
participation r®ussie et s¾re. 

-  Documenter le d®veloppement et les progr¯s individuels en rapport avec les 
objectifs de la r®®ducation et du programme APA. 

-  Identifier les outils, m®thodes, etc.  afin dôoptimiser les capacit®s 

fonctionnelles du patient /client dans la vie courante et pendant les activit®s 

physiques. 

 

Mise en îuvre 

Les principales activit®s du coordinateur du programme dôactivit®s physiques adapt®es sont la 

mise en îuvre, la coordination et lôapplication du programme dôactivit®s physiques adapt®es. 

Ceci inclut le d®veloppement dôun programme individualis®, lôanalyse fine des besoins 

sp®cifiques de chaque patient/client mais n®anmoins applicables dans un dispositif de groupe 

et dans le planning g®n®ral du programme de r®®ducation. La mise en îuvre dôun programme 

dôactivit®s physiques adapt®es r®ussi comprend une participation optimale facilit®e par la mise 

en place dans le programme dôune large vari®t® dôactivit®s physiques et de sports et 

lôadaptation des instructions, encouragements, r¯gles et dispositions si n®cessaire. Finalement, 

il est recommand® dôorganiser une partie du programme dôactivit®s physiques adapt®es dans 

des installations g®ographiquement proches, afin dôassurer une post-r®®ducation active, 

garantir un transfert dôexp®rience maximal des athl¯tes et experts disponibles vers les  

patients/clients en r®®ducation et optimiser le processus dôinsertion des patients/clients dans la 

soci®t®. 

Les activit®s dans le domaine de la mise en îuvre du coordinateur du programme dôactivit®s 

physiques adapt®es peuvent °tre r®sum®es comme suit : 

 Mettre en îuvre et individualiser un programme dôactivit®s physiques adapt®es  en 
compl®ment des autres disciplines au sein du programme de r®®ducation. 

-  D®velopper un programme APA structur® et individualis® en collaboration 
avec lô®quipe multidisciplinaire.  

-  Faciliter et optimiser la participation par lôadaptation des instructions, 

encouragements, r¯gles et dispositions si n®cessaire. 

-  Initier des activit®s physiques bas®es localement. 
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3.5  Comp®tences 
 

La ma´trise des activit®s principales mentionn®es ci-dessus et n®cessaires ¨ la r®alisation dôun 

programme dôactivit®s physiques adapt®es de qualit®, s¾r et r®ussi n®cessite le d®veloppement 

de comp®tences vari®es qui sôentrem°lent dans ces activit®s principales. Ces comp®tences 

combinent des connaissances de fond sp®cifiques avec une vari®t® de techniques et peuvent 

°tre class®es suivant leur aspect th®rapeutique, p®dagogique et de management. 

Comp®tences th®rapeutiques 

Les comp®tences du domaine th®rapeutique et n®cessaires ¨ un programme dôactivit®s 

physiques adapt®es sont principalement associ®es aux caract®ristiques de la population cible  

et aux impacts de lôactivit® physique et des sports sur le potentiel et bien-°tre de la population 

cible. La coordination dôun programme dôactivit®s physiques adapt®es en r®®ducation 

demande une profonde connaissance des cons®quences dôune d®ficience ou dôune affection 

sur lô®tat fonctionnel et le bien-°tre g®n®ral du patient/client et de leurs cons®quences en 

rapport avec les r®ponses du patient/client ¨ lôactivit® physique et aux sports. Ceci inclut la 

compr®hension de la pathologie des patients/clients et ses r®percussions en termes de 

(in)capacit®s fonctionnelles, conditions de sant®, etc., la compr®hension des donn®es cliniques 

exploratoires (par ex. radiographie, analyse de la marche, tests cardio-respiratoires, 

®valuations psychologiques) et des conclusions et recommandations des sp®cialistes des 

autres disciplines de la r®®ducation, lô®valuation du niveau actuel et potentiel de performance 

du patient/client, la compr®hension de la r®ponse du patient/client ¨ lôactivit® physique, 

lôidentification et le traitement des potentielles contre-indications, risques pour la sant® et 

autres facteurs de risque. Les objectifs principaux de ces comp®tences sont de garantir le 

succ¯s dôun programme dôactivit®s physiques adapt®es de qualit® et dôassurer un 

environnement s®curitaire pour la mise en îuvre et la participation au programme. 

De plus, et afin dôajuster lô®tat fonctionnel du patient/client aux objectifs et cibles du 

programme pr®®tabli, il est n®cessaire de d®velopper, conduire et interpr®ter lô®valuation 

r®guli¯re des progr¯s r®alis®s gr©ce ¨ des contr¹les directs tels que tests sur le terrain et tests  

de laboratoire, questionnaires, etc. et des contr¹les indirects tels que r®unions dô®quipe,  

observations, etc. En outre, il est important de comprendre les ®valuations des progr¯s r®alis®s 

en liaison avec les objectifs du programme et les potentialit®s du patient/client et ajuster si 

n®cessaire le plan individuel. 

 

Les connaissances et techniques th®rapeutiques permettront en outre de : 

 Comprendre le mod¯le dôadaptation aux sports et loisirs en g®n®ral des 

patients/clients, incluant le profil personnel, les implications fonctionnelles r®sultantes, 

les besoins dôactivit®s sp®cifiques et lôobjet de la participation. 

 Comprendre et ®valuer les interrelations entre d®terminants du fonctionnement de 
lôhomme. 

 Comprendre et ®valuer les impacts dôune d®ficience sur les performances humaines. 

 Estimer et ®valuer le potentiel dôactivit® dôun patient/client gr©ce ¨ des tests, 
observations, etc. et d®crire le profil fonctionnel r®sultant. 

 Comprendre les bases physiopathologiques des maladies chroniques, handicaps et 

affections. 

 Comprendre les impacts et les risques li®s ¨ lôactivit® physique. 

 Conna´tre les cons®quences des m®dicaments sur la performance pendant les 
exercices. 

 Comprendre les indications et contre-indications du sport et des activit®s physiques 

adapt®es dans le cadre de la r®®ducation de populations sp®cifiques. 
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 Ma´triser le d®roulement sans risque du programme dôactivit®s physiques adapt®es, y 
compris les ®valuations r®guli¯res, en utilisant les outils de stratification du risque et le 

d®pistage pr®programm®. 

 

Comp®tences p®dagogiques  

Les aspects p®dagogiques dans un programme dôactivit®s physiques adapt®es regroupent 

principalement les techniques de travail en groupe, les strat®gies dôenseignement et les 

principes dôadaptation aux activit®s physiques et aux sports. En fonction des caract®ristiques 

de la population sp®cifique cibl®e, les instructions, les encouragements, les r¯gles et les  

dispositifs des  activit®s physiques ou des sports pratiqu®s devront souvent °tre adapt®s pour 

motiver au maximum les patients/clients et assurer une participation optimale et r®ussie. Les 

aspects p®dagogiques sont souvent n®glig®s dans les dispositifs de r®®ducation, mais ils 

constituent n®anmoins un facteur d®terminant de la qualit® et de la r®ussite du programme 

dôactivit®s physiques adapt®es.  

 

Les connaissances et techniques p®dagogiques permettront en outre de : 

 Comprendre la th®orie du d®veloppement de programme. 

 Ma´triser les techniques dôenseignement, de formation et dôentra´nement (techniques 

didactiques) n®cessaires ¨ une approche ®quilibr®e dans un environnement 

th®rapeutique. 

 Comprendre les principes des activit®s, jeux et sports adapt®s. 

 Ma´triser la vue exhaustive des sports pour handicap®s. 

 Comprendre les ®quipements sportifs sp®cifiques - utilisateur - interfaces. 

 Etre capable dôadapter les activit®s au potentiel fonctionnel des participants. 

 Comprendre les principaux composants influen­ant les processus dans les situations 
dôactivit®s adapt®es. 

 Ma´triser les techniques professionnelles permettant dôinitier et de r®aliser 

efficacement lôadaptation. 

 

Comp®tences de management 

Optimiser la qualit® dôun programme dôactivit®s physiques adapt®es et du programme de  

r®®ducation complet n®cessite la compr®hension du caract¯re multidisciplinaire de la  

r®®ducation ainsi que du contenu et de la contribution particuli¯re des diff®rentes disciplines 

au sein du programme. En tant que tels, les coordinateurs de programme doivent °tre capables 

de proposer un programme dôactivit®s physiques adapt®es le plus appropri® en tenant compte 

des diff®rentes disciplines de la r®®ducation et de la valeur de la contribution correspondante 

du programme dôactivit®s physiques adapt®es au programme de r®®ducation.  

 

Les connaissances et techniques de management permettront en outre de : 

 Ma´triser les strat®gies du management, y compris lôapproche selon un mod¯le de 
planification pour fournir aux personnes atteintes de d®ficiences, handicaps, affections,  

etc. des activit®s sportives et physiques. 

 Ma´triser les techniques n®cessaires ¨ la pr®paration dôune politique strat®gique de 
management et dôint®gration des programmes dôactivit®s physiques adapt®es dans le  

caract¯re multidisciplinaire de la r®®ducation. 

 Comprendre les organisations dôactivit® physique et sportives locales accessibles aux   

patients/clients dans le cadre du programme dôactivit®s physiques adapt®es.  
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3.6  Besoins des programmes dôenseignement 
 

Situation actuelle : Cours dôactivit®s physiques adapt®es et orientation des programmes 

d'enseignement acad®miques 

La plupart des ®tats europ®ens ont incorpor® des cours dôactivit®s physiques adapt®es dans 

leurs programmes d'enseignement acad®miques de physioth®rapie, ®ducation physique et 

sciences du mouvement humain. N®anmoins, il ne sôagit souvent que dôun cours 

dôintroduction ayant pour objectif de pr®senter un rapide survol des activit®s physiques 

adapt®es en tant que domaine. En cons®quence, le cours se dissout souvent dans le  

programme dôenseignement car il ne propose que pas ou peu dôoutils pratiques aux futurs 

professionnels qui rencontreront lôactivit® physique adapt®e. De plus, et en se r®f®rant au 

d®veloppement des comp®tences n®cessaires aux coordinateurs de programmes dôactivit®s 

physiques adapt®es mentionn®es plus haut, les points forts des programmes de physioth®rapie 

sont souvent les points faibles des programmes dô®ducation physique et kin®sith®rapie et vice 

versa. Lôobservation du contenu des programmes de physioth®rapie, ®ducation physique et 

kin®sith®rapie se rapportant aux comp®tences requises des coordinateurs de programme 

dôactivit®s physiques adapt®es indique que les programmes de physioth®rapie portent une 

attention maximale au contexte th®rapeutique, alors que les aspects p®dagogiques des activit®s 

physiques adapt®es sont souvent n®glig®s. Dôun autre c¹t®, lôobjectif principal des 

programmes dô®ducation physique et de kin®sith®rapie est en grande partie p®dagogique et 

pr°te moins dôattention aux activit®s physiques adapt®es dans un contexte th®rapeutique. De 

plus, lôint®gration des cours dôactivit®s physiques adapt®es dans les programmes dô®ducation 

physique et kin®sith®rapie est globalement moins organis®e en Europe. Quelques programmes 

ne pr°tent exclusivement attention quôaux  aspects p®dagogiques des activit®s physiques 

adapt®es, tandis que dôautres se concentrent principalement sur les styles de vie active et les 

sports de loisirs de populations sp®cifiques. En cons®quence, on peut affirmer que les  

programmes existants ne sont pas optimis®s pour former des professionnels capables de 

coordonner des programmes dôactivit®s physiques adapt®es et de qualit® en tant que 

composants dôun programme de r®®ducation.  

 

Au niveau Master, beaucoup dôuniversit®s et coll¯ges europ®ens ont, dans leurs programmes 

d'enseignement dô®ducation physique ou kin®sith®rapie et ¨ c¹t® dôautres orientations telles 

que ñFitness et sant®ò, òFormation et entra´nementò, ñManagement du sportò, ñPsychologie 

du sportò, ñP®dagogies du sportò, etc. une fili¯re sp®ciale ñActivit®s physiques adapt®esò. 

Cependant, toutes les orientations existantes òActivit®s physiques adapt®esò en Europe 

incluent toutes les cat®gories de population (par ex. personnes atteintes de d®ficience 

physique, physiologique, intellectuelle ou psychique, personnes ©g®es, v®t®rans de guerre, 

victimes de violences, etc.), de tous les niveaux (des activit®s physiques en liaison avec la 

sant® jusquôaux sports dô®lite et de loisirs) et pour toutes les disciplines professionnelles 

(®ducation, fitness et sant®, formation et entra´nement, management, psychologie du sport, 

etc.). Les programmes existants ¨ ce jour ne peuvent alors offrir quôun panorama extensif 

mais encore limit® du domaine entier, plut¹t quôune sp®cialisation des professionnels dans une 

discipline professionnelle sp®cifique. En cons®quence, les ®l¯ves dipl¹m®s dans lôorientation 

Activit®s physiques adapt®es sont, en tant que discipline, insuffisamment arm®s pour rivaliser 

avec leurs coll¯gues dipl¹m®s des autres fili¯res sp®cialis®es.  

Recommandations pour lôavenir des ®tudes en APA 

 

En raison des arguments pr®sent®s ci-dessus, les cours dôactivit®s physiques adapt®es 

existants doivent °tre ®tendus, optimis®s et int®gr®s dans les programmes dô®tudes afin de 



 

38 

 

combler les insuffisances actuelles. Ceci peut °tre r®alis® par des cours compl®mentaires et 

obligatoires tels que ñIndications et contre-indications des sports et des activit®s physiques 

adapt®es en r®®ducationò et ñAspects p®dagogiques des activit®s physiques adapt®esò dans les 

programmes dô®tudes actuels des futurs professionnels m®dicaux et param®dicaux ainsi que 

des ®ducateurs physiques et kin®sith®rapeutes. 

De m°me, et tout en respectant les orientations acad®miques, il est recommand® de 

d®velopper une orientation Activit®s physiques adapt®es consistant en une solide introduction  

truncus communis couvrant tous les domaines des activit®s physiques adapt®es et des 

sp®cialisations non pas par subdivisions de la population concern®e, comme pr®sent® plus loin 

dans le texte,  mais par disciplines de base. Malgr® tout, et pour les r®f®rences futures, il est 

recommand® dôessayer dôint®grer dans les programmes dô®tudes de physioth®rapie, ®ducation 

physique et kin®sith®rapie et leurs fili¯res par sp®cialit® des cours dôactivit®s physiques 

adapt®es en quantit® et qualit® suffisantes, plut¹t que dôorganiser une orientation s®par®e 

ñActivit®s physiques adapt®esò.  

Pour finir, lôobjectif de tous ces cours et programmes dô®tudes devrait °tre de d®livrer aux 

professionnels (physioth®rapeutes, entra´neurs de fitness et sant®, formateurs et entra´neurs, 

managers, psychologues du sport) toutes les comp®tences suffisantes, les connaissances de 

fond et les techniques (voir ci-dessus) leur permettant de ma´triser les activit®s principales 

(voir ci-dessus) n®cessaires au d®veloppement, lôorganisation et la coordination de  meilleurs 

programmes dôactivit®s physiques adapt®es de qualit® et r®ussis, au sein du caract¯re  

multidisciplinaire de la r®®ducation. 

 

 

3.7  Recommandations pour lôavenir 
 

Les ®tudes et les r®unions entre partenaires men®es tout au long de ce projet ont mis ¨ jour un 

certain nombre de nouvelles id®es relatives ¨ la mise en îuvre dôun programme dôactivit®s 

physiques adapt®es dans un programme de r®®ducations, au statut professionnel des 

coordinateurs des programmes dôactivit®s physiques adapt®es et ¨ la formation des 

professionnels en r®®ducation. Pour lôavenir, les recommandations suivantes permettront 

dôoptimiser la qualit® des programmes dôactivit®s physiques adapt®es au sein du caract¯re  

multidisciplinaire de la r®®ducation et peuvent °tre r®capitul®es ainsi : 

 D®velopper une structure l®gale et la nomenclature des activit®s physiques adapt®es, 
afin que les programmes dôactivit®s physiques adapt®es puissent °tre consid®r®s 

comme une v®ritable discipline en r®®ducation. 

 Le fait de fragmenter les soins m®dicaux et param®dicaux en diff®rentes petites unit®s 

de  r®®ducation conduit ¨ r®duire lôexpertise et les financements de chaque unit®. La 

centralisation des programmes de r®®ducations dans seulement quelques centres 

sp®cialis®s garantit au contraire la r®alisation de programmes de r®®ducation optimis®s 

et de qualit®. 

 Initier et faciliter la coop®ration entre les centres de r®®ducation et les organisations  
sportives et dôactivit®s physiques de quartier gr©ce ¨ une administration r®gionale 

subventionn®e des sports et des activit®s physiques. 

 Cr®er des mandats subventionn®s et reconnus par les gouvernements pour lôemploi de  
coordinateur de programmes dans tous les centres de r®®ducation, responsables du  

d®veloppement, de lôorganisation et de la coordination des programmes dôactivit®s 

physiques adapt®es compl®mentaires aux autres disciplines des programmes de 

r®®ducation. 
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 Fournir les moyens permettant aux experts acad®miques des activit®s physiques 
adapt®es de d®velopper, optimiser, mettre en îuvre et ®valuer un programme 

dôactivit®s physiques adapt®es en tant quôorientation de sp®cialisation dans les 

programmes dôenseignement actuels des professionnels m®dicaux et param®dicaux 

ainsi que des ®ducateurs physiques et kin®sith®rapeutes. 

 Fournir les moyens permettant aux experts acad®miques des activit®s physiques 
adapt®es de d®finir, d®velopper, optimiser, ajouter et/ou ®tendre, mettre en îuvre et 

®valuer les cours n®cessaires et suffisants dôactivit®s physiques adapt®es dans les 

programmes dôenseignement actuels des professionnels m®dicaux et param®dicaux 

ainsi que des ®ducateurs physiques et kin®sith®rapeutes. 

 Int®grer des cours compl®mentaires et obligatoires tels que ñIndications et contre-

indications des sports et activit®s physiques adapt®es en r®®ducationò et ñAspects  

p®dagogiques des activit®s physiques adapt®esò dans les programmes dôenseignement 

actuels des professionnels m®dicaux et param®dicaux ainsi que des ®ducateurs 

physiques et kin®sith®rapeutes afin de d®velopper chez les professionnels les 

comp®tences n®cessaires pour d®velopper, organiser et coordonner de meilleurs 

programmes dôactivit®s physiques adapt®es de qualit® et r®ussis, au sein du caract¯re  

multidisciplinaire de la r®®ducation.  

 Am®liorer lôattitude des professionnels m®dicaux et param®dicaux vis- -̈vis du r¹le 

des sports et des activit®s physiques en tant que disciplines compl®mentaires aux 

programmes de r®®ducation actuels en int®grant des cours dôactivit®s physiques 

adapt®es dans les cours des programmes dôenseignement respectifs. 
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4  ACTIVITES PHYSIQUES ADAPTEES DANS LE 

DOMAINE DES SPORTS 
(Natalia Morgulec-Adamowicz and Jos® Pedro Ferreira) 

 
Le sport est souvent consid®r® comme faisant partie des jeux. Jouer est par d®finition une 

pratique non-utilitaire avec des composants ¨ la fois intellectuels et physiques (Guttmann 

2004), simplement r®alis®e pour le plaisir de jouer. Sous sa forme organis®e, jouer se 

transforme en jeux, avec ou sans caract¯re de comp®tition. Les jeux de comp®tition sont 

connus en tant que concours qui peuvent ¨ leur tour °tre divis®s en concours intellectuels et 

concours physiques. Les sports poss¯dent ces deux composantes, intellectuelle et physique, 

mais de fa­on traditionnelle, nous c®l®brons plut¹t en Europe la nature physique du contexte 

sportif.  En raison des interrelations complexes entre jouer, les jeux et les sports, la d®finition 

du sport varie beaucoup ¨ travers lôEurope. De fa­on g®n®rale, les sports peuvent °tre divis®s 

en : (a) sports participatifs et (b) sports de comp®tition. Quelques auteurs font alors la 

diff®rence entre sports pour enfants et sports de comp®tition (Sports Coach UK) tandis que 

dôautres incluent ®galement le fitness, la sant® et les loisirs dôext®rieur (aventure) en tant que 

domaines du secteur des sports (Pilkington).  

 

Quoiquôil en soit, le sport est en Europe un ph®nom¯ne social en progression et son 

importance a ®t® reconnue par la Commission europ®enne qui a publi® un Livre blanc sur le 

sport (Commission EU, 2007, p. 3), o½ le sport est d®fini comme :  

é. un domaine d'activit® humaine qui int®resse beaucoup les citoyens de l'Union 

europ®enne et qui a une capacit® ®norme ¨ les rassembler, s'adressant ¨ tous 

ind®pendamment de l'©ge ou du milieu social. Selon un sondage Eurobarom¯tre de 

novembre 2004, approximativement 60 % des citoyens europ®ens pratiquent 

r®guli¯rement des activit®s sportives au sein ou en dehors de quelque 700 000 clubs 

qui sont eux-m°mes membres d'un grand nombre d'associations et de f®d®rations. La 

grande majorit® de ces activit®s sportives se d®roule dans des structures non 

professionnelles. Le sport professionnel acquiert une importance de plus en plus 

grande et contribue ®galement au r¹le soci®tal du sport. Non seulement le sport 

am®liore la sant® des citoyens europ®ens, mais il a une dimension ®ducative et joue un 

r¹le social, culturel et r®cr®atif. Le sport peut ®galement, par le r¹le soci®tal qu'il 

remplit, renforcer les relations ext®rieures de l'Union.  

 

Côest clairement un sujet important et une partie du potentiel du sport identifi®e par les 

experts des sciences du sport ainsi que par les leaders politiques europ®ens est sa capacit® ¨  

permettre la participation de tous, y compris des personnes handicap®es de tous  niveaux. La 

commission europ®enne encourage les ®tats membres et les organisations sportives ¨ adapter 

les infrastructures sportives de fa­on ¨ prendre en compte les besoins des personnes 

handicap®es. ñLes ®tats membres et les autorit®s locales devraient veiller ¨ ce que les 

installations et les ®quipements sportifs soient accessibles aux personnes handicap®es. Des 

crit¯res sp®cifiques garantissant un acc¯s ®gal au sport ¨ tous les ®l¯ves, en particulier aux 

enfants handicap®s, devraient °tre adopt®s. La formation des moniteurs, des b®n®voles et du 

personnel des clubs et des organisations ¨ l'accueil des personnes handicap®es sera stimul®e 

(Livre blanc sur le sport, p. 7-8)ò. 
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4.1  Etat des sports adapt®s en Europe 
 

La situation actuelle des activit®s physiques adapt®es (APA) en Europe est clairement 

et profond®ment influenc®e par lôid®e dôh®t®rog®n®it®. En d®pit des recommandations et 

politiques communes pour lô®ducation et le sport ®dict®es par lôUnion europ®enne et 

confirm®es par diff®rents accords et rapports officiels (le processus de Bologne, le  

Programme ®ducation et formation - 2010,  la D®claration sur le sport en annexe du trait® 

dôAmsterdam - 1997, le Rapport dôHelsinki sur le sport  - 1998, la D®claration sur le sport du 

Conseil europ®en Nice - 2000, la Recommandation 1185 sur les politiques de r®adaptation 

des personnes handicap®es - 1992) ®labor®s depuis deux d®cennies et qui ont pour objectif de 

fournir dô®gales opportunit®s pour tous les citoyens europ®ens, la r®alit® est quelque peu 

diff®rente. LôEurope est encore caract®ris®e par une tr¯s large diversit® de syst¯mes sociaux, 

®ducatifs et de sant® aux priorit®s diff®rentes, fortement influenc®s par les politiques 

r®gionales et la puissance ®conomique de chacun de ses membres.  

Dans le sport, cette h®t®rog®n®it® des politiques est clairement accept®e car lôUnion 

europ®enne admet quôelle ne joue quôun r¹le mineur et principalement indirect dans les 

politiques sportives car (a) le sport est habituellement consid®r® comme ne faisant pas partie 

des comp®tences transmises ¨ lôUnion europ®enne par les ®tats membres et (b) les sports sont 

en g®n®ral organis®s au niveau international ou au niveau du continent europ®en (et ce nôest 

pas le m°me niveau que lôUnion europ®enne). Lôid®e dôh®t®rog®n®it® est ®galement et 

largement d®fendue par le nombre toujours croissant des nouveaux membres, qui accroissent 

la diversit® de lôUnion et a pour r®sultat un plus grand enrichissement et une plus grande 

expansion mais aussi une plus grande diversit®s des niveaux de d®veloppement qui 

influencent directement le type et la qualit® des services apport®s aux diff®rents citoyens 

europ®ens des diff®rents ®tats membres. 

Parce que les APA sont essentiellement concentr®es sur une profession de services et 

en tant que discipline dô®tude acad®mique, il faut sôattendre ¨ ce que la qualit® et la 

disponibilit® des services dôAPA diff¯rent dôun pays ¨ lôautre, sous lôinfluence des politiques 

et priorit®s dans lô®ducation, le sport et la sant® de chaque ®tat membre. Certains ®tats offrent 

une bonne qualit® de service et des syst¯mes de formation pour les professionnels travaillant 

avec les personnes handicap®es tandis que dôautres ont bien d®velopp® des programmes 

dô®tudes acad®miques en APA mais procurent des services limit®s, dôautres enfin nôont ni 

services ni programmes dô®tudes. 

 

10 ®tats europ®ens ont ®t® class®s en quatre groupes d®finis sur la base des 

informations collect®es pendant ce projet : 

 Etats o½ existe d®j¨ lôAPA en tant que profession, prestation de services dans les trois 
domaines dôintervention (®ducation, sport et r®®ducation) et o½ les services procur®s sont 

financ®s par les syst¯mes nationaux dô®ducation, sport et sant® (ex. : Finlande), 

 Etats o½ existe lôAPA en tant que profession dans lôun des trois domaines 

dôintervention tandis que les services dans les deux autres domaines sont procur®s par 

dôautres professionnels experts en APA (ex. : Belgique, R®publique tch¯que, France, 

Su¯de), 

 £tats o½ lôAPA nôexiste pas en tant que profession officielle mais o½ les services dôAPA 
sont fournis dans les trois domaines dôintervention (®ducation, sport et r®®ducation) par 

dôautres professionnels ayant re­u une formation APA
1
 (enseignants EP, entra´neurs ou  

physioth®rapeutes) (ex: Irlande, Lettonie, Pologne, Portugal, Royaume-Uni), 

                                                 
1
 5ŀƴǎ ŎŜǎ ŞǘŀǘǎΣ ƭŜǎ ǇǊƻŦŜǎǎƛƻƴƴŜƭǎ  fournissant des services ŘΩ!t! ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ şǘǊŜ considŞǊŞǎ ŎƻƳƳŜ ŘŜǎ 

professionnels en APA si les APA ŞǘŀƛŜƴǘ ǊŜŎƻƴƴǳŜǎ Ŝƴ ǘŀƴǘ ǉǳŜ Ǉrofession. 
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 £tats o½ lôAPA nôexiste pas en tant que profession officielle et o½ les  services dôAPA ne 

sont donn®s par aucun professionnel ou par des professionnels peu qualifi®s (b®n®voles). 

 

 

4.2  Les professionnels en APA sont-ils n®cessaires ? Si oui, pourquoi ?  
 

Quelques personnes consid¯rent cette question comme utopique, mais nous nous 

positionnons dans une approche id®aliste o½, si lôinclusion ®tait une r®alit® dans chacun des 

®tats membres de lôEurope, nous nôaurions pas besoin de professionnels des APA. Tous les  

professionnels de lô®ducation, des sports et de la r®®ducation auraient une formation en APA 

et seraient qualifi®s pour satisfaire les besoins sp®cifiques des enfants, adolescents et adultes 

ayant un handicap. En partant de ce point de vue, peut-°tre nôaurions-nous pas besoin dans la 

future Europe de professionnels des APA et la situation actuelle ne serait quôune ®tape 

temporaire.   

Malheureusement, la situation actuelle en Europe est toute diff®rente et oui, nous 

avons besoin de professionnels en APA en Europe et oui, nous en aurons probablement besoin  

pendant plus longtemps que nous le pensons, car beaucoup dô®tats europ®ens ne proposent pas 

encore de services dôAPA de bonne qualit® et que beaucoup dôenfants, dôadolescents et 

dôadultes handicap®s ne b®n®ficient pas encore des m°mes opportunit®s de sports et activit®s 

physiques que celles offertes aux autres personnes valides. Malheureusement, le futur nôest 

pas aussi brillant car les politiques men®es et les d®cisions politiques et ®conomiques prises 

r®cemment dans certains ®tats membres montrent un ralentissement ou m°me dôimportantes 

coupures dans les investissements pr®vus pour maintenir ou am®liorer la qualit® des services 

dôAPA d®j¨ procur®s.   

 

 

4.3  Avons-nous besoin de professionnels des APA dans le sport ?  
 

Oui, nous en avons besoin. Pendant ces derni¯res d®cennies, le nombre dôathl¯tes 

handicap®s pratiquant un sport a fortement augment®. Le sport de haut niveau pour les 

athl¯tes handicap®s a continu® ¨ sôorganiser, est devenu hautement comp®titif et a atteint le 

niveau permettant la cr®ation de nouvelles exigences dans les domaines physiologiques, 

techniques et tactiques, requ®rant des niveaux dôexpertise plus ®lev®s et des techniques 

dôentra´nement plus pointues ainsi que des connaissances diff®rentes de celles n®cessaires 

jusque l¨ dans des contextes th®rapeutiques et de loisirs.  

Au cours des ann®es, lôimpact sur la soci®t® des sports pour handicap®s sôest accru, 

surtout en raison dôune plus grande exposition des sports pour handicap®s dans les m®dias et 

des politiques dôinclusion men®es dans la plupart des ®tats europ®ens. Dôun autre c¹t®, les 

int®r°ts ®conomiques ont pris conscience que le monde du handicap ®tait un diamant 

inexploit® ¨ des fins publicitaires et commerciales et les athl¯tes handicap®s de lô®lite sportive 

ont ainsi b®n®fici® de meilleures conditions et opportunit®s, mais il reste n®anmoins un prix ¨ 

payer. Des comp®titions de plus haut niveau, une forte pression pour de meilleurs r®sultats, 

des environnements sportifs diff®rents, plus de pression des m®dias, les int®r°ts commerciaux 

des sponsors ne sont que quelques exemples montrant comment les sports pour handicap®s 

ont atteint le niveau suffisant pour cr®er lôanxi®t® chez de nombreux sportifs handicap®s. De 

plus, cette nouvelle r®alit® r®clame des  services  sp®cialis®s en conseil et formation 

psychologique ainsi que le d®veloppement de nouvelles comp®tences et expertises pour une 

nouvelle g®n®ration dôentra´neurs APA intervenant dans les contextes sportifs de loisirs et/ou 

de comp®tition.  
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Ce besoin de sp®cialistes APA dans le sport est ®galement reconnu et soulign® dans la 

revue de lôUnion europ®enne parue r®cemment, structure niveau - 5 pour la qualification et la 

reconnaissance des qualifications dôentra´neurs, soulignant que le besoin dô®galit® des 

opportunit®s dans le sport ®tait le principe cl® fondateur du Cadre de travail europ®en sur les 

qualifications et mettant avec force lôaccent sur lôinclusion des groupes minoritaires 

(ENSSEE, 2007) et le besoin de qualifications appropri®es dôentra´neurs offrant lôopportunit® 

de travailler avec ces groupes. 

 
 

4.4  Quels sont les types de professionnels dont nous avons besoin ? 
 

Nous avons besoin de professionnels qualifi®s et comp®tents, capables de satisfaire les 

besoins des athl¯tes handisport. Nous avons ®galement besoin de professionnels qualifi®s 

capable dô®valuer, planifier, prescrire et contr¹ler la qualit® des s®ances dôentra´nement en 

fonction des besoins sp®cifiques des athl¯tes et des diff®rents sports pour handicap®s, ainsi 

que de comprendre le comportement des athl¯tes lors de lôentra´nement et en comp®tition et 

dô°tre capable de les motiver pour atteindre des objectifs pr®d®finis afin de leur permettre de 

devenir des athl¯tes et leur donner lôopportunit® dôam®liorer leurs performances.  

Le projet EUSAPA a pour objectif dô®mettre les principales recommandations 

relatives aux r¹les principaux et fonctions principales ainsi que le cadre des connaissances, 

comp®tences et techniques n®cessaires aux professionnels travaillant en handisport/ 

entra´nement APA. Les recommandations d®velopp®es dans la premi¯re partie du projet sont 

g®n®rales, applicables aux deux niveaux reconnus du contexte professionnel des domaines de 

lôentra´nement (ENSSEE, 2007) :  

a) Entra´nement des sportifs orient® vers la participation, c'est- -̈dire les entrá neurs impliqu®s 

dans la formation aux sports de loisirs et comp®titions non formelles, ainsi que les entra´neurs 

impliqu®s dans des niveaux de d®veloppement non-comp®titifs inf®rieurs, 

b) Entra´nement des athl¯tes orient® vers la comp®tition, c'est- -̈dire les entra´neurs impliqu®s 

dans lôorientation des talents des athl¯tes/®quipes et dans les comp®titions de haut niveau.  

 

Dôautres ®tapes de ce projet seront consacr®es ¨ la d®finition des comp®tences, techniques et  

connaissances sp®cifiques bas®e sur la structure r®vis®e des 4 niveaux  de reconnaissance des  

comp®tences et qualifications des entra´neurs ®tablie par lôENSSEE (2007) qui propose une 

analyse plus d®taill®e des  qualifications minimales n®cessaires ¨ lôatteinte de chaque niveau. 

 

 

4.5  Que pouvons-nous faire pour am®liorer cette situation ? 
 

La principale contribution du projet Normes europ®ennes dans les activit®s physiques 

adapt®es est de donner les recommandations qui permettront dôam®liorer le niveau de service 

des APA au niveau local et au niveau europ®en, d®montrant ainsi lôimportance et le besoin 

des APA en tant que profession en Europe. Les principaux objectifs du projet sont : 

(a)  D®crire les comp®tences professionnelles dans chacun des trois domaines des Activit®s 

physiques adapt®es: (1) Lô®ducation physique adapt®e ¨ lô®cole, (2) Sports et loisirs 

adapt®s et (3) Activit®s physiques adapt®es en r®®ducation, 

(b)  Identifier pour chaque ®tat partenaire les besoins dans chaque domaine des APA, 

(c)  D®finir les normes acad®miques (comp®tences sp®cifiques correspondantes et r®sultats 

de lôenseignement) dans les trois domaines des APA et d®velopper un cadre 

international th®orique qui garantira la qualit® de la pr®paration professionnelle dans 

les domaines de lôAPA au niveau europ®en. 
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4.6 Entra´neur APA ï Description des t©ches   
 

La nature du travail des entra´neurs sportifs (®galement appel®s coachs dans certains 

®tats) et enseignants est d®j¨ d®crite dans la Classification europ®enne des sports et m®tiers en 

relation avec les sports (NEORS
2
) qui est la classification europ®enne des professions dans le 

secteur des sports ®tablie par lôObservatoire europ®en du sport et de lôemploi  (EOSE). Les 

entra´neurs sportifs et enseignants planifient, d®veloppent, mettent en îuvre et ®valuent les 

programmes et s®ances dôentra´nement, ce qui signifie guider lôam®lioration des athl¯tes/ 

®quipes (sportifs orient®s comp®tition ï ¨ un haut niveau de performance ou de comp®tition) 

ou des personnes sportives (personnes orient®es participation, incluant les enfants, adolescents 

et adultes au niveau initiation ou niveau standard/hors comp®tition) dans un sport et ¨ 

diff®rentes ®tapes identifi®es de lô®volution de lôathl¯te/personne sportive (EOSE, 2008a).  

 

De fa­on ¨ d®crire et sp®cifier la nature du travail des entra´neurs APA, nous 

utiliserons la m®thodologie utilis®e dans la óStrat®gie des qualifications dans le secteur des 

sports et des loisirs actifsô (®tape 3 - EOSE, 2008b). Pour identifier les t©ches et activit®s 

principales  r®alis®es par le travailleur, il est recommand® selon lôapproche EOSE (dans 

lô®tape 3 de la strat®gie) dôutiliser les ®tudes et groupes cibles de  professionnels praticiens. 

Dans le projet  EUSAPA,  lô®tude a ®t® pr®par®e par les experts des 10 ®tats participants 

(Belgique, R®publique tch¯que, Finlande, France, Irlande, Lettonie, Pologne, Portugal, Su¯de, 

Royaume-Uni) et concerne les entra´neurs des f®d®rations, organisations et associations 

sportives et/ou de loisirs pour les personnes avec ou sans handicap au niveau national, 

r®gional et local (par ex. Comit® olympique tch¯que, Comit® paralympique polonais, 

Association britannique de basket en fauteuil roulant, Special Olympics Irlande, F®d®ration 

su®doise de basket, Rekryteringsgruppens, Association pour la culture physique, le sport et le 

truisme des  aveugles et malvoyants ñCROSSò) dans tous les ®tats partenaires. De plus, les 

experts ont interrog® les entra´neurs APA s®lectionn®s sur les activit®s et travaux pour 

lesquels ils ®taient engag®s, les connaissances et techniques dont ils avaient besoin dans leur 

m®tier, les  comportements requis pendant leur activit®, les outils et ®quipements utilis®s et les 

futures tendances et craintes qui pourraient affecter ce quôils faisaient et la fa­on dont ils le 

faisaient  (EOSE, 2008b).  

 

 

4.7  Cartographie fonctionnelle (CF) de lôentra´neur APA 
 

Lôanalyse fonctionnelle de lô®tude a conduit au d®veloppement dôune carte 

fonctionnelle (appendice 5), m®thode structur®e de description des fonctions de lôentra´neur 

APA. Lôobjectif principal  de lôentra´neur APA est de planifier, d®velopper, mettre en îuvre 

et ®valuer des s®ances et programmes adapt®s dôentra´nement, ce qui signifie piloter 

lôam®lioration des athl¯tes handicap®s/®quipes (sportifs handicap®s orient®s comp®tition ï 

haut niveau de performance et de comp®tition) ou personnes sportives handicap®es (personnes 

handicap®es orient®es participation, incluant les enfants, adolescents et adultes au niveau 

initiation ou niveau standard/hors comp®tition) dans un sport et ¨ diff®rentes ®tapes identifi®es 

de lô®volution de lôathl¯te/personne sportive. Pour r®aliser lôobjectif principal ci-dessus, les 

cinq domaines principaux (planification, management, entra´nement/formation, contr¹le, 

d®veloppement des sports adapt®s) doivent °tre compl®t®s par les r¹les principaux et  les 

fonctions principales. Les r¹les principaux (ñfonctions de baseò) sont compris comme ®tant 

                                                 
2
 Nomenclature Europ®enne des Professions/Activit®s du sport et en relation avec le sport 
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les fonctions essentielles n®cessaires ¨ la r®alisation des diff®rents domaines principaux 

(ñfonctions majeuresò), tandis que les fonctions principales (ñsous-fonctionsò) sont les  

fonctions d®taill®es qui doivent °tre assur®es de fa­on ¨ r®aliser les diff®rents r¹les 

principaux. En cons®quence, chaque domaine principal est scind® en r¹les principaux (de A.1 

¨ A.3, B.1 ¨ B.4, C.1, etc.) qui sont compos®s des fonctions principales (de A.1.1 ¨ A.1.2, 

A.2.1 ¨ A.2.3, A.3.1 ¨ A.3.4, etc.).  

La carte fonctionnelle suivante d®crit les r¹les et fonctions que lôon attend dôun entra´neur 

APA.  

 

A. Planification  
Beaucoup de professionnels consid¯rent que la partie la plus stimulante de la profession 

dôAPA est lôentra´nement des athl¯tes handicap®s, mais une pr®paration soigneuse et 

responsable cr®e les bases solides dôun enseignement r®ussi et sans risque du sport. 

Lôenseignant APA doit °tre capable de : (1) d®velopper et adapter les programmes dôexercices 

et dôentra´nement, (2) ®valuer la situation pr®sente et lôhistoire des athl¯tes handicap®s et (3) 

d®velopper et adapter les plannings dôexercices et dôentra´nement. Ces r¹les principaux sont 

list®s ci-dessous ainsi que les fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend du 

r¹le.  

A.1  D®velopper et adapter aux personnes handicap®es les programmes dôexercices et 

dôentra´nement aux sports sp®cifiques  

A.1.1  Identifier les missions, la vision, les buts et objectifs des organisations pouvant offrir 

aux personnes handicap®s des opportunit®s de pratiquer des sports et des activit®s de 

loisirs selon diff®rents dispositifs (par ex. inclusion/s®paration/union ou 

comp®tition/loisirs). 

A.1.2  Identifier les comp®tences, environnements et attitudes n®cessaires ¨ lôatteinte des 

objectifs du programme.  

A.2  Premi¯re ®valuation de la situation actuelle et de lôhistoire r®cente 

A.2.1  Compiler un rapport exhaustif de lôhistoire r®cente en rapport avec la future 

participation ¨ un sport/loisir (par ex. aspect m®dical, social, r®alisations, 

communication, etc.). 

A.2.2. £valuer la personne dans les domaines suivants : int®r°t et motivation, sports 

sp®cifiques (côest ¨ dire donn®es anthropom®triques, bio®nerg®tiques, 

neuromusculaires, psychologiques, capacit® fonctionnelle, classification), 

communication. 

A.2.3 £valuer lôenvironnement de la personne (par ex. donn®es ®conomiques, 

structures sportives et de loisirs, barri¯res extrins¯ques, famille, aides, etc.). 

A.3 D®velopper et adapter le plan des exercices et entra´nements 

A.3.1  Harmoniser les objectifs ¨ court, moyen et long terme en fonction des forces et 

faiblesses. 

A.3.2  Identifier les ressources (par ex. en personnel, ®quipements, financement). 

A.3.3  Concevoir le plan dôentra´nement devant couvrir les domaines physiques, tactiques, 

techniques et psychologiques. 

A.3.4  Harmoniser les processus de contr¹le et le planning 

 

B. Management  

Dans le domaine APA des sports pour handicap®s, lôentra´neur doit souvent °tre capable de 

pouvoir traiter les probl¯mes de gestion y compris : (a) communication et coop®ration avec 

les partenaires principaux, (b) administration, (c) activit®s budg®taires et (d) responsabilit®s 

vis- -̈vis des ressources humaines concern®es. Ces r¹les principaux sont list®s ci-dessous ainsi 

que les fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend du r¹le. 
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B.1 Communication et coop®ration  

B.1.1  Consulter les autres professionnels impliqu®s dans une ®quipe multidisciplinaire. 

B.1.2  Communiquer avec le personnel enseignant/b®n®vole, les athl¯tes, les familles, lô®cole, 

les organisations et les m®dias. 

B.2 Administration  

B.2.1  Pr®parer les rapports. 

B.2.2  Effectuer les r®servations. 

B.2.3. Tenir la correspondance 

B.3 Finances 

B.3.1  Planifier les budgets 

B.3.2  Organiser la strat®gie de collecte de fonds 

B.4 Ressources Humaines  
B.4.1  Recruter et ®valuer le personnel enseignant 

B.4.2  Recruter et ®valuer le personnel b®n®vole 

 

C. Entra´nement/enseignement  
Ce que lôon attend le plus dôun entra´neur APA dans ce domaine est lôadaptation des 

m®thodes et strat®gies dôentra´nement aux besoins des personnes aux d®ficiences et handicaps 

vari®s. Ces r¹les principaux sont list®s ci-dessous ainsi que les fonctions principales d®crivant 

en d®tail ce que lôon attend du r¹le. 

C.1. Adapter les strat®gies dôentra´nement  

C.1.1  Adapter les styles dôentra´nement afin de satisfaire les besoins individuels. 

C.1.2  Adapter les m®thodes dôentra´nement.  

C.1.3  Planifier les strat®gies de communication.  

C.1.4  Planifier les strat®gies comportementales.  

 

D. Contr¹le  
Une part importante dôun bon entra´nement est li®e aux contr¹les des progr¯s en relation avec 

le planning de lôentra´nement et des exercices. Ces r¹les principaux sont list®s ci-dessous ainsi 

que les fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend du r¹le. 

D.1. £valuer lôimpact et ajuster le planning 

D.1.1  V®rifier r®guli¯rement que les objectifs, tels que pr®vus dans le planning, ont ®t® 

atteints.  

D.1.2  R®®valuer les forces et faiblesses individuelles et sociales par rapport ¨ la 

planification. 

D.1.3  Identifier les causes dôun d®passement / non-atteinte des objectifs. 

D.1.4  R®am®nager les objectifs ¨ court, moyen et long terme en fonction des forces et 

faiblesses. 

D.1.5  Red®finir les ressources (par ex. en personnel, ®quipement, financement). 

D.1.6  Red®finir le planning dôentra´nement devant couvrir les domaines physiques, 

tactiques, techniques et psychologiques. 

 

E. D®veloppement des sports adapt®s  

Comme les sports adapt®s (dans certains ®tats appel®s sports pour handicap®s ou handisports) 

et lôinsertion des athl¯tes handicap®s dans le courant principal des sports sont sous-d®velopp®s 

dans beaucoup dô®tats europ®ens, ce que lôon attend le plus dôun entra´neur APA dans ce 

domaine est : (a) d®fense des sports adapt®s et (b) formation continue. Ces r¹les principaux 

sont list®s ci-dessous ainsi que les fonctions principales d®crivant en d®tail ce que lôon attend 

du r¹le. 
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E.1 D®fense 

E.1.1  Promouvoir les sports adapt®s.  

E.1.2  Faire pression pour le respect des droits 

E.1.3  D®fendre les normes de lôAPA, y compris le besoin de sp®cialistes 

E.2 Formation continue 

E.2.1  Identifier ses propres besoins de d®veloppement professionnel.  

E.2.2  Sôengager dans des activit®s de d®veloppement professionnel continu (par ex. lecture, 

ateliers, etc.). 

E.2.3  Etablir un r®seau de contact.  

E.2.4  Sôauto-®valuer. 

 

Il est important de pr®ciser que pour le projet EUSAPA, il a ®t® d®cid® de se focaliser sur le 

mod¯le g®n®ral/complexe des fonctions dôun entra´neur APA. Cependant, lô®tendue et le 

nombre de fonctions n®cessaires ¨ lôaccomplissement des objectifs principaux d®pendent de 

lôenvironnement et du contexte de lôentra´neur APA. La mise en pratique de cette approche 

n®cessite ®galement la prise en compte des diff®rentes structures sportives pour handicap®s 

existantes dans les ®tats europ®ens ; côest ainsi quôun entra´neur APA travaillant pour une 

grande f®d®ration nationale (par ex. Special Olympics Pologne) ne sôoccupera pas des 

r®servations (B.2.2) tandis que cette fonction sera r®guli¯rement assur®e par un entra´neur 

APA dans une petite association (par ex. Goalball Club de Varsovie). Il faut souligner en 

compl®ment que lôidentification d®taill®e des fonctions dôun entra´neur APA, respectant les 

diff®rents niveaux actuels dôentra´nement et incluant la structure ¨ 8 niveaux du Cadre des 

qualifications europ®ennes (CQE), sera lô®tape suivante du prochain projet.     

 

 

4.8  Plan des connaissances, comp®tences et techniques (PCCT) en APA  
 

Apr¯s avoir termin® la cartographie des fonctions, une analyse plus d®taill®e a ®t® 

men®e pour d®velopper le plan des connaissances, comp®tences et techniques (PCCT), plan 

qui d®crit les exigences de performance demand®es ¨ un entra´neur APA (appendice 6). 

Dans le pr®sent PCCT, les exigences de performance sont bas®es sur les r¹les principaux de la 

carte fonctionnelle (de A.1 ¨ A.3, B.1 ¨ B.4, C.1, D.1 ¨ D.2 et E.1 ¨ E.2). Toutes les exigences 

de performance sont d®crites en termes de techniques
3
 et connaissances

4
 n®cessaires ¨ un 

entra´neur APA. De plus, le PCCT apporte des informations sur lô®vidence justifi®e de la 

d®monstration dôexigences particuli¯res de performance. 

Certains changements r®cents sont intervenus en Europe qui modifient la structure de 

lôenseignement des entra´neurs. LôENSSEE (2007) a not® de nouvelles perspectives 

importantes pour lôenseignement des entra´neurs, car celui-ci a ®t® fortement incorpor® dans 

les cursus de lôenseignement sup®rieur. Lôattention port®e ¨ lôemployabilit® et les besoins du 

march® du travail devrait plut¹t conduire ¨ un plus haut degr® dôinteraction entre le secteur de 

lôenseignement sup®rieur et les f®d®rations nationales/internationales quôauparavant 

(ENSSEE, 2007). En tenant compte de ce nouveau contexte, les normes EUSAPA (European 

Standards of Adapted Physical Activities) ont ®t® r®organis®es avec la version r®vis®e du 

Master Erasmus Mundus en Activit®s physiques adapt®es (EMMAPA), qui incorpore 

maintenant un cours dôintroduction ¨ lôentra´nement. Il existe cependant toujours un doute sur 

la reconnaissance des qualifications des entra´neurs APA (connaissances, techniques et 

comp®tences). Il devrait °tre recommand® que lôenseignement universitaire de base des  

                                                 
3 Capacit®s ¨ r®aliser une t©che et r®soudre les probl¯mes (Cedefop, 2008). 
4 R®sultat de lôassimilation de lôinformation pendant lóapprentissage. La connaissance est lôensemble des faits, principes, 

th®ories et pratiques reli®s ¨ un champ dô®tudes ou dôactivit®s (Cedefop, 2008). 
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entra´neurs APA soit reconnu par les diff®rentes f®d®rations/organisations concern®es et qui 

d®livrent les licences dôentra´nement. De plus, la prochaine reconnaissance de la qualification 

professionnelle de lôentra´neur APA doit ®galement prendre en compte lôapprentissage non 

formel
5
 (par ex. les b®n®voles en handisport) et lôapprentissage formel

6
 (par ex. membres des 

familles des personnes handicap®es impliqu®s dans le sport pour handicap®s).  

 

DEVELOPPER ET ADAPTER LES PROGRAMMES DôENTRAINEMENT ET 

DôEXERCICES AUX PERSONNES HANDICAPEES ET/OU AUX BESOINS 

PARTICULIERS DES SPORTS SPECIFIQUES 

De fa­on ¨ d®velopper et adapter les programmes dôentra´nement et dôexercices aux 

personnes handicap®es, les professionnels doivent °tre capables de : (a) d®velopper des 

programmes appropri®s, (b) communiquer dans lôenvironnement appropri® et (c) adapter 

lôenvironnement appropri®  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Mission, vision, buts et objectifs du programme 

Á Personnes handicap®es et/ou besoins sp®ciaux en relation avec le sport (exercices et 
entra´nement) 

Á Opportunit®s et dispositifs sportifs pour les personnes aux besoins sp®ciaux 

Á Sciences et th®orie du sport appliqu®es ¨ la formation sportive 

Á Connaissances de base sp®cifiques des r¯gles et classifications sportives 

Á Points l®gaux et ®thiques 

Á Principes g®n®raux dôadaptation  

 

PREMIERE EVALUATION DE LA SITUATION PRES ENTE ET PASSE RECENT 
Afin de r®aliser une premi¯re ®valuation, les professionnels APA doivent °tre capables de : (a) 

prendre en compte et ®valuer lôaccessibilit® dans le contexte sp®cifique du sport, (b) utiliser 

les instruments sp®cifiques dô®valuation et (c) analyser et interpr®ter les donn®es sur la base 

de la th®orie 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Protocoles, mesures des tests, questionnaires, informations biographiques, techniques 

dôinterview. 

Á Probl¯mes dôaccessibilit®. 

 

DEVELOPPER ET ADAPTER LES PLANNINGS DôENTRAINEMENT ET 

DôEXERCICES  
De fa­on ¨ d®velopper et adapter les plannings dôentra´nement et dôexercices, les 

professionnels APA doivent °tre capables de : (a) identifier les ressources, (b) adapter et 

utiliser les  ®quipements ad®quats, (c) appliquer les principes de la th®orie de lôentra´nement 

sportif et (d)  fixer des objectifs r®alistes. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

 R¯gles et classifications  

 Sciences du sport 

 Th®orie de lôentra´nement sportif 

                                                 
5 Apprentissage inclus dans les activit®s planifi®es non explicitement d®sign®es comme apprentissage (en termes dôobjectifs 

dôapprentissage, temps  dôapprentissage ou assistance ¨ lôapprentissage) mais qui incorpore dôimportants ®l®ments 

dôapprentissage. Lôapprentissage non formel est intentionnel du point de vue du formateur. Il ne conduit pas normalement ¨ 

une certification (ENSSEE, 2007). 
6 B®n®fices de lôapprentissage obtenus pendant les activit®s journali¯res en relation avec le travail, la famille ou les loisirs. 

Lôapprentissage nôest pas organis® ni structur® en termes dôobjectifs, temps ou assistance ¨ lôapprentissage. Lôapprentissage 

informel est dans la plupart des cas non intentionnel dans la perspective du formateur. Il ne doit pas conduire ̈  une 

certification (ENSSEE, 2007). 
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 Connaissances de fond des sports sp®cifiques 

 

COMP£TENCES RELATIVES A LA COMMUNICATION  ET LA COOPERATION  

Afin de coop®rer efficacement, les professionnels APA doivent °tre capables de : (a) 

communiquer avec les r®seaux de contacts appropri®s, (b) communiquer efficacement avec 

les participants et les groupes cibles et (c) identifier et choisir les strat®gies appropri®es pour 

communiquer avec les personnes importantes ou r®seaux de contacts.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á M®thodes de communication alternative  

Á Strat®gies de communication g®n®rales si requis   

 

COMP£TENCES RELATIVES A LôADMINISTRATION  
Pour °tre des administrateurs efficaces, les professionnels APA doivent °tre capables de : (a) 

r®aliser les t©ches administratives et prioriser lôinformation. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Syst¯mes administratifs de base 

Á Technologie et langage de lôinformation  

Á Pr®paration de rapports 

 

FINANCES 

De fa­on ¨ r®gler les probl¯mes financiers, les professionnels APA doivent °tre capables de 

g®rer efficacement les comptes et trouver les sources de financement appropri®es. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Comptabilit® de base  

 

RESSOURCES HUMAINES 

Afin de r®ussir dans le domaine des ressources humaines, les professionnels APA doivent °tre 

capables de g®rer les personnes, recruter et ®valuer le personnel enseignant et les b®n®voles. 

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Strat®gies de motivation, r®action au stress et commandement  

Á Principes du processus de recrutement 

 

ADAPTER LES STRATEGI ES DôENTRAINEMENT  

Adapter lôentra´nement est au cîur de la profession APA. De fa­on ¨ exceller dans ce 

domaine, les professionnels APA doivent °tre capables de : (a) utiliser les m®thodes 

appropri®es dôentra´nement, (b) communiquer et (c) prendre en compte de fa­on active 

lôenvironnement de lôentra´nement, par ex. interaction, processus dôapprentissage,  

coop®ration et coh®sion.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Styles et m®thodes dôentra´nement  

Á Strat®gies g®n®rales de communication et m®thodes de communication alternative si 
n®cessaire 

Á Connaissances appropri®es des sciences du sport  

 

£VALUER LES IMPACTS ET REAJUSTER LE PLAN NING  
Pour °tre capable dô®valuer les impacts du plan dôentra´nement, les professionnels APA 

doivent °tre capables de : (a) utiliser des instruments sp®cifiques dô®valuation, (b) interpr®ter, 

r®®valuer et r®ajuster de fa­on pratique le planning et (c) autor®flexion. 
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Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Protocoles, observations techniques, mesures des tests, questionnaires, informations  

biographiques, techniques dôinterview  

 

DEFENSE 

Comme dans la plupart des ®tats europ®ens la situation actuelle de lôinclusion des personnes 

handicap®es dans le sport nôest pas parfaite, les professionnels APA devraient °tre capables de 

d®fendre la pratique de lôEP de fa­on ®gale pour tous. En cons®quence, les professionnels 

APA ont besoin dôacqu®rir des capacit®s de communication et de d®veloppement des r®seaux 

de contact ainsi que pour cr®er des opportunit®s dôam®lioration.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á L®gislation au niveau local, national et international 

Á Services dôassistance 

Á Marketing 

 

FORMATION CONTINUE   
Pour rester inform® des nouvelles tendances et d®couvertes dans les domaines de 

lôentra´nement sportif et des activit®s physiques adapt®es, tous les professionnels APA 

doivent °tre capables de : (a) g®rer efficacement leur temps, (b) accepter/r®agir aux nouvelles 

tendances, (c) identifier ses propres besoins de d®veloppement professionnel et (d) sôengager 

activement aupr¯s dôautres professions importantes.  

Connaissances que lôindividu doit acqu®rir pour r®aliser cela : 

Á Acc®der et ®valuer les ressources appropri®es  

Á Opportunit®s de progression p®dagogique/de carri¯re 
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5 RECAPITULATION  DU  PROJET  EUSAPA  
(Martin Kudl§ļek) 
 

Lôactivit® physique adapt®e est, en 2010, une profession dont on a besoin en Europe.  

Lôinclusion sociale des personnes handicap®es augmente et avec leur ®mancipation cro´t 

®galement leur participation dans les activit®s physiques, les sports et lô®ducation physique. 

Le mouvement paralympique international fut le pionnier en Europe, o½ le sport ®tait d®j¨ 

dans les ann®es 1940 consid®r® comme faisant partie int®grale de la r®®ducation ¨ Stoke 

Mandeville au Royaume-Uni, Kladruby en R®publique tch¯que et beaucoup dôautres centres 

de r®®ducation. Dôun autre c¹t®, et dans la plupart des ®tats europ®ens aujourdôhui, entra´neurs 

et enseignants des diff®rents sports ne sont pas ordinairement pr®par®s ¨ int®grer les personnes  

handicap®es dans leur pratique de tous les jours. Il y a ®galement de nombreux rapports 

exprimant le besoin de dispositifs dôassistance pour lôinclusion en ®ducation physique. Nous 

pensons que sans support ad®quat, il existe un risque que lôEP inclusive ne devienne quôun 

slogan politique, un clich® sans r®elle participation. Côest pourquoi nous plaidons pour 

lôint®gration des services relatifs ¨ lôEPA dans les l®gislations nationales et lôenseignement, 

les pratiques th®rapeutiques et lôentra´nement.     

 

Lô®ducation physique adapt®e doit se construire sur la base des programmes de 

pr®paration des enseignants en ®ducation physique (PETE) et les APA, dans les dispositifs 

sportifs ou de r®®ducation, devraient °tre b©ties sur les fondations de lôentra´nement sportif. 

Nous aimerions esp®rer quô¨ lôavenir les comp®tences sp®cifiques en APA deviennent partie 

int®grale des programmes PETE et des programmes des entra´neurs et enseignants du sport, 

ceci ¨ tous les niveaux de tous les sports. Il y a toujours un danger que les probl¯mes relatifs ¨ 

lôinclusion ne se transforment en ñquestion ®criteò dôune ñinitiative politiqueò plut¹t quôen 

approche professionnelle. Côest pourquoi nous devons travailler sur : (a) les d®veloppements 

compl®mentaires et la promotion des comp®tences et normes relatives ¨ lôAPA, (b) les 

changements des l®gislations et des pratiques nationales et (c) lôintroduction dô®tudes 

sp®cialis®es ¨ tous les niveaux des pr®parations professionnelles pour que les comp®tences en 

APA soient compl¯tement int®gr®es dans toutes les pr®parations professionnelles du secteur 

des sports. Un bon exemple dôun tel programme dôenseignement est le master europ®en en 

APA EMMAPA 2 (appendice 7).  
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6   EXEMPLES DE BONNES PRATIQUES (EBP)  

DôEDUCATION PHYSIQUE ADAPTEE 
Niamh Daffy, Jose Pedro Ferreira, Kati Karinharju, Aija Saari, Hana 

V§lkov§, Debbie Van Biesen 

 

 

6.1   Enseignement de lô®ducation physique adapt®e en ext®rieur et sports 

aquatiques pendant la formation des ®tudiants de premier cycle ¨ lôInstitut 

de technologie de Tralee, Irlande. 

 

LôInstitut de technologie de Tralee propose une fili¯re dô®tudes Sant® et Loisirs avec la 

possibilit® de passage vers les ®tudes dô®ducation physique en troisi¯me ann®e. Pendant les 

deux premi¯res ann®es dô®tudes en Sant® et Loisirs, environ la moiti® de lôensemble des 

®l¯ves ach¯vent en majorit® une sp®cialit® en r®ussissant la qualification au degr® 1 dôassistant 

de moniteur de natation et de moniteur de natation complet. En tant que moniteur de natation 

complet, ils rencontreront diff®rents handicaps et travailleront avec des personnes 

handicap®es. Ils auront peut-°tre un jour ¨ enseigner ¨ un enfant handicap® de leur classe. Ils 

abordent ®galement les activit®s permettant de d®velopper la confiance vis- -̈vis de lôeau et 

plus tard de progresser dans toutes les nages. Ils abordent lôintroduction au concept 

dôHalliwick qui recouvre les entr®es, les dispositifs de sortie et les activit®s relatives au 

programme en 10 points (Ten Point Programme). Ils r®ussissent ®galement le prix national de 

sauvetage pour les moniteurs et entra´neurs de natation (National Rescue Award for 

Swimming Teachers and Coaches) et obtiennent la qualification nationale de sauveteurs en 

piscine (National Pool Lifeguard Qualification). Au cours de la qualification de sauveteurs en 

piscine, ils sont inform®s des points ¨ prendre en compte lorsquôil sôagit de superviser et 

sauver tout groupe dôindividus, y compris les personnes handicap®es. La seconde moiti® des 

®tudiants suivent la discipline principale dôEP en ext®rieur et les activit®s aquatiques en 

mati¯re secondaire. Cette mati¯re secondaire inclut dans la deuxi¯me ann®e dô®tudes un cours 

Halliwick de base.  

 

En troisi¯me ann®e, les ®tudiants qui ont s®lectionn® les ®tudes dô®ducation physique 

suivront tous un module Activit®s physiques adapt®es : environnements ext®rieurs. Ce  

module est con­u pour aider les ®tudiants ¨ travailler dans le domaine des sports 

dôaventure/de plein air avec des personnes atteintes de diff®rents handicaps. Ce module a pour 

objectif de pr®parer et permettre aux ®tudiants de proposer des activit®s ¨ des populations 

sp®cifiques en favorisant la pleine inclusion, le plaisir et la r®ussite.  Ces activit®s incluent, 

parmi dôautres, le kayak, le surf, les sports dôaventure et lôescalade. Les ®tudiants travaillent 

conjointement avec des enseignants en sports dôaventure dans la mise en îuvre dôactivit®s 

pour des groupes sp®cifiques. Ces s®ances constituent des ateliers pratiques et permettent aux 

®tudiants de mettre en pratique les connaissances th®oriques acquises pendant les conf®rences 

et cours. Les ®tudiants ont ®galement lôopportunit® de mener ces activit®s dans un 

environnement dôassistance et dô®troite supervision. Il est ensuite demand® aux ®tudiants de 

concevoir un programme pour un groupe sp®cifique dôindividus et les moyens dô®valuation de 

ces individus. Des cahiers de r®flexion concernant les travaux entrepris sont tenus. Des 

conf®rences formelles permettent de sôassurer que les ®tudiants sont inform®s des besoins 

sp®cifiques des participants handicap®s dans les dispositifs de sports dôaventure. Des ®tudes 
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de cas et des exercices de planification aident ¨ la pr®paration des ®tudiants pour les ateliers 

pratiques r®alis®s sous la supervision des enseignants sp®cialistes des sports ¨ lôext®rieur. 

Pendant la quatri¯me ann®e de leurs ®tudes en ®ducation physique, les ®tudiants du 

premier cycle suivent un module en ®ducation physique adapt®e. Ce module a pour objectif de 

donner aux ®tudiants les connaissances et techniques permettant dô®laborer, mettre en îuvre 

et ®valuer des classes dô®ducation physique pour des personnes handicap®es dans les deux 

dispositifs dôinclusion/s®paration. Les conf®rences apportent les bases th®oriques ¨ la mati¯re 

du module, tandis que les travaux pratiques permettent aux ®tudiants de mettre en îuvre sous 

supervision plusieurs classes pour personnes handicap®es. Alors que ce module aborde toutes 

les mati¯res du programme dôenseignement dôEP irlandais, certains ®l¯ves b®n®ficient dôune 

exp®rience suppl®mentaire dans des dispositifs dôenseignement des sports aquatiques ou de 

plein air. Les classes de natation pour enfants souffrant de d®ficiences intellectuelles en est un   

exemple, o½ les ®tudiants travaillent avec les participants sur la base de 45 minutes par 

semaine sur une p®riode de 10 semaines. G®n®ralement, les 30 premi¯res minutes du cours 

sont consacr®es au d®veloppement de la confiance en soi vis- -̈vis de lôeau, la capacit® 

motrice et les techniques de nage. Les derni¯res 15 minutes sont dôhabitude une s®ance de 

jeux tels que lôa®robic en piscine, les jeux style Halliwick ou le basketball aquatique.  Les 

aptitudes des nageurs sont ®valu®es par un ensemble dô®preuves aquatiques d®nomm®es 

ñAquaducksò, d®velopp®es et r®alis®es par les ®tudiants de lôITT et qui couvrent la confiance 

en soi dans lôeau, les techniques de nage et les techniques de sauvetage de base.  

 

Les dipl¹m®s avec mention en ®ducation physique de lôITT peuvent continuer leurs 

®tudes pour obtenir le dipl¹me de troisi¯me cycle en EP et enseigner lô®ducation physique 

dans les ®coles du second degr®. Ils re­oivent, en compl®ment ¨ leur formation du premier 

cycle, des ®l®ments adapt®s ¨ la formation dôenseignant en sports aquatiques et dôext®rieur qui 

couvrent les connaissances, techniques et comp®tences identifi®es par le projet EUSAPA et 

relatifs ¨ lôenseignement des sports aquatiques et dôext®rieur. 

Contacts:  

Sports dôext®rieur :  Tomas Aylward ; email:  Tomas.Aylward@staff.ittralee.ie 

Sports aquatiques :  Aoife Ni Mhuiri ; email: Aoife.NiMhuiri@staff.ittralee.ie et  

Karen Weekes ;  email: Karen.Weekes@staff.ittralee.ie 

 

Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA 

La formation dispens®e ¨ lôInstitut de technologie de Tralee en premier cycle de 

lôenseignement de lô®ducation physique des sports aquatiques et sports dôext®rieur est un 

excellent exemple de la formation des enseignants en ®ducation physique permettant aux 

®tudiants dôacqu®rir les comp®tences n®cessaires au travail avec des ®l¯ves aux besoins 

sp®cifiques. La cl® du succ¯s des programmes dôenseignement de lôEPA ¨ lôITT sont les 

stages supervis®s et assist®s pendant lesquels les ®tudiants acqui¯rent une exp®rience positive 

du travail avec les personnes handicap®es. 

 

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. Capacit® ¨ utiliser les strat®gies p®dagogiques appropri®es (par ex. signes 
gestuels/verbaux, commandes, feedback, renforcement) 

b. Capacit® ¨ adapter les r¯gles des jeux, dispositifs physiques et ®quipements 

c. Capacit® en analyse des t©ches pour la technique souhait®e 

d. Capacit® ¨ collaborer avec dôautres sp®cialistes en EP/EPA  

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Ursula Barrett de lôInstitut de technologie de  

Tralee, Irlande. 

mailto:Tomas.Aylward@staff.ittralee.ie
mailto:Aoife.NiMhuiri@staff.ittralee.ie
mailto:Karen.Weekes@staff.ittralee.ie
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6.2  Formation ¨ lôEPA pour les ®l¯ves handicap®s des professeurs 

dô®ducation physique en service  
 

Groupes cibles : Enseignants en ®ducation physique, ®l¯ves en ®ducation physique, 

enseignants en sport  

Objet : Fournir aux professeurs dôEP, dans un programme dôenseignement g®n®ral dôEP, les 

connaissances th®oriques et pratiques relatives ¨ lôutilisation des activit®s physiques adapt®es 

destin®es ¨ am®liorer la s®curit®, la signification et la r®ussite de la participation des ®l¯ves 

handicap®s 

 

Description de lôEBP 

La formation en cours dôemploi pour les enseignants en EP des activit®s physiques adapt®es 

aux ®l¯ves handicap®s est un atelier de 4 jours (36 heures) organis® par le Centre dô®ducation  

ñA Sportsò en Lettonie. Les participants y acqui¯rent les connaissances, m®thodes actives, etc. 

qui leur permettent dôam®liorer leurs techniques pour une plus grande efficacit® et expertise 

dans les services dôEP procur®s ¨ diff®rents groupes dô®l¯ves. Le Centre est situ® dans une 

®cole sp®cialis®e dans lôaccueil des ®l¯ves atteints de d®ficiences physiques ¨ Riga. Depuis 

que les cours de formation continue sont r®guli¯rement organis®s pendant les vacances 

scolaires (automne et printemps), les organisateurs ont libre acc¯s ¨ toutes les installations 

n®cessaires aux ateliers, comme par exemple les ®quipements de gymnastique et de sport, les 

petites salles de gymnastique avec des murs ®quip®s de miroirs, hall de sport, vestiaires, etc.  

  
 

Les th¯mes des ateliers sont :  

(1) Exercices sp®ciaux destin®s aux ®l¯ves pr®sentant des probl¯mes de posture (par ex., 

scoliose, probl¯mes orthop®diques) 

(2) Activit®s physiques adapt®es pour les ®l¯ves d®ficients visuels 

(3) Activit®s physiques adapt®es pour les ®l¯ves d®ficients auditifs 

(4) Activit®s physiques adapt®es pour les ®l¯ves d®ficients intellectuels 

(5) Activit®s physiques adapt®es pour les ®l¯ves handicap®s physiques 

(6) Danse pour les ®l¯ves d®ficients intellectuels 

(7) Activit®s physiques adapt®es pour les ®l¯ves d®ficients attentionnels avec hyperactivit® 

(8) Que devraient conna´tre les enseignants en EP au sujet des probl¯mes de sant® et charge 

physique des ®l¯ves handicap®s?  

(9) Information sur les organisations sportives lettones proposant ¨ lôext®rieur de lô®cole des 

activit®s sportives aux enfants handicap®s  

Tous les ateliers sont r®alis®s par des sp®cialistes exp®riment®s qui ont plus de 10 ans 

dôexp®rience dans le travail avec des ®l¯ves handicap®s. 70 % des s®ances de formation sont 
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des activit®s pratiques afin que les enseignants puissent apprendre et comprendre les activit®s 

et les exercices enseign®s dans les ateliers. De plus, la formation continue encourage la  

coop®ration entre diff®rentes personnes du m°me domaine. Côest lôendroit appropri® pour 

®changer des id®es et trouver lôassistance n®cessaire pour r®soudre les probl¯mes.  

 

Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA 

Cet exemple de formation en service venant de Lettonie est un excellent exemple de 

formation des professeurs dôEP qui permet aux enseignants dôacqu®rir les comp®tences de 

base n®cessaires au travail avec des  ®l¯ves aux besoins sp®cifiques et de changer dôattitude 

vis- -̈vis de lôEP inclusive. 

  

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. Aptitude ¨ utiliser les strat®gies p®dagogiques appropri®es  (par ex. signes 

gestuels/verbaux, commandes, feedback, renforcement) 

b. Aptitude ¨ adapter les r¯gles des jeux, dispositifs physiques, ®quipement 

c. Aptitude ¨ collaborer avec dôautres sp®cialistes du domaine EP/EPA  

d. Aptitude ¨ collaborer avec les professionnels de la sant® et de la r®®ducation (par ex., 

physioth®rapeutes, th®rapeutes de m®tier, psychologues) 

e. Aptitude ¨ collaborer avec les organisations sportives et les organisations professionnelles 
pour les personnes handicap®es 

f. Aptitude ¨ identifier les besoins de d®veloppement professionnel dans le domaine de 

lôEPA 

g. Aptitude ¨ sôengager dans des activit®s de formation professionnelle en continu (par ex. 
lire des publications professionnelles, assister ¨ des conf®rences (ateliers s®minaires) afin 

de conna´tre les nouvelles tendances en EPA) 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Aija Klavina de lôAcad®mie dô®ducation 

sportive de Lettonie.    

 

 

 

6.3  Projet de recherche  ñEnseignement de lô®ducation physique inclusive 

par les pairs des ®l¯ves atteints de s®v¯res et multiples handicapsò 
  

Groupe cible : £l¯ves atteints de multiples et s®v¯res handicaps, ®l¯ves sans handicap  

Objet : Am®liorer les interactions entre les ®l¯ves atteints de multiples et s®v¯res handicaps 

(SMD - Severe and Multiple Disabilities) et leurs pairs sans handicap pendant lô®ducation 

physique. En compl®ment, am®liorer lôinclusion des ®l¯ves atteints de multiples et s®v¯res 

handicaps dans la vie scolaire de tous les jours et permettre lôacc¯s de ces ®l¯ves ¨ toutes les 

activit®s.  

 

Description de lôEBP  

Ce projet de recherche sôest d®roul® dans deux ®coles primaires. Les participants ®taient 

trois ®l¯ves atteints de multiples et s®v¯res handicaps (paralysie c®r®brale, dystrophie 

musculaire et d®ficience intellectuelle) et neuf ®l¯ves de lô®ducation g®n®rale qui ont servi de 

pairs tuteurs. Tous les ®l¯ves avec SMD suivaient presque toute la journ®e les cours dans une 

salle de classe sp®ciale mais participaient aux cours dô®ducation physique g®n®rale avec leurs 

pairs sans handicap de m°me ©ge. La classe comptait environ 25-30 ®l¯ves. Lô®ducation 

physique ®tait enseign®e par des professeurs dôEP g®n®rale et les ®l¯ves avec SMD ®taient 
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aid®s par des assistants de formation et du personnel en ®ducation physique adapt®e (EPA). Le 

projet comprenait trois ®tapes :  

1) Observation de la classe dô®ducation physique compl¯te  

2) S®lection et formation des pairs tuteurs 

3) Mise en îuvre de lôenseignement par les pairs  

 

Pendant lôobservation de la classe dô®ducation physique compl¯te, les ®l¯ves avec SMD  

interagissaient le plus fr®quemment avec les adultes (côest ¨ dire, enseignant EPA, assistant  

dôenseignement). Tous les ®l¯ves ®taient socialement isol®s les uns des autres et la plupart des 

activit®s se d®roulaient avec les adultes. Ceci pourrait °tre attribu® ¨ lô®troite proximit® 

continuelle entre le personnel assistant et les ®l¯ves avec SMD, ce qui augmentait la 

d®pendance de ces ®l¯ves vis- -̈vis des adultes et limitait les interactions avec leurs 

camarades.  

Les pairs tuteurs furent s®lectionn®s dans la m°me classe dôEP que les ®l¯ves avec SMD. 

Les tuteurs suivirent trois s®ances de formation de 30 minutes chacune. Les ®l¯ves avec SMD 

et leur assistant dôenseignement assist¯rent ¨ la seconde et troisi¯me s®ance. Un manuel de 

formation fut donn® ¨ tous les pairs tuteurs, manuel qui comportait cinq ®tapes de tutorat que 

les ®l¯ves devait apprendre : (1) instructions (par ex. signes, commandes), (2) d®monstration, 

(3) aide physique, (4) feedback et (5) correction des erreurs. Pendant la deuxi¯me et la 

troisi¯me s®ance, les pairs tuteurs travaillaient leur technique par paire, en incluant un ®l¯ve 

avec SMD.  

 

Quand les cours faisant intervenir les pairs d®but¯rent, les interactions entre les ®l¯ves 

cibles et les pairs tuteurs augment¯rent imm®diatement. Les assistants et les sp®cialistes 

dôEPA contr¹laient les activit®s sous tutorat ¨ une distance de 3 ¨ 5 m et sôassuraient de la 

rotation syst®matique des pairs tuteurs (p®riode de 10 minutes par tuteur) afin quôaucun des 

tuteurs ne soit fatigu® ou d®bord® pendant la phase de tutorat. De m°me, lôutilisation de 

plusieurs pairs tuteurs et les dispositions organisationnelles incluant la rotation syst®matique 

des pairs tuteurs permirent de maintenir un comportement ¨ haut niveau dôinteraction entre les 

®l¯ves avec SMD et leurs pairs tuteurs. De plus, les interactions entre ®l¯ves avec SMD et les 

autres ®l¯ves (non pairs tuteurs) augment¯rent l®g¯rement pendant la p®riode dôintervention 

des pairs tuteurs. Les ®l¯ves qui nô®taient pas d®sign®s comme pairs tuteurs rejoignaient par 

moment les couples form®s par les tuteurs et les ®l¯ves handicap®s en montrant le d®sir de 

participer ¨ leurs activit®s.  

 

Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA  
Ce projet a contribu® ¨ montrer que la pratique de lôenseignement par les pairs est une 

strat®gie p®dagogique efficace, car elle augmente les interactions entre ®l¯ves avec SMD et 

les autres ®l¯ves sans handicap dans un environnement dôenseignement inclusif. 

Lôenseignement par les pairs semble °tre une voie couronn®e de succ¯s et efficace dans 

lôassistance ¨ lô®ducation physique adapt®e et ceci devrait °tre pris en compte dans tous les 

®tats europ®ens.  

 

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. Aptitude ¨ pr®parer lôenvironnement humain (personnel assistant, par ex., assistants 

dôenseignement, pairs tuteurs, ®l¯ves sans handicap et personnel enseignant de lô®cole) 

b. Aptitude ¨ pr®parer lôenvironnement physique (locaux, ®quipements, etc.) 

c. Cet EBP concerne ®galement le transfert des comp®tences de base en adaptation et 

assistance appropri®e aux pairs tuteurs 
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d. Lôintroduction de lôenseignement par les pairs est fonction des capacit®s des enseignants ¨  
d®fendre les droits ¨ des conditions ®gales en EP pour tous les ®l¯ves et les droits des 

®l¯ves aux BES de participer aux s®ances dôEP/EPA (par ex. services dôassistance,  

®quipement adapt®) 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Aija Klavina de lôAcad®mie dô®ducation 

sportive de Lettonie.    

 

6.4  ñMeilleur d®partò : Projet dô®coles inclusives, Irlande 
 

Description de lôEBP 

Le ñMeilleur d®partò : ce projet dô®cole inclusive sôest d®velopp® ¨ partir des visites 

effectu®es depuis 2007 dans les ®coles ¨ travers le pays par lô®quipe de d®veloppement sportif 

de lôAssociation irlandaise des fauteuils roulants (IWA - Sport (Irish Fauteuil roulant 

Association ï Sport)). Il ®tait d®j¨ reconnu quôaucune ressource, cours de formation ou 

mat®riel, nô®tait mise ¨ la disposition des enseignants qui leur permettrait la pleine inclusion 

des ®l¯ves handicap®s physiques dans les classes dô®ducation physique. De plus, les 

recherches suivantes relatives aux  ressources allou®es aux coll¯ges de formation des 

enseignants de premier cycle et aux universit®s formant les enseignants sp®cialistes en 

®ducation physique d®montr¯rent un manque de ressources ®vident.  

Côest pourquoi IWA - Sport a enqu°t® sur le programme dô®ducation physique du cycle 

primaire (PPE  - Primary Physical Education) et le  certificat secondaire dô®ducation physique 

(JCPE - Junior Certificate Physical Education) afin dôidentifier les domaines dôexclusion 

potentielle et identifier les moyens de les ®liminer, tout en supportant les objectifs des 

programmes dôenseignement et en permettant aux enseignants de d®livrer des cours efficaces 

pour tous les  participants. Le "pack" de ressources se concentre sur lô®ducation physique en 

primaire (PPE) car ces mat®riels ont un potentiel permettant un plus grand impact sur une plus 

courte p®riode.  Lô®ducation physique en primaire (PPE) est divis®e en cinq fili¯res : 

Athl®tisme, Sports aquatiques, Jeux, Gymnastique et sports dôext®rieur et Activit®s 

dôaventure, elles-m°mes divis®es en 22 domaines principaux, exemple : les Jeux sont r®partis 

en jeux de balle ¨ la main, jeux de pied, jeux de portage, jeux de frappe, jeux et 

reconnaissance qui sont eux-m°mes ¨ leur tour divis®s en 76 sous-domaines, exemple : les 

jeux de balle ¨ la main sont divis®s en rouler, lancer et attraper. Il existe encore dans le 

programme dôenseignement des potentiels permettant de faire appel ¨ dôautres ressources du 

NGB car il existe des liens directs vers les 36 autres fili¯res du programme. Recourir autant 

que possible ¨ ces NGB aura le double avantage dôutiliser leurs ressources et de les exposer ¨ 

notre philosophie des pratiques inclusives. 

Suivant le lancement et le d®ploiement du pack de ressources pour les ®coles inclusives de 

lôIWA ï Sport, lôapproche suivante a ®t® men®e pour la remise du projet au cours de lôann®e 

acad®mique en cours : 

 Visites en cours dô®coles inclusives;  

 Formation en cours dôemploi dô®ducation physique inclusive;  

 Formation des professeurs en ®ducation physique inclusive;  

 Formation europ®enne en ®ducation physique inclusive. 

Le pack de ressources est facilement disponible en ligne sur le site : www.iwasport.com. 

 

 

 

http://www.iwasport.com/
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Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA  
Cet EBP est un excellent exemple venu dôIrlande o½ IWA-Sport, organisation sportive pour 

handicap®s, a d®velopp® et lanc® en 2007 un projet dôaide aux professeurs dôEP leur 

permettant dôacqu®rir les comp®tences de base n®cessaires ¨ lôenseignement r®ussi des ®l¯ves 

handicap®s physiques. Beaucoup dôorganisations sportives sont inform®es du fait que les 

enfants aux besoins ®ducatifs sp®ciaux doivent pouvoir pratiquer un sport en ®ducation 

physique de fa­on ¨ d®velopper les comp®tences gestuelles ®l®mentaires ¨ partir desquelles 

des techniques sportives sp®cifiques pourront °tre ®labor®es.  

 

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. Aptitude ¨ collaborer avec les organisations gouvernementales et non gouvernementales  

(par ex. dans les droits des enfants) 

b. Aptitude ¨ sôengager dans des activit®s de formation professionnelle en continu (par ex. 
lire des publications professionnelles; assister ¨ des conf®rences (ateliers s®minaires) afin 

de conna´tre les nouvelles tendances en EPA 

c. Aptitude ¨ utiliser les strat®gies p®dagogiques appropri®es  (par ex. signes 

gestuels/verbaux, commandes, feedback, renforcement). 

d. Aptitude ¨ adapter les r¯gles des jeux, les dispositifs physiques, les ®quipements 

e. Aptitude ¨ lôutilisation de lôanalyse des t©ches pour la technique souhait®e 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Niamh Daffy pour lôInstitut de technologie de  

Tralee, Irlande. 

 

 

 

6.5   Aide ¨ lô®ducation sp®cialis®e APA en Su¯de 

 

Description de lôEBP 

Les ®coles su®doises poss¯dent des ®ducateurs sp®cialis®s et chaque municipalit® b®n®ficie 

dôune ®quipe dôassistance responsable qui doit sôassurer que tous les ®l¯ves re­oivent une 

assistance de base. Quand une municipalit® a besoin dôaide suppl®mentaire, les ®coles peuvent 

demander cette aide ¨ lôAgence nationale pour lô®ducation et les ®coles sp®cialis®es. Lôagence 

est lôassistance suppl®mentaire donn®e par lô®tat pour r®soudre les probl¯mes de lô®ducation 

sp®cialis®e des ®l¯ves handicap®s.  

 

LôAPA est lôun des domaines pour lequel lôagence apporte son support. Cette aide est 

apport®e de fa­on ®gale pour tous, l¨ o½ le besoin sôen fait sentir ¨ travers tout le pays. La 

situation actuelle est telle quôenviron 10 personnes (conseillers) travaillent pour apporter ¨ la 

r®solution des probl¯mes li®s ¨ lôAPA un support et des conseils ¨ diff®rents niveaux. La 

performance consiste ¨ ce que tous les ®l¯ves atteignent les objectifs ®ducatifs fix®s et 

re­oivent un enseignement caract®ris® par ló®galit®, lóinclusion, lóaccessibilit® et la 

camaraderie. La Convention internationale des droits de lôenfant de lôONU, la D®claration de  

Salamanca et les R¯gles sur lô®galisation des chances des personnes handicap®es sont les 

bases de lôorganisation des programmes dóenseignement en Su¯de. Lôenseignement doit alors 

°tre inclusif et ne pourra prendre de forme discriminatoire que dans certains cas 

exceptionnels.  

 

Un conseiller de lôagence apporte son aide aux ®ducateurs et directions dô®coles au niveau 

individuel, groupe et organisation. Le conseil dans le domaine des APA inclut ®galement des 
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consultations sur le d®veloppement des mat®riels dôenseignement appropri®s et diff®rents 

projets de d®veloppement avec les maisons dô®dition consacr®es ¨ lô®ducation. Les autorit®s 

coop¯rent aussi avec diverses universit®s sur des sujets tels que cours et formation en relation 

avec lôAPA, organise et participe aux cours, formation en cours dôemploi et conf®rences. 

 

Les techniques et connaissances quôun conseiller de lôagence devrait avoir pour fournir 

lôassistance en ®ducation sp®cialis®e en APA sont : 

 Strat®gies p®dagogiques  

 Facteurs de r®ussite dôun enseignement inclusif en EP 

 Probl¯mes dôapproche, attitudes et valeurs 

 Impact du mouvement sur le d®veloppement et lôapprentissage de lôenfant et de 

lôadolescent  

 Entra´nement psychomoteur 

 Approche, m®thodologie et application pratique 

 £quipements et  mat®riels 

 £valuation et analyse 

Les efforts n®cessaires pour apporter conseil et assistance dans le domaine des APA sont 

relativement nouveaux et sont donc encore en d®veloppement. 

 

Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA  
Cet EBP est un excellent exemple en provenance de Su¯de montrant les efforts n®cessaires 

pour apporter un support appropri® ¨ lôEP inclusive et entrepris par les sp®cialistes form®s et 

exp®riment®s.  De fa­on id®ale, ces sp®cialistes devraient recevoir une formation qui devrait 

leur permettre dôacqu®rir toutes les comp®tences en EPA list®es ci-dessous.  

  

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. £valuer les besoins (au niveau actuel de performance) des ®l¯ves aux besoins ®ducatifs 

sp®ciaux (BES)  

b. Adapter les programmes dôenseignement de lô®ducation physique (EP) afin de satisfaire 
les besoins individuels de tous les ®l¯ves avec BES 

c. Planifier les exp®riences dôenseignement d®veloppemental appropri® et pr®parer 

lôenvironnement ®ducatif avant lôarriv®e des ®l¯ves avec BES 

d. Adapter son enseignement de fa­on ¨ satisfaire les besoins de tous les ®l¯ves en EP 

e. G®rer le comportement des ®l¯ves afin dôassurer lôenseignement le plus appropri® et le 

plus s®curitaire pour TOUS les ®l¯ves en EP. 

f. Communiquer avec les ®l¯ves avec BES pour sôassurer de leur compr®hension et  
participation maximum. 

g. £valuer les progr¯s de lôapprentissage des ®l¯ves avec BES en relation avec les objectifs 

de leur PIE. 

h. £valuer lôad®quation des adaptations du programme dôenseignement aux ®l¯ves avec BES 
et lôefficacit® des strat®gies dôenseignement utilis®es  

i. Collaborer avec les divers professionnels et autres d®fenseurs des BES.  

j. Am®liorer ses techniques et connaissances professionnelles 

k. D®fendre les besoins et droits des ®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs sp®ciaux.  

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Lena Hammar, Agence nationale pour 

lô®ducation et les ®coles sp®cialis®es 
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6.6   SDM ï M®thode Sherborne de d®veloppement par le mouvement ï 

m®thode holistique pour un enseignement des techniques sociales et de 

motricit®   

Description de lôEBP 

 SDM est une m®thode dôenseignement des techniques sociales et de motricit® qui a ®t® 

d®velopp®e par Veronica Sherborne (1922-1990) et est bas®e sur la th®orie de lôanalyse des 

mouvements de Rudolf Laban. Cette m®thode fut tout dôabord d®velopp®e pour les besoins des 

enfants et adultes d®ficients intellectuels mais, par ses possibilit®s dôadaptation et sa 

variabilit®, elle est actuellement utilis®e tr¯s largement, dans les jardins dôenfants et ®coles 

g®n®rales et sp®cialis®es, mais aussi pour les adultes comme pour les personnes ©g®es.  

Enseignants, entra´neurs, physioth®rapeutes, th®rapeutes de m®tier, th®rapeutes du langage et 

autres professionnels travaillant avec des enfants et des adultes utilisent la m®thode SDM en 

enseignement et th®rapie de groupe ou individuelle. Beaucoup dôenfants aux besoins 

sp®cifiques ont des difficult®s de contr¹le moteur et dôacquisition des techniques acad®miques 

mais aussi dans le raisonnement, la perception, le contr¹le du niveau dôactivation, lôattention et 

la concentration. Tous ces probl¯mes rendent lôacquisition des techniques sociocognitives 

telles que perception sociale, tenue de r¹le, r®solution des probl¯mes et pr®cision de lôauto-

®valuation tr¯s compliqu®e. Lôaptitude ¨ communiquer est bas®e sur le d®veloppement 

neuronal et les connexions neuronales doivent °tre entra´n®es de fa­on ¨ se d®velopper. Nous 

avons besoin de techniques sociocognitives et techniques dôauto-comp®tence et 

communication dans toutes sortes dôinteractions et relations sociales, mais aussi dans chaque 

le­on ou situation dôapprentissage. Il y a beaucoup de monde, de mouvements, de 

perturbations, de demandes dôapprentissage rapides, de comp®titions ouvertes ou cach®es, 

peut-°tre m°me de frustrations dans les cours normaux dôEP. Nous essayons, dans les cours 

SDM, dô®viter ces probl¯mes cach®s en analysant et comparant les demandes de situation et les 

capacit®s des enfants. Les enfants ayant des besoins sp®cifiques sont souvent rejet®s du groupe 

¨ cause de leurs probl¯mes.  Les sous-syst¯mes de situations non contr¹l®es de la salle de 

classe peuvent exclure ceux qui b®n®ficieraient le plus des interactions survenant dans le 

groupe. En EP, cela signifie un manque dôentra´nement dans les techniques de motricit® et 

sociales pendant les cours et le temps libre. Cette s®gr®gation appara´t la plupart du temps dans 

les ann®es les plus importantes pour le d®veloppement de lôenfant. Dans les le­ons SDM, le 

professeur et les assistants contr¹lent tr¯s strictement lôenvironnement de lôenseignement. Ils 

aident lôenfant ¨ contr¹ler la situation et ses ®motions, ainsi quô¨ r®soudre les probl¯mes. 

Cependant, ils ne font pas les choses que lôenfant doit faire pour apprendre ! Une atmosph¯re 

affectionn®e aide ¨ lôapprentissage et ceci est particuli¯rement important pour les enfants ayant 

des difficult®s dôapprentissage. Plus lôenfant est joyeux, plus il souhaite apprendre. 

  

La m®thode SDM inclut un enseignement ¨ base de techniques de base de motricit® qui 

permettent lôapprentissage de techniques de motricit® plus complexes. La plupart des 

techniques sportives demandent la combinaison de diff®rentes aptitudes gestuelles qui se 

r®v¯lent difficiles pour lôenfant qui ne peut pas r®aliser de mouvements simultan®s ou 

encha´ner ses mouvements. Lôobjectif de cet enseignement nôest pas lôapprentissage dôune 

technique sportive sp®ciale, ni le renforcement musculaire, ni la v®locit® ou le fitness. 

Lôenseignement se concentre sur les techniques et ®l®ments des processus de contr¹le de la 

motricit®. Il est dans tous les cas tr¯s versatile physiquement et peut parfois devenir 

contraignant. Les exercices constituent un syst¯me progressif. Les premiers sont tr¯s simples, 

tels que ceux que les enfants ont toujours fait entre eux ou avec leurs parents. Plus tard, les  

exercices deviennent aussi exigeants que possible, sans atteindre la limite sup®rieure. Cette 

m®thode nôutilise aucun ®quipement, seulement des individus, de lôespace et des corps.  
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LES OBJECTIFS DE LA METHODE SDM ET LEUR CONTEXTE  

Aider lôenfant ¨ travailler de fa­on contr¹l®e afin quôil puisse diff®rencier et int®grer ses 

sensations. Etre capable dôutiliser des informations sensorielles pour commencer et corriger 

un mouvement est la base dôun geste habile. Les personnes atteintes de d®ficience des organes 

sensoriels ne peuvent °tre corrig®s par des exercices du mouvement, mais les probl¯mes 

dôint®gration des sensations et dôutilisation des informations sensorielles peuvent °tre 

diminu®s. 

 

Aider lôenfant ¨ rechercher de sa propre initiative des exp®riences d®veloppementales 

importantes. Quand lôenfant ma´trise les techniques de base, il commence ¨ entra´ner ses 

aptitudes gestuelles ¨ peu pr¯s toute la journ®e. Le d®veloppement moteur normal a besoin de 

plus dôentra´nement que les seules s®ances de th®rapie ou dôexercices dôEP. Tous les enfants 

doivent avoir la possibilit® de jouer avec dôautres enfants.  

 

Cr®er les conditions et situations s®curitaires de d®veloppement dôune forte auto 

comp®tence. Les exercices sont s®lectionn®s de fa­on ¨ ce que lôenfant puisse les r®ussir. Au 

d®but, lôenfant peut °tre aid®, mais d¯s que possible lôentra´nement sera r®alis® de fa­on 

ind®pendante et ¨ la propre initiative de lôenfant. Il y a de nombreuses possibilit®s de 

modification des objectifs et niveaux de difficult® et tous les enfants pourront trouver les 

exercices adapt®s sans crainte dô®chouer ou perdre la comp®tition. Plus lôenfant vit 

dôexp®riences positives, plus il appr®cie et veut essayer dôautres t©ches plus exigeantes, 

comme le font ses pairs.  

 

Cr®er des situations o½ lôenfant peut apprendre des techniques sociocognitives. Une part 

remarquable du d®veloppement des techniques sociales et de motricit® est repr®sent®e par 

lôenseignement par ses pairs. La t©che de lôenseignant est dôaider aux interactions entre 

enfants et entre enfants et adultes. Lôobjectif est que ces interactions soient transf®r®es ¨ 

lôext®rieur des s®ances. 

 

Aider au d®veloppement des capacit®s dôapprentissage de lôenfant. A c¹t® des techniques 

dôapprentissage de la motricit®, la m®thode SDM se consacre ¨ lôaide au d®veloppement de 

lôorientation, de lôobservation, de la perception, de la concentration, de la m®moire, du 

concept de temps, de la planification, de la r®solution de probl¯mes et du contr¹le du niveau 

dôactivit®. Toutes ces techniques sont aussi importantes dans les situations rencontr®es en 

classe, dans les jeux et dans les autres relations entre enfants. 

 

THĈMES DU PROGRAMME SDM 

Les exercices sont regroup®s par cat®gories de mouvements de base. Au d®but, lôenfant 

exp®rimente les techniques de base, les mouvements simples et isol®s. Les exercices 

deviennent de plus en plus compliqu®s en rapport avec le d®veloppement des techniques. A ce 

point, les th¯mes ne peuvent °tre compl¯tement diff®renci®s car tous les composants existent 

dans chaque mouvement, la question est juste de se concentrer sur lôexercice. 

 

La prise de conscience de son corps est lôarri¯re-plan de chaque mouvement. Le th¯me inclut 

les parties et la taille du corps, lôespace personnel, la lat®ralit®, etc. Lôenfant apprend ¨ 

nommer les diff®rentes parties de son corps et ¨ trouver les possibilit®s de mouvement 

correspondantes. Lôenfant apprend ¨ les contr¹ler et les utiliser de la fa­on quôil d®sire. Le 

point le plus probl®matique semble °tre la taille du corps, la prise de conscience du tronc, la 

lat®ralit® et traverser la ligne m®diane. 
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La prise de conscience dans lôespace est tr¯s importante dans notre vie de tous les jours, y 

compris les jeux et le trafic. Ce th¯me concerne aussi lôespace personnel et lôespace partag®.  

Lôespace personnel concerne plus particuli¯rement les composants du mouvement. Lôespace 

partag® signifie lôespace que vous partagez avec les autres personnes pendant lôexercice, les 

relations avec les personnes et les objets. Lôenfant appr®hende les concepts spatiaux et 

comment les utiliser : devant, en avant, en arri¯re, sur les c¹t®s, dessus, ¨ gauche, ¨ droite, etc.  

 

Prise de conscience et contr¹le des composants du mouvement signifient aptitude ¨ contr¹ler 

lôespace, le temps et la force. La forme spatiale du mouvement inclut le niveau, la direction, 

lôamplitude du mouvement et la position, par ex. la direction des pas ou des mouvements des 

bras et du corps, petit ou grand, mouvements directs ou arrondis. En contr¹lant les diff®rents 

composants, lôenfant apprend ¨ reconna´tre diff®rents rythmes et contr¹le le rythme de son 

mouvement, p®riodes de temps (combien de temps dure lôexercice, temps des exercices et de 

repos, etc.) et la vitesse du mouvement. Le contr¹le de la force se rapporte ¨ la quantit® 

appropri®e de puissance utilis®e dans un mouvement et ¨ la diff®rence entre muscle actif et 

muscle au repos. Dans le th¯me composants du mouvement, lôobjectif est dô°tre capable de 

varier et contr¹ler un composant ¨ la fois, les t©ches sont tr¯s faciles. 

 

La fluidit® du mouvement est le r®sultat du contr¹le simultan® et correct de tous les 

composants du mouvement et de la capacit® ¨ encha´ner des mod¯les et des s®ries de 

mouvements. Dans le th¯me fluidit® du mouvement, lôobjectif est de contr¹ler des situations 

et des mouvements plus compliqu®s. Ce th¯me est ¨ la base des techniques sportives 

sp®cialis®es. Le travail entre pairs et en groupe peut °tre le th¯me le plus agr®able et il est 

associ® ¨ une m®thode de formation aux th¯mes suivants. Le groupe peut °tre form® par un 

enfant et un adulte, plusieurs enfants et adultes ou des enfants sans adulte. La composition du 

groupe d®pend du niveau fonctionnel des enfants, en particulier quand les enfants sont 

s®v¯rement handicap®s, tr¯s impulsifs, brouillons, etc. Lôid®al est dôavoir pour chaque enfant 

un adulte partenaire ou un enfant plus ©g® qui aidera lôenfant ¨ passer les barri¯res. Le r¹le 

des partenaires est dôassister ou dôaider (¨ toi), faire ensemble (avec toi) et sôopposer (contre 

toi). Lôactivit® des adultes diminue au fur et ¨ mesure et la responsabilit® de lôinitiative, 

contact, r®solution des probl¯mes, cr®ation et respect des r¯gles, etc. est transf®r®e petit ¨ petit 

vers lôenfant, aussi t¹t que possible. 

Les ®tapes ou sujets de travail avec les pairs ou en groupe commencent lorsque 

lôenfant pr°te attention aux autres personnes du groupe. Cet objectif concerne principalement 

les individus gravement handicap®s ou certains autistes. La plupart de tous les enfants ont 

besoin de cet exercice de tol®rance, tol®rer la pr®sence des autres et les perturbations 

provoqu®es par leurs voix et leurs mouvements.  Entrer en contact avec son partenaire et les 

autres personnes (contact visuel, parl®, toucher), communiquer et ®tablir un contact ®troit avec 

eux est la prochaine ®tape. Petit ¨ petit, les t©ches incorporent plus de travail en groupe, 

composants de la r®solution de probl¯mes, cr®ativit®, expression, entraide, etc. Les r®sultats 

sont un travail facile dans les diff®rents r¹les de partenariat et en tant que membre dôune 

®quipe productive. Côest le jeu ordinaire. 

 

Contr¹ler son niveau dôactivation  

Lôaptitude ¨ travailler avec lôintensit® appropri®e, puis calme et relaxation et changer ensuite 

couramment de niveau ¨ la vitesse correspondant ¨ ce quôexige la situation sont les premiers 

®l®ments dôune action r®ussie. Sans un contr¹le appropri® de lôactivation de lôattention, de 

lôobservation, de la prise dôinformation, de la planification et de la mise en îuvre, r®aliser une 

t©che de fa­on agr®able nôest pas possible. Beaucoup dôenfants ont besoin dôaide dans 
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lôapprentissage de ces techniques, en particulier les enfants les plus impulsifs. Ce th¯me existe 

dans de nombreuses t©ches et lôenseignant doit planifier les t©ches de fa­on ¨ ce que lôenfant 

®prouve le besoin dôune aide pour contr¹ler sa performance. Comme dans tous les autres 

th¯mes, la responsabilit® est transf®r®e petit ¨ petit vers lôenfant. La concentration, les efforts 

physiques et m°me lô®motivit® varient ®norm®ment pendant une le­on. Les exercices les plus 

®vidents de ce th¯me sont peut-°tre les 3-5 v®ritables relaxations pendant la le­on. Les 

exercices sont aussi importants les uns que les autres. Il y a aussi des ñmini-pausesò entre les 

t©ches permettant ¨ lôenfant de passer dôune t©che ¨ lôautre.  

 

CONCLUSION 

Il est tr¯s important de prendre le temps dôun r®el apprentissage, r®p®tition et entra´nement 

encore et encore. Le programme reste ¨ peu pr¯s le m°me pendant plusieurs le­ons. Des 

®l®ments peuvent °tre ajout®s au m°me exercice. Quand la base est solidifi®e, lôentra´nement 

donne une impulsion r®ellement positive au d®veloppement de lôenfant car les techniques 

accompagneront lôenfant dans ses jeux ¨ lôext®rieur, en gymnastique et en classe. La m®thode 

SDM est facile  ¨ d®marrer et gratifiante ¨ utiliser. Lôenseignant peut faire usage de sa propre 

cr®ativit® dans la planification des t©ches et des le­ons, il ou elle nôest pas contraint(e) par des 

programmes tout faits. La m®thode SDM est une m®thode tr¯s r®flective et lôenseignant doit 

°tre un observateur actif pendant la le­on pour °tre capable de d®terminer les besoins 

individuels des enfants. Une formation de base de quelques jours est n®cessaire avant de 

d®buter. Dôautres formations vous font franchir les diff®rents niveaux et des rencontres 

internationales vous aident ¨ progresser. 

 

Pertinence de cet EBP dans le cadre du projet EUSAPA 

Ceci est un excellent exemple de programme sp®cifique utilis® dans un dispositif dô®ducation 

physique adapt®e. Il peut °tre consid®r® comme faisant partie des activit®s psychomotrices, 

aussi appel®es activit®s gestuelles. Nous pensons que tous les professionnels de lôEPA 

devraient °tre inform®s des principes de base de tels programmes et pourraient devenir des  

sp®cialistes dipl¹m®s dans le cadre de la formation continue.  

  

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

Aptitude ¨ utiliser les strat®gies appropri®es (par ex. signes gestuels/verbaux, commandes, 

feedback, renforcement). 

Aptitude ¨ utiliser lôanalyse des t©ches pour la technique souhait®e 

Aptitude ¨ apporter un renforcement positif/n®gatif aux  comportements souhait®s / 

ind®sirables des ®l¯ves quand n®cessaire 

Aptitude ¨ conseiller / guider les  ®l¯ves dans lôadoption de comportements plus appropri®s ï 

choix 

Aptitude ¨ utiliser des outils de communication alternatifs ou augmentatifs appropri®s  

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Kaisu Laasonen, Directeur de recherche ¨ 

lôUniversit® des sciences appliqu®es de Simaa, Finlande. 

 

 

6.7   R®flexivit® ¨ travers lôart : Peignez avec nous 
 

Description de lôEBP 

La cr®ation des Journ®es scolaires paralympiques fut une excellente opportunit® pour mettre 

en îuvre diff®rentes activit®s et projets en Gr¯ce. Plus tard, et dans le cadre dôune th¯se en 

doctorat, une s®rie dôactivit®s fut entreprise avec lôEcole sup®rieure de Serres en Gr¯ce. Lôune 
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dôentre elles (sur un total de 13) a une importance particuli¯re car elle se d®roule dans une 

collectivit® locale. Cette activit® particuli¯re a ®t® nomm®e R®flexivit® ¨ travers lôart : 

Peignez avec nous.  

 

Objectifs de cette activit® 

a) coop®rer avec la municipalit® locale afin quôelle ajuste sa politique de sensibilisation des 

citoyens ¨ lôhandicap en g®n®ral et aux sports pour handicap®s en particulier,  

b) rassembler jeunes ®l¯ves et personnes plus ©g®es pour que les premiers soient sensibilis®s 
aux difficult®s motrices des seconds et quôils reconnaissent ensembles la valeur du sport,  

c) informer les ®l¯ves sur les sports paralympiques en fauteuil roulant pour les athl¯tes 
handicap®s; informer les ®l¯ves aux sports m®caniques et les possibilit®s de participation 

pour les athl¯tes atteints de diff®rents handicaps;  

d) former les personnes ©g®es aux sports individuels pour personnes d®ficientes ou 

rencontrant des difficult®s de mouvement 

 

Environnement : Activit® en ext®rieur dans la cit®. 

Personnes concern®es par cette activit® : professeurs dôart, ®l¯ves de lôEcole sup®rieure, 

personnes ©g®es r®sidentes, personnel administratif local, ®l¯ves de lôuniversit®. 

Introduction ¨ lôactivit® : Les professeurs dôart ont donn® les informations de base 

concernant les Jeux paralympiques, les sports paralympiques en fauteuil roulant et le 

programme des Journ®es scolaires paralympiques.  

D®roulement de lôactivit® : Le leader divise les groupes, leur attribue des t©ches 

particuli¯res, les aide et guide vers lôext®rieur du sc®nario.  Il est demand® aux participants de 

peindre le mur en saisissant le pinceau par la bouche ou en le tenant par les doigts ou les 

orteils.  

£valuation : Les participants sont invit®s ¨ discuter avec le professeur dôart et les 

responsables des groupes de la valeur des r®sultats de cette activit® pour eux-m°mes, pour 

lôesth®tique des maisons de retraite et pour la cit® en g®n®ral. 

 

Vue du r®sultat final de lôactivit® 

 
 

Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA 

Le projet de Journ®e scolaire paralympique d®crit dans cet EBP est un excellent exemple 

dôune activit® pr®parant lôenvironnement ¨ lô®ducation physique inclusive. 

Lôaccomplissement du projet ñR®flexivit® ¨ travers lôartò peut collaborer ¨ apporter des 

solutions ¨ lôinsertion des sports pour handicap®s dans lô®cole et les r®sultats dôune telle 

activit® peuvent devenir une partie int®grale de lôenvironnement scolaire. 
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Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. Aptitude ¨ d®fendre une ®gale participation de tous ¨ lôEP  

b. Aptitude ¨ d®fendre les droits des ®l¯ves ayant des BES ¨ participer aux s®ances dôEP/EPA  
(par ex. services dôassistance, ®quipement adapt®) 

c. Aptitude ¨ collaborer avec les organisations sportives et les organisations professionnelles 
agissant dans le domaine des personnes handicap®es 

d. Aptitude ¨ collaborer avec les parents/tuteurs des ®l¯ves avec BES 

e. Aptitude ¨ collaborer avec les organisations gouvernementales et non-gouvernementales 

(par ex. pour les droits des enfants) 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Christina Evaggelinou de lôUniversit® 

Aristotle de Thessalonique, D®partement dô®ducation physique et sciences du sport ï Serres, 

Gr¯ce. 

 

 

6.8  Gestion comportementale en ®ducation physique 
 

Description de lôEBP       

Les techniques de gestion comportementale sont particuli¯rement importantes pour les 

enseignants du syst¯me ®ducatif. Nous parlons souvent de modification du comportement, 

dont lôobjectif est de changer le comportement, tandis que la gestion du comportement a pour 

objectif de maintenir lôordre. La gestion comportementale se concentre sur les actions et 

inactions conscientes pour augmenter la probabilit® que les ®l¯ves choisiront des  

comportements personnellement satisfaisants, productifs et socialement acceptables. Par 

exemple, un professeur dô®ducation physique peut utiliser ces techniques pour apprendre ¨ ses 

®l¯ves les comportements sociaux appropri®s. Beaucoup de principes et techniques de gestion 

comportementale utilis®s sont les m°mes que ceux d®j¨ utilis®s en modification du 

comportement, mais de fa­on moins intensive et syst®matique. Les approches de la 

modification du comportement impliquent plus activement les ®l¯ves dans la planification et 

la mise en forme de leur propre comportement ¨ travers la participation ¨ la n®gociation de 

contrat avec leurs enseignants et gr©ce ¨ un entra´nement destin® ¨ les aider ¨ contr¹ler et 

®valuer leur comportement de fa­on plus active, ¨ acqu®rir des techniques dôautocontr¹le et 

de r®solution de probl¯me, ¨ fixer des objectifs et ¨ se renforcer pour atteindre ces objectifs. 

Les experts sôaccordent sur le fait que lôabsence de techniques de gestion 

comportementale est la plus importante barri¯re ¨ un enseignement efficace de lô®ducation 

physique. Lôinaptitude ¨ g®rer le comportement des ®l¯ves et les motiver est la raison la plus 

souvent mentionn®e par les enseignants d®butants et qui explique leur d®part de la profession 

dôenseignant. Le probl¯me est amplifi® sôil y a un grand nombre dô®l¯ves aux aptitudes 

®motionnelles, sociales, cognitives et physiques diverses dans la m°me classe dô®ducation 

physique. Ensuite, la gestion comportementale efficace devient un v®ritable d®fi quand des  

®l¯ves en nombre croissant et dit ¨ risques ou pr®sentant de s®rieux probl¯mes de 

comportement sont int®gr®s dans les classes g®n®rales dô®ducation physique. Ces ®l¯ves sont 

en nombre croissant dans les ®coles. En g®n®ral, les strat®gies de gestion comportementale 

sont tr¯s efficaces en r®duisant lôagitation en classe. Lôobjectif de tous les enseignants est de 

minimiser les probl¯mes de comportement en cr®ant un environnement dôenseignement et 

apprentissage positif. Les strat®gies suivantes peuvent aider les enseignants ¨ renforcer les 

comportements souhait®s tout en ®vitant les probl¯mes comportementaux (Dunn & Leitschuh 

2006): 

http://en.wikipedia.org/wiki/Behavior_modification
http://en.wikipedia.org/wiki/Behavior_modification
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Structurer lôenvironnement physique : Avant que les enfants nôentrent dans les locaux 

dôenseignement, ils devraient savoir ce que lôon attend dôeux, o½ ils doivent aller et ce quôils 

doivent faire une fois sur place. La salle doit °tre organis®e par domaines dôactivit® et les 

®quipements correctement identifi®s. Les stations dôactivit® peuvent °tre par exemple 

marqu®es dôune lettre ou num®rot®es afin dôaider les ®l¯ves qui ont des difficult®s ¨ suivre une 

direction. 

Exemplarit® : Les enseignants doivent °tre des exemples actifs pour leurs ®l¯ves. Tous les 

®l¯ves, y compris handicap®s, prennent le professeur comme mod¯le pour leur propre 

conduite.  

Renforcer les comportements souhait®s : Lôenseignant sensible cherche toutes les 

opportunit®s possibles pour prodiguer des signaux de renforcement positif. Lôutilisation de 

techniques telles que les compliments verbaux et la reconnaissance publique augmente les 

chances pour que les comportements corrects soient de nouveau utilis®s lors du prochain 

cours.  

Permissions r®glement®es : Il y a des moments o½ il est pr®f®rable dôautoriser ¨ lô®l¯ve qui 

rencontre des difficult®s des exceptions ou des d®viations ¨ la routine normale de la classe. Un 

®l¯ve qui rencontre de grandes difficult®s ¨ rester en rang avant de retourner dans la salle de 

classe pourrait recevoir la responsabilit® de rassembler et ranger les ®quipements ¨ leur  

emplacement. 

D®velopper, exprimer et appliquer les cons®quences : Les ®l¯ves ont besoin de savoir quôil y 

a des r¯gles et des normes de comportement et des cons®quences ¨ un comportement 

inappropri®. Les r¯gles doivent °tre claires et raisonnables et les cons®quences appropri®es ¨ 

lôinfraction. 

Contrats entre ®l¯ves et enseignant : Il y a des moments ou il est souhaitable que lôenseignant 

et lô®l¯ve d®veloppent un contrat en tant quô®l®ment dôun cours o½ le probl¯me est reconnu, 

les comportements attendus identifi®s, les r®compenses et cons®quences sp®cifi®es. 

Au-dessus des techniques formelles de renforcement positif, exemplarit®, extinction et arr°t 

de jeu, il existe dôautres approches informelles que les enseignants peuvent ®galement utiliser 

pour g®rer les comportements ind®sirables.  

1. Lôenseignant utilise toute une vari®t® de signaux pour communiquer aux ®l¯ves son 

approbation ou sa d®sapprobation pour les comportements choisis. Quelques techniques non-

verbales peuvent °tre utilis®es telles que : contact visuel, geste des mains, claquement des 

doigts, froncement de sourcils ou vari®t®s de postures corporelles. Ces signaux, sôils sont 

utilis®s avant que le comportement incrimin® soit hors de contr¹le, peuvent °tre tr¯s efficaces 

pour arr°ter ou minimiser lôintensit® dôun comportement inappropri®. 

2. Une tr¯s ancienne mais tr¯s efficace strat®gie utilis®e par lôenseignant quand il sent que le 

comportement de lô®l¯ve se d®t®riore est de se d®placer pr¯s de lôenfant. La pr®sence proche 

de lôenseignant peut aider lô®l¯ve ¨ reprendre son self contr¹le et/ou cesser son comportement 

ind®sirable.  

3. La plupart des enseignants savent que lôhumour peut °tre tr¯s efficace pour dissiper un 

climat de tension. Un commentaire humoristique fait par lôenseignant peut rel©cher la  tension 

dôune situation. Il faut ®videmment faire attention dô®viter tout ridicule ou sarcasme. 

Lôhumour doit °tre de bon go¾t et appropri® ¨ la situation.  
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Pour beaucoup dô®l¯ves, un comportement inappropri® peut nô°tre que le seul comportement 

efficace du r®pertoire de lô®l¯ve lui ayant permis de satisfaire ses besoins. Une programmation 

positive permet dôaccro´tre les options du r®pertoire de lô®l¯ve et lui donne plus de choix. 

Finalement, il est important de rappeler que côest le comportement qui est g°nant et non pas 

lô®l¯ve. Il est important de faire cette distinction m°me si parfois il vous semble quôun ®l¯ve 

essaye continuellement dôabuser de votre patience. S®parer lô®l¯ve de son comportement 

permettra dô®viter et dissiper les sentiments n®gatifs que vous pourriez avoir vis- -̈vis dôun 

®l¯ve et vous aidera ¨ devenir plus efficace, vous et votre enseignement. 

R®f®rence: Dunn, J.M & Leitschuh, C.A. 2006. Education physique sp®cialis®e (8th. ed.). 

Dubuque, Iowa: Kendall/Hunt Publishing Company. 

 

Pertinence de cet EBP par rapport au projet EUSAPA 

La gestion comportementale est lôune des comp®tences principales de lôenseignant EPA. 

LôEBP ci-dessus pr®sente une vue dôensemble de la gestion comportementale dans le contexte 

de lô®ducation physique. 

Comp®tences EUSAPA pr®sent®es dans cet EBP  

a. Aptitude ¨ apporter un renforcement positif/n®gatif aux comportements souhait®s / 
ind®sirables des ®l¯ves quand n®cessaire. 

b. Aptitude ¨ observer et enregistrer les informations relatives au plan de gestion 
comportementale.  

c. Aptitude ¨ conseiller / guider les  ®l¯ves dans lôadoption de comportements plus 
appropri®s ï choix. 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Pauli Rintala de lôuniversit® de Jyvªskylª. 
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7  EXEMPLES DE BONNE PRATIQUE DôACTIVITES 

PHYSIQUES ADAPTEES EN REEDUCATION  
Nidia Amorim, Patrice Flore, Tarja Javanainen-Levonen, Bartosz  

     Molik, Pavel Mustafin, Sandrine Tomasi,Joeri Verellen 

 
 

 

7.1  Enseignement de lôactivit® physique adapt®e aux ®l¯ves en 

physioth®rapie 

 

Domaine : Enseignement 

Groupe cible : El¯ves en physioth®rapie  

Institution:  Universit® Jozef Pilsudski dô®ducation physique ¨ Varsovie, Pologne 

Objet : 

 Techniques pratiques de conduite dôactivit®s sportives et de loisirs  pour les 
populations aux besoins sp®ciaux.  

 Possibilit® dôobtention dôun dipl¹me de professeur de sport aupr¯s des personnes 
handicap®es.  

 Exp®rience dans le domaine des sports pour les personnes handicap®es et activit®s 

physiques adapt®es. 

 Chance pour une prochaine formation en tant quôarbitre, entra´neur, classificateur, 
manageur. 

 Promotion dôun style de vie actif et du sport aupr¯s des personnes handicap®es. 

 

Programme : 

La facult® de r®®ducation a ®t® cr®®e en 1985 au sein de lôUniversit® dô®ducation physique 

Jozef Pilsudski de Varsovie, Pologne. Elle a ®t® fond®e pour former les sp®cialistes en  

physioth®rapie. La facult® respecte les normes dôenseignement cr®®es par le Minist¯re 

polonais de lô®ducation. Cependant, la facult® a cr®® un programme compl®mentaire 

dôenseignement de lôAPA pour tous les ®l¯ves en physioth®rapie. Le d®partement Th®orie et 

m®thodologie de lôenseignement du mouvement est responsable de lôenseignement de lôAPA 

aux ®l¯ves en physioth®rapie.  

Pendant le premier cycle de lôenseignement (degr® licence), la facult® de r®®ducation propose  

330 heures de cours magistraux et cours pratiques (15 points ECTS). Les cours suivants sont 

propos®s aux ®l¯ves : th®orie et m®thodologie de lô®ducation physique sp®cialis®e, jeux et 

joueurs pour personnes handicap®es, danse en fauteuil roulant, gymnastique, natation, sports 

dô®quipes pour personnes handicap®es, athl®tisme.  

Pendant le second cycle de lôenseignement (degr® ma´trise), la facult® de r®®ducation offre 

225 heures de cours magistraux et cours pratiques (11 points ECTS). Les cours suivants sont 

propos®s aux ®l¯ves : m®thodologie des ®v®nements sportifs pour les personnes handicap®es 

(sport dô®quipes, athl®tisme, natation), th®orie de lôactivit® physique adapt®e et th®orie du 

sport pour les personnes handicap®es. 

 

La facult® de r®®ducation est la seule structure dispensant un programme complexe et multi-

niveaux de r®®ducation active et sport pour les personnes handicap®es. Les enseignants 

apprennent comment convaincre les personnes handicap®es ¨ sôengager dans une r®®ducation 

et une vie active. Ils donnent comme exemple ce que les personnes handicap®es sont capables 
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de faire. Ils recommandent diff®rentes formes dôactivit®s et diff®rentes propositions 

dôexercices. Un des r®sultats de cet enseignement est la possibilit® de passer lôexamen de 

professeur de sport pour personnes handicap®es. 

 

Contact : 

Bartosz Molik 

D®partement des sports pour les personnes handicap®es, Facult® de r®®ducation, Universit® 

Jozef Pilsudski dô®ducation physique, Marymoncka 34, 00-968 Varsovie, Pologne 

T®l/Fax. +48 22 835 47 98 

bartosz.molik@awf.edu.pl 

 

Ce programme dôenseignement unique dans le domaine de lôactivit® physique adapt®e permet 

de d®velopper toutes les comp®tences suivantes en r®®ducation : 

 Comprendre les mod¯les g®n®raux dôadaptation aux sports et aux loisirs des patients/clients, 
y compris leur profil personnel, les implications fonctionnelles, les besoins sp®cifiques 

dôactivit® et le but de la participation. 

 Comprendre et ®valuer les relations entre d®terminants du fonctionnement de lôhomme. 

 Comprendre et ®valuer lôimpact des d®ficiences sur le fonctionnement de lôhomme. 

 Comprendre lôimpact et les risques de lôactivit® physique. 

Les comp®tences p®dagogiques sont d®velopp®es principalement en : 

 Compr®hension de la th®orie du d®veloppement de programmes. 

 Ma´trise de lôaper­u g®n®ral des sports pour handicap®s. 

 Compr®hension des ®quipements sportifs - utilisateurs - interfaces. 

 

Ce programme dôenseignement repr®sente, pour les comp®tences de gestion, une bonne 

opportunit® dôappr®hender les organisations sportives et dôactivit®s physiques locales 

acceptables pour les patients/clients et pour un programme dôactivit®s physiques adapt®es. 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Bartosz Molik de lôUniversit® dô®ducation 

physique Jozef Pilsudski. 

 

7.2  R®adaptation dans la BPCO 
 

Domaine : Programme de r®adaptation par les activit®s physiques 

Groupe cible : Patients/clients atteints de BPCO en r®®ducation  

Institution:  Dieulefit Sant®, Dieulefit, France 

Objet : 

 Pr®parer les patients/clients ¨ participer aux programmes dôactivit® physique standard 
de la r®adaptation. 

 Am®liorer lôactivit® physique et le niveau de forme physique des patients/clients. 

 Promouvoir un style de vie actif apr¯s la r®adaptation. 

 Pr®parer les patients/clients ¨ r®int®grer la soci®t® apr¯s r®adaptation. 

 

Programme:  

La broncho-pneumopathie chronique obstructive (en abr®g®e BPCO) entra´ne des difficult®s 

respiratoires (dyspn®e), une augmentation du travail respiratoire et enfin des faiblesses et 

dysfonctionnement musculaires, ce qui a pour cons®quence une faible tol®rance ¨ lôeffort. 

Cette limitation physique est li®e ¨ lôamyotrophie et voire une myopathie dues ¨ un style de 

vie s®dentaire, aux changements structurels des diff®rentes fibres musculaires, aux carences 

mailto:bartosz.molik@awf.edu.pl


 

70 

 

nutritionnelles, aux effets secondaires de la corticoth®rapie, au stress oxydatif et ¨ 

lôinflammation bas grade associ®es ¨ lôaffection et au tabagisme. Les exercices de 

r®adaptation par lôexercice permettent diminuer de la demande ventilatoire et dôam®liorer la 

force et lôendurance musculaires en am®liorant notamment la fonction musculaire. ñDieulefit 

Sant®ò est un ®tablissement de soin de suite et de r®habilitation fran­ais cardio-pulmonaire 

sp®cialis® Il dispense aux patients des s®ances dôactivit®s physiques adapt®es et une une 

®ducation th®rapeutique leur permettant dôoptimiser leur sant®, leur qualit® de vie et 

dôam®liorer la connaissance de leur maladie et de ses traitements. Ces prestations permettent 

dôaugmenter la capacit®  lôexercice, de r®duire les sympt¹mes et dôam®liorer la qualit® de vie 

et lôautonomie des patients BPCO. Le but ultime de ce programme et de favoriser lôadh®sion ¨ 

long terme des patients ¨ la r®habilitation et en particulier ¨ lôactivit®s physiques. La dur®e du 

programme sô®tablit g®n®ralement ¨ quatre semaines. Le premier jour, un test de marche de 6 

mn et un test dôeffort cardio-pulmonaires sont r®alis®s afin dô®valuer lôabsence de contre-

indication ¨ lôactivit® physique et de fixer lôintensit® du r®-entra´nement. Les patients sont 

r®partis en diff®rents groupes en fonction de la gravit® de leur affection. Les patients 

travaillent lôendurance g®n®rale et musculaire ainsi que la force musculaires des activit®s 

physiques adapt®es et ludiques. Les effets du programme sont r®guli¯rement ®valu®s afin de 

lôdôajuster le programme aux besoins et aux progr¯s du patient. A lôissue des du programmes 

dans le centre de r®habilitation pulmonaire, les patients sont fortement incit®s ¨ poursuivre 

lôactivit® physique dans des structures d®m®dicalis®es locales afin de les aider ¨ maintenir les 

b®n®fices musculaires et ventilatoires acquis. Le programme est coordonn® par les 

enseignants APA et les kin®sith®rapeutes. Les kin®sith®rapeutes proposent des exercices 

standardis®s sur bicyclettes ergom®triques ou tapis roulants, essentiellement en d®but de 

r®habilitation (®tape de r®®ducation) tandis que les enseignants APA proposent des activit®s 

physiques bas®es sur des activit®s sportives modifi®es et adapt®es permettant aux patients 

dôappr®cier lôactivit® physique de fa­on ¨ ce quôils poursuivent cette pratique apr¯s leur sortie 

du centre de r®®ducation (®tape de post-r®®ducation). 

 

Contact: 

Patrice Flore 

Universit® Joseph Fourier Grenoble I, Unit® de Formation et de Recherche en Activit® 

Physique et Sportive (UFRAPS), BP 53, 38041 Grenoble cedex 9 

Tel: +33 4 76 63 50 79 

Fax: +33 4 76 51 44 69 

patrice.flore@ujf-grenoble.fr 

 

Ce programme int®ressant aide essentiellement les patients atteints dôaffection chronique. 

Dans le domaine des comp®tences  professionnelles n®cessaires, nous nô®voquerons que les 

comp®tences th®rapeutiques sp®cifiques suivantes : 

 Comprendre et ®valuer les relations entre d®terminants du fonctionnement humain. 

 Comprendre et ®valuer lôimpact des d®ficiences sur le fonctionnement humain. 

 Comprendre les bases physio-pathologiques des affections chroniques, d®ficiences et 

troubles. 

 Comprendre lôimpact et les risques de lôactivit® physique. 

 Conna´tre lôimpact des m®dicaments sur les performances lors des exercices. 

 Comprendre les indications et contre-indications des sports et activit®s physiques adapt®es 

dans la r®®ducation dôune population sp®cifique. 
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Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Sandrine Tomasi & Patrice Flore de 

lôUniversit® Grenoble 1, France. Il a ®t® relu et corrig® par H®l¯ne Masson de lôUniversit® 

Grenoble 1, France 

 

7.3  Programme dôexercices fonctionnels de base pour les enfants atteints de 

paralysie c®r®brale  

 

Domaine : Programme de r®®ducation 

Groupe cible : Patients/clients atteints de paralysie c®r®brale GMFCS de niveau I ou II 

(majoritairement des enfants) en r®®ducation 

Objet : 

 Am®liorer lôactivit® physique et le niveau de la forme physique des patients/clients. 

 Promouvoir un style de vie actif apr¯s la r®®ducation. 

 Pr®parer les patients/clients ¨ r®int®grer la soci®t® apr¯s la r®®ducation. 

 

Programme:  

Les enfants atteints de paralysie c®r®brale (PC) sont caract®ris®s par une capacit® a®robique et 

ana®robique insuffisante par comparaison au d®veloppement normal de leurs pairs. De plus, la 

masse musculaire est faible, la force musculaire r®duite et lô®nergie d®pens®e pour se d®placer 

®lev®e. Le faible niveau de ces composants de la forme physique contribue aux difficult®s que 

rencontrent la plupart des enfants atteints de PC dans les activit®s motrices de la vie de tous 

les jours. Il faut ajouter que les faits tendent ¨ prouver que les enfants hypo-actifs auront 

tendance ¨ devenir des adultes physiquement s®dentaires et que cet encouragement ¨ 

d®velopper lôhabitude de lôactivit® physique chez lôenfant nous aide alors ¨ ®tablir un cadre 

dôactivit®s quôil perp®tuera dans sa vie dôadulte. 

 

Un programme dôexercices fonctionnels de base qui pourra °tre facilement mis en îuvre dans 

la pratique clinique a ®t® d®velopp®. Tous les enfants, quelque soient leur ©ge et le degr® de 

GMFCS (I ou II) r®alisent les m°mes exercices pendant le programme. Les enfants travaillent 

en couples pendant le parcours des s®ances dôentra´nement. Nous utilisons des exercices 

sp®cifiques tels que courir et changer brusquement la direction du corps, gravir et n®gocier 

des escaliers car ils sont tr¯s importants dans la vie de tous les jours des enfants et des 

adolescents atteints de PC. Les exercices standards, destin®s ¨ am®liorer la vie quotidienne, 

sont r®p®t®s tout au long du programme. Le programme dôentra´nement sô®tale sur 8 mois et 

consiste en deux s®ances dôentra´nement dôune semaine. Chaque s®ance dure 45 minutes. 

Chaque s®ance dôentra´nement d®bute par une  introduction dôenviron 5 minutes. Dans ces 5 

premi¯res minutes, un appareil de mesure du rythme cardiaque est fix® sur lôenfant, appareil 

quôil conservera pendant les 6 premiers mois. Il sera utilis® par lôenfant comme guide pendant 

les s®ances dôa®robic. Le temps restant est utilis® pour fournir des informations et expliquer 

lôobjet de lôentra´nement ¨ venir.  Pendant les 5 minutes suivantes, diff®rentes activit®s et jeux 

sont r®alis®s pour ®chauffer les  enfants. Dans la partie la plus importante de lôentra´nement, 

nous r®alisons 8 exercices sp®cifiques a®robiques et ana®robiques standardis®s et bas®s sur 

lôactivit® de la marche tels que courir/marcher rapidement, monter et descendre des marches, 

enjamber, se courber, tourner et sauter sur le plancher. Les enfants gardent la trace de leur 

progression sur une feuille de r®sultat. Ils notent sur cette feuille le nombre de r®p®titions 

r®alis®es. Cela motive la plupart des enfants tout au long du programme. Comme la dur®e des 

exercices augmente progressivement pendant les trois premiers mois, le nombre de r®p®titions 

r®alis®es augmente de la m°me fa­on, m°me si elles nôam®liorent pas leur forme physique. 
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Cela provoque un renforcement positif pendant les premiers mois dôentra´nement qui sont les 

plus durs. Toutes les 6 semaines, un jeu intervient pendant les s®ances dôentra´nement. Dans 

ce jeu, les enfants doivent rechercher quelque chose. Certains de ces jeux incluent du softball 

avec obstacle (un obstacle est plac® entre chaque base), du football et ballon-chasseur. 

 

Le groupe cible des personnes atteintes de PC de ce programme r®clament des comp®tences 

th®rapeutiques et des connaissances telles que : 

 Comprendre les mod¯les g®n®raux dôadaptation aux sports et aux loisirs des patients/clients, 

y compris leur profil personnel, les implications fonctionnelles, les besoins sp®cifiques 

dôactivit® et le but de la participation. 

 Comprendre et ®valuer les relations entre d®terminants du fonctionnement de lôhomme. 

 Compr®hension des impacts et risques de lôactivit® physique. 

 Connaissance de lôimpact des m®dicaments sur les performances des exercices. 

 Comprendre les indications et contre-indications des sports et activit®s physiques adapt®es 

dans la r®®ducation dôune population sp®cifique. 

Un programme bien r®alis® pour des personnes atteintes de PC n®cessite des  comp®tences 

p®dagogiques et des connaissances telles que :  

 Comprendre les ®quipements sportifs sp®cialis®s ï utilisateur ï interfaces. 

 Comprendre les composants principaux influen­ant les processus dôadaptation aux 

situations dôactivit®. 

Les comp®tences et connaissances de gestion sont ®galement importantes, principalement 

dans : 

 Compr®hension des diff®rentes organisations locales sportives et dôactivit® physique 

adapt®es aux patients/clients du programme dôactivit®s physiques adapt®es. 

 

Cet exemple de bonne pratique : Programme dôexercices fonctionnels de base pour enfants et 

adolescents atteints de paralysie c®r®brale a ®t® d®crit par Olaf Verschuren (2009), 

disponible par t®l®chargement sur www.eufapa.eu. 

 

 

 

7.4  V®lo manuel et tricycle dans un programme de r®®ducation pour les 

personnes handicap®es des membres inf®rieurs 
 

Domaine : Programme de r®®ducation  

Groupe cible : Patients/clients handicap®s des membres inf®rieurs (y compris les utilisateurs 

de fauteuil roulant) 

Institution :  H¹pital UZ de lôUniversit® catholique de Louvain, centre de Pellenberg, 

Pellenberg, Belgique 

Objet : 

 Pr®parer les patients/clients ¨ leur participation ¨ la course des 20K de Bruxelles. 

 Am®liorer lôactivit® et le niveau de forme physique des patients/clients. 

 Promouvoir un style de vie actif apr¯s la r®®ducation. 

 Pr®parer les  patients/clients ¨ leur r®insertion dans la soci®t® apr¯s r®®ducation. 

 

Programme :  

La course des 20K (20 km) de Bruxelles est devenu un ®v¯nement sportif tr¯s populaire en 

Belgique, avec approximativement 25 000 participants chaque ann®e et qui offre ®galement  

aux utilisateurs de v®lo manuel lôopportunit® de participer. Depuis 2005, le centre de  
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r®®ducation de Pellenberg, qui fait partie des h¹pitaux universitaires de lôUniversit® 

catholique de Louvain, y r®serve un certain nombre de places pour que des patients/clients 

participent ¨ la course. Afin dôy pr®parer les ®ventuels participants et leur assurer une 

participation couronn®e de succ¯s, le centre de r®®ducation a d®velopp® un programme 

dôentra´nement et organise des s®ances hebdomadaires dôentra´nement. Ces s®ances incluent 

®galement des s®minaires dôinformation sur lôalimentation, la pr®vention des accidents, les 

b®n®fices dôun style de vie actif, etc. En tant que tel, le programme dôentra´nement de v®lo 

manuel est une extension du programme sportif existant et a contribu® ¨ une plus grande 

optimisation du programme de r®®ducation des patients/clients handicap®s des membres 

inf®rieurs. Le programme a pour objectif dôam®liorer lôactivit® et le niveau de forme physique 

des patients/clients ainsi que le processus de r®®ducation en g®n®ral. De plus, le programme 

promeut un style de vie actif apr¯s la r®®ducation et pr®pare les  patients/clients ¨ leur 

r®insertion dans la soci®t® apr¯s leur r®®ducation. 

Le programme de v®lo manuel a conduit au d®veloppement dôune agence ce conseil pour le 

v®lo manuel et tricycle. Lôagence propose des informations sur les ®quipements, leur possible 

adaptation, des conseils dôentra´nement, etc. et a pour objectif de promouvoir le cyclisme en 

tant que moyen dôam®liorer et de garantir un style de vie actif aux personnes handicap®es des 

membres inf®rieurs. 

 

Contact : 

Joeri Verellen 

D®partement des sciences de la r®®ducation  

Facult® de kin®sith®rapie et sciences de la r®®ducation 

Universit® catholique de Louvain  

Tervuursevest 101 

3001 Heverlee 

Belgique 

T®l. +32 16 32 91 27 

Fax. +32 16 32 91 96 

joeri.verellen@faber.kuleuven.be 

 

Le groupe cible de ce programme requiert des comp®tences et connaissances th®rapeutiques 

en : 

 Compr®hension des mod¯les g®n®raux dôadaptation aux sports et aux loisirs des 
patients/clients, y compris leur profil personnel, les implications fonctionnelles, les besoins 

sp®cifiques dôactivit® et le but de la participation.  

 Compr®hension et ®valuation des relations entre d®terminants du fonctionnement de 
lôhomme. 

 Compr®hension des indications et contre-indications des sports et activit®s physiques 

adapt®es dans la r®®ducation dôune population sp®cifique. 

Un programme bien r®alis® pour des personnes handicap®es des membres inf®rieurs n®cessite 

des  comp®tences p®dagogiques et des connaissances dans les domaines suivants :  

 Comprendre les ®quipements sportifs sp®cialis®s ï utilisateur ï interfaces. 

 Comprendre les composants principaux influen­ant les processus dôadaptation aux 
situations dôactivit®. 

Les comp®tences et connaissances de gestion sont ®galement importantes, principalement 

dans : 

 Compr®hension des diff®rentes organisations locales sportives et dôactivit® physique 
adapt®es aux patients/clients du programme dôactivit®s physiques adapt®es. 

 

mailto:joeri.verellen@faber.kuleuven.be
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Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Joeri Verellen de lôUniversit® catholique de 

Louvain, Belgique. 

 

7.5  Volleyball assis et debout dans les pays apr¯s-guerre  

 

Domaine : Programme de r®®ducation  

Groupe cible : Patients/clients handicap®s des membres inf®rieurs (principalement amput®s) 

en r®®ducation 

Objet : 

 Am®liorer lôactivit® et le niveau de forme physique des patients/clients. 

 Promouvoir un style de vie actif apr¯s la r®®ducation. 

 Pr®parer les  patients/clients ¨ leur r®insertion dans la soci®t® apr¯s la r®®ducation. 

 

Programme :  

 Le volleyball assis est un sport dô®quipe paralympique qui concerne les personnes atteintes 

de d®ficiences locomotrices, principalement au niveau des membres inf®rieurs. Le principal  

contingent pour le volleyball assis est constitu® dôamput®s des jambes, amputation mono ou 

bilat®rale. Le sport de volleyball assis est ®galement pratiqu® par les personnes atteintes de 

poliomy®lite, PC et autres types de handicaps permanents des syst¯mes musculosquelettique 

ou nerveux. Le volleyball assis trouve ses racines en Europe et est maintenant d®velopp® dans 

le monde entier. 

Historiquement, le volleyball assis est lôun des plus vieux sports de la famille des sports 

paralympiques. Ses racines remontent aux ann®es 50 du si¯cle dernier. Les donn®es de 

recherche ont montr® que le volleyball assis est un sport s®curitaire, il existe dans la pratique 

de ce sport de faibles risques de blessures ou de pathologies secondaires li®es ¨ la sant®. Au 

point de vue de la sant®, la qualit® de vie des joueurs de volleyball assis est meilleure si on la 

compare ¨ celle de leurs homologues handicap®s inactifs physiquement. Le volleyball assis 

favorise nombre de processus de la sant® g®n®rale, et pas uniquement que le fonctionnement 

physique. Le volleyball assis peut °tre utilis® comme moyen de r®®ducation physique pour un 

large spectre de personnes principalement handicap®es des membres inf®rieurs.  

 Le volleyball assis est un sport ®conomique. Le volleyball assis peut °tre jou® dans des salles  

de sport ordinaire et m°me ¨ lôext®rieur. Seul un filet et des ballons de volley sont n®cessaires 

pour commencer ¨ jouer. Le volleyball assis est jou® sans proth¯se. Il nôy a pas dô®quipements 

sophistiqu®s ¨ utiliser, tels que fauteuils roulants, etc. 

Lors du jeu de volleyball assis, le potentiel biom®canique sp®cifique des athl¯tes handicap®s 

est le m°me que celui des sportifs valides. Puisque ce sport est jou® en position assise, il met ¨ 

®galit® les personnes handicap®es et leurs homologues valides. Ce fait, ajout® ¨ lôaspect actif 

et attrayant du jeu, donne une bonne raison aux joueurs valides pour °tre inclus au niveau 

national dans les ®quipes de volleyball. Le volleyball assis est par lui-m°me un sport rapide et 

sp®cifique. Normalement, les ®quipes de volleyball de joueurs valides se font battre par leurs 

homologues handicap®s lorsquôils jouent au volleyball assis.  

En ®tant un sport attractif, simple, ®conomique et sans risque pour les personnes handicap®es, 

le volleyball assis peut °tre largement conseill® en tant que support dôune activit® physique 

adapt®e.  Le contingent est principalement constitu® dôamput®s traumatiques. N®anmoins, le 

volleyball assis convient particuli¯rement, quoique non limit®, aux pays apr¯s guerre car il 

peut impliquer un large spectre de personnes d®ficientes. 
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Ce programme a un impact international et a pour objet les diff®rents types de 

handicaps. Il requiert principalement les connaissances suivantes : 

 Comprendre les impacts et risques de lôactivit® physique. 

 Conna´tre lôimpact des m®dicaments sur les performances des exercices. 

 Comprendre les indications et contre-indications des sports et activit®s physiques adapt®es 

dans la r®®ducation dôune population sp®cifique. 

 Comprendre les composants principaux influen­ant les processus dôadaptation aux 
situations dôactivit®. 

 Comprendre les diff®rentes organisations locales sportives et dôactivit® physique adapt®es 

aux patients/clients du programme dôactivit®s physiques adapt®es. 

 

Les techniques suivantes sont ®galement importantes : 

 Ma´triser la capacit® ¨ appliquer de fa­on s®curitaire le programme dôactivit®s physiques 

adapt®es, en y incluant des ®valuations r®guli¯res, en utilisant la stratification des risques et 

un d®pistage avant programme. 

 Ma´triser les techniques dôenseignement, dôentra´nement et de formation (techniques 

didactiques) n®cessit®es par une approche ®quilibr®e dans un environnement 

th®rapeutique. 

 Comprendre les principes des activit®s adapt®es, jeux et sports. 

 Etre capable dôadapter les activit®s au potentiel fonctionnel des participants. 

 Ma´triser les techniques professionnelles dôinitiation et dôadaptation efficace des 

processus. 

 Ma´triser les techniques n®cessaires ¨ la pr®paration de la politique strat®gique de gestion et 
int®gration dôun programme dôactivit®s physiques adapt®es dans le caract¯re 

multidisciplinaire de la r®®ducation. 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Pavel Mustafin de lôUniversit® Stradins, Riga.  

 

 

 

7.6   Fondation pour une r®®ducation active 
 

Domaine : R®®ducation 

Groupe cible : personnes atteintes de l®sions traumatiques de la moelle ®pini¯re (SCI - spinal 

cord injury) et utilisant des fauteuils roulants 

Institution :  Universit® dô®ducation physique Jozef Pilsudski de Varsovie, Pologne 

Objet : 

 R®®ducation des personnes handicap®es apr¯s SCI 

 Aide au retour ¨ la vie normale et active, ¨ lô®cole, au travail (activit®s sociales et 

professionnelles) des personnes avec SCI  

 Promouvoir un style de vie actif et sportif 

 

Programme : 

La fondation pour une r®®ducation active (FAR - Fondation for Active R®®ducation) a d®but® 

son activit® en 1988. Elle a ®t® cr®®e pour aider les personnes victimes de s®rieux 

traumatismes de la moelle ®pini¯re. Chaque jour, 3 ¨ 4 personnes au minimum sont victimes 

de s®rieux traumatismes de la moelle ®pini¯re suite ¨ des accidents. Dans la plupart des cas, il 

sôagit de jeunes en pleine carri¯re professionnelle ou ®tudes universitaires, la majorit® ont 

entre 15 et 30 ans. Totalement valide mentalement, ils deviennent brutalement handicap®s par 
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une paralysie des bras et/ou des jambes, avec toutes les cons®quences ®motionnelles, 

psychologiques et sociales induites. Il leur est tr¯s difficile dôaccepter la pens®e de devoir 

passer le reste de leur vie en fauteuil roulant. 

La fondation suit les meilleurs standards internationaux mais a par ailleurs ®tabli ses propres 

m®thodes de r®®ducation. Des milliers de personnes sont continuellement en traitement. La  

FAR essaie de leur fournir tout ce dont ils ont besoin ¨ ce moment particulier, ils sont 

inform®s et on leur demande dôadapter leur challenge ¨ la vie de tous les jours et de sôattaquer 

¨ leurs probl¯mes personnels. La FAR leur permet dôobtenir de nouvelles qualifications 

professionnelles.  

La FAR comble le foss® existant entre le traitement m®dical ¨ lôh¹pital et la vie dôhandicap® 

de retour ¨ son domicile, isol® et encha´n® sur son lit. La FAR leur apporte une voie 

alternative dôexistence en leur offrant la possibilit® de retrouver une vie sociale et 

professionnelle.  

La FAR est une structure non-gouvernementale unique qui met en îuvre des programmes 

complexes de r®®ducation active de diff®rents niveaux pour les personnes atteintes de l®sions 

traumatiques de la moelle ®pini¯re et utilisant des fauteuils roulants. Côest la seule 

organisation en Pologne proposant un programme complet, avanc® et efficace de r®®ducation 

sociale et professionnelle des personnes handicap®es atteintes de l®sions traumatiques de la 

moelle ®pini¯re.  

Pour la personne atteinte de l®sions traumatiques de la moelle ®pini¯re, le premier contact 

avec la FAR est le plus important. Il a g®n®ralement lieu ¨ lôh¹pital ou au centre de 

r®®ducation. Pour le premier contact, les enseignants - personnes handicap®es en fauteuil 

roulant, tr¯s actives et autonomes ï visitent les h¹pitaux et centres de r®®ducation dans tout le 

pays ¨ la recherche des victimes de l®sions traumatiques de la moelle ®pini¯re. Ils essaient de 

les convaincre de participer ¨ une r®®ducation óactiveô. Ils servent dôexemples et montrent ce 

quôune personne est capable de faire apr¯s avoir ®t® victime de l®sions traumatiques de la 

moelle ®pini¯re. Ils recommandent les camps dôentra´nement organis®s par la Fondation pour 

une r®®ducation active. Ils prennent ®galement soin de la famille du patient en lôinformant des 

capacit®s et besoins dôune personne handicap®e. Ils pr®sentent les m®thodes de r®®ducation 

active au personnel m®dical. 

La FAR organise dans tout le pays des cours de r®®ducation sp®cialis®es conduits par des 

enseignants en fauteuil roulants. Ces enseignants agissent comme tuteurs et, plus important, 

sont un mod¯le pour les personnes handicap®es qui sont souvent confin®es au lit, 

g®n®ralement tr¯s vuln®rables et souvent m°me d®pressives. Dans une session et pendant 7 

jours dôatelier, les participants apprennent ¨ r®aliser de fa­on autonome les activit®s 

quotidiennes telles que utiliser les nouveaux types de fauteuils roulants "intelligents" et 

multifonctions, sôhabiller, aller et venir en ville en utilisant les transports en commun, etc., 

activit®s qui sont des conditions pr®alables aux futures ®tudes et/ou t©ches ind®pendantes. 

Il y a ®galement des conf®rences, s®minaires et discussions qui concernent toutes sortes de 

sujets, ¨ commencer par les probl¯mes de sant® sp®cifiques mais aussi traitant des probl¯mes 

psychologiques, sociaux et autres sujets pratiques. 

La FAR nôoriente pas son aide quôaux personnes victimes de l®sions traumatiques. Elle forme 

®galement les m®decins, th®rapeutes, infirmi¯res et autres personnes en contact avec des 

personnes handicap®es en r®pandant lôid®e de la r®®ducation active. Depuis 1995, la fondation 

a r®alis® des efforts importants pour introduire les principes de la r®®ducation active dans les 

programmes dôenseignement m®dical. 

Lors des sessions et s®ances r®gionales de la FAR, les enseignants handicap®s utilisent le 

sport comme un outil qui permet de rendre plus ind®pendantes les personnes qui viennent 

juste dô°tre atteintes et de les aider ¨ retrouver une vie normale. La FAR a  obtenu 

dôimportants r®sultats dans le domaine des sports avec des activit®s telles que la voile, le 



 

77 

 

cano±, la natation et la plong®e sous-marine. Nos enseignants ont cr®® et mis en îuvre avec 

succ¯s un nouveau programme de natation pour les personnes victimes dôimportantes l®sions 

traumatiques de la moelle ®pini¯re. Chaque session comporte cinq disciplines : techniques 

dôutilisation du fauteuil roulant, entra´nement et condition physique, natation, tennis de table 

et tir ¨ lôarc. Le sport, domaine commun et universel, est une base parfaite pour la 

communication et lôint®gration des individus venant de diff®rents environnements. 

 

Contact : 

Bartosz Molik 

D®partement des sports pour personnes handicap®es 

Facult® de r®®ducation 

Universit® dô®ducation physique Jozef Pilsudski 

Marymoncka 34 

00-968 Varsovie 

Pologne 

Tel/Fax. +48 22 835 47 98 

bartosz.molik@awf.edu.pl 

 

Ce programme complet d®veloppe et requiert ¨ peu pr¯s toutes les comp®tences, techniques et 

connaissances. Nous en avons besoin principalement pour les techniques suivantes : 

 Estimer et ®valuer le potentiel dôactivit® dôun patient/client gr©ce ¨ des tests, observations, 

etc. et d®crire le profil fonctionnel r®sultant. 

 Ma´triser le d®roulement sans risque du programme dôactivit®s physiques adapt®es, y 
compris les ®valuations r®guli¯res, en utilisant les outils de stratification du risque et le 

d®pistage pr®programm®. 

 Ma´triser les techniques dôenseignement, de formation et dôentra´nement (techniques 
didactiques) n®cessaires ¨ une approche ®quilibr®e dans un environnement th®rapeutique. 

 Etre capable dôadapter les activit®s au potentiel fonctionnel des participants. 

 Ma´triser les strat®gies de management, y compris lôapproche selon un mod¯le de 
planification pour fournir aux personnes atteintes de d®ficience, handicap, affection,  etc.  

des activit®s sportives et physiques. 

 Ma´triser les techniques n®cessaires ¨ la pr®paration dôune politique strat®gique de 

management et dôint®gration des programmes dôactivit®s physiques adapt®es dans le  

caract¯re multidisciplinaire de la r®®ducation. 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Bartosz Molik de lôUniversit® dô®ducation 

physique Jozef Pilsudski, Pologne  

 
 

 

7.7   Etude de cas - APA en r®®ducation  Satakunta, Finlande 
 

Auteur : PhD Tarja Javanainen-Levonen, Ma´tre de conf®rence, Universit® des sciences 

appliqu®es de Satakunta 

 

Objet : Lôobjet de cet article est dô®tudier le r¹le de lôactivit® physique dans la r®®ducation et 

de donner des exemples de pratiques dôAPA dans des formes vari®es de r®®ducation. 

M®thodes : Cette ®tude fait partie du projet EUSAPA, inventaire pr®liminaire et analyse des 

besoins. A cette intention, un test a ®t® men® au printemps 2009 dans la r®gion de Satakunta ¨ 

lôouest de la Finlande (Fig.1). Lô®tude fut envoy®e ¨ 47 institutions. Ces institutions 

mailto:bartosz.molik@awf.edu.pl
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disposaient de dispositifs formels de r®®ducation : centres de r®®ducation et services de 

r®®ducation dans les h¹pitaux locaux et dôautres cadres plus informels. Les dispositifs 

informels recouvraient les institutions ayant pour objectif la r®®ducation compl¯te des clients. 

Dôautres cadres informels incluaient les services ¨ domicile et services pour personnes ©g®es 

(par exemple les v®t®rans de guerre) et les clients aux besoins sp®cifiques (d®ficience 

intellectuelle, d®sordres psychiatriques, abus dôalcool, etc.). 

34 institutions compl®t¯rent le questionnaire EUSAPA sur la r®®ducation. Le taux de 

r®ponse est de 72,3%. Bas®s sur les r®sultats de lôanalyse SPSS, quatre cas int®ressants furent 

s®lectionn®s pour de plus amples interviews avec les experts en APA ou dôautres 

professionnels. Les caract®ristiques de ces quatre institutions sont d®taill®es dans la Table 1. 

 

 Fig.1  Localisation de Satakunta, 10¯me r®gion de Finlande 

 
 

Table 1   Caract®ristiques des quatre institutions interview®es 
 

Cadre de la r®®ducation : Clients: Points environnementaux particuliers 

: 

Centre de r®®ducation de 

Kankaanpªª (Cadre formel de 

r®habilitation) ï personnel : 190,  

21 physioth®rapeutes, 2 

enseignants sports, 1 enseignant 

loisirs 

Affections neurologiques, musculo-

squelettique, g®riatrie, entra´nement 

professionnel - 218 clients (malades 

hospitalis®s) 

Pistes de randonn®e, abris, courts de 

tennis,  centre de bowling, p¯che, aviron  

(Photos 1-3) 

H¹pital de Harjavalta (Cadre 

formel de r®habilitation) 

Service s®par® de physioth®rapie et 

service des sports (1 enseignant 

sports /1 infirmi¯re assistante) 

Unit® psychiatrique (malades 

hospitalis®s et externes) 

Gymnastique, tennis, volleyball, beach 

volley, minigolf, football, cano±s, 

trottinettes sportives,  bicyclettes, luges, 

skis, b©tons de marche nordique, etc. 

Centre de r®®ducation de 

Antinkartano (Cadre formel de 

r®habilitation) 

Service s®par® de physioth®rapie et 

service des sports (enseignant 

APA - Deuapa) 

Personnes atteintes de s®v¯res 

d®ficiences intellectuelles ~100 

clients (malades hospitalis®s et 

externes) 

Salle de sports, piscine, nature 

Centre de r®habilitation au 

travail de Monituote (Cadre 

informel de r®habilitation) 

Aucun sp®cialiste APA 

Jeunes et adultes d®ficients 

intellectuels (malades externes) 

Aucune installation dôactivit® physique 
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R®sultats de lô®tude : Plus de 91% de toutes les institutions organisent des activit®s 

physiques ¨ lôattention de leurs clients. Au minimum quatre programmes dôactivit®s 

physiques ont ®t® organis®s dans 59% des institutions. Les programmes dôactivit®s physiques 

®taient principalement des activit®s de groupe (sports aquatiques, gymnastique en fauteuil, 

entra´nement ¨ lô®quilibre), des activit®s individuelles (par exemple natation pour les malades 

aux handicaps s®v¯res et d®ficience intellectuelle, entra´nement de gymnastique ou bicyclette 

pour les malades en psychiatrie, etc.) mais aussi des programmes sp®cifiques ¨ chaque service 

(par exemple les clients, enfants ou adultes, en psychiatrie), ®v¯nements sportifs et m°me 

activit®s pour les malades externes - par exemple en psychiatrie. Les physioth®rapeutes (53% 

des cas), enseignants APA (12%) ainsi que dôautres professionnels (71%) sont responsables 

des activit®s physiques. La classification ñautres professionnelsò recouvre par exemple les 

assistants physioth®rapeutes (plus faible niveau dôenseignement en physioth®rapie) et les 

infirmi¯res assistantes (plus bas niveau en sciences infirmi¯res). Un tiers des r®ponses 

consid¯rent les ressources humaines et le temps disponible comme barri¯re ¨ lôorganisation 

des activit®s physiques. Lôattitude des professionnels nôa ®t® que tr¯s rarement mentionn®e. 

 

 

    
 

Photos 1-3. Possibilit®s dôactivit® physique offertes par le centre de r®habilitation de 

Kankaanpªª 

 

R®sultat des interviews : La mise en îuvre dôactivit®s physiques dans un cadre de 

r®®ducation formel (côest ¨ dire centres de r®®ducation ou services dans les h¹pitaux) semble 

°tre bas®e sur une planification structur®e. Conform®ment aux interviews des professionnels 

du domaine, la mise en îuvre dôune activit® physique dans la r®®ducation r®alis®e dans un 

cadre formel de r®®ducation se reporte ¨ une planification ®crite : plans annuels, plans 

p®riodiques ainsi que les ensembles planifi®s de prestations de services envoy®s aux services 

des h¹pitaux (le propre gardien du client, avec lô®quipe, s®lectionne les activit®s). Les travaux 

sont men®s au sein dô®quipes (docteurs, infirmi¯res, psychologues, experts sociaux, etc.). Ce 

nôest pas toujours lôexpert APA qui d®cide du placement dans les programmes dôactivit®s 

physiques : ce peut °tre le bureau du client, le docteur en m®decine ou m°me ses propres 

gardiens. Quoiquôil en soit, le placement peut °tre modifi® pendant le processus de 

r®®ducation.  

Les experts APA prennent beaucoup de responsabilit®s dans la planification et la 

mise en îuvre des programmes. Ils appartiennent normalement ¨ lô®quipe de r®®ducation. 

Toute la documentation est trait®e informatiquement dans les dispositifs formels de 

r®®ducation. Les experts APA sont normalement autoris®s ¨ consulter les documents des 

malades et sont suppos®s faire lô®valuation et la documentation en accord avec les objectifs de 

la r®®ducation. Dans quelques cas, ils ont ®galement la responsabilit® de travailler dans un 

cadre budg®taire fix®. 

En r®®ducation, les enseignants dôactivit® physique assistent en d®but de programme 

¨ une r®union de conseil (le programme peut °tre modifi® suite ¨ cette r®union). Ensuite, ils 

m¯nent des processus dô®valuation ainsi que lôinterview final avec le client. Ils peuvent 
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consulter les organisations locales du client pour des dispositifs dôaide et dôassistance ainsi 

que pour la d®livrance de prestations dôactivit®s physiques. En fonction des interviews, et ¨ la 

fin de la p®riode de r®®ducation, les enseignants font aussi la promotion des activit®s 

physiques dans les organisations locales du client. Ils le faisaient plus souvent par le pass® ï 

plus de temps disponible pour le faire. 

Des activit®s physiques vari®es sont incluses dans le programme hebdomadaire de 

quelques uns des dispositifs les plus informels, m°me sans experts en APA. Monituote, un 

centre de r®habilitation au travail pour adultes d®ficients intellectuels est un bon exemple de 

ces institutions. Monituote propose chaque semaine des activit®s saisonni¯res et collabore aux 

projets dôactivit® physique de ses clients (Photos 4-6). 

 

 

    
 

Photos 4-6. Activit®s physiques optionnelles offertes aux clients de Monituote 

 

Conclusion : Les r®sultats montrent que tous les dispositifs de r®habilitation nôont pas 

dôexperts en APA. N®anmoins, ñ lôapproche insertive ò devrait °tre en Finlande pr®sente dans 

la pratique quotidienne. Ceci signifie que lôautonomisation et lôactivit® physique de tous les  

clients devraient °tre men®es par tous les professionnels travaillant avec le client. Côest 

pourquoi les enseignants en g®n®ral, infirmi¯res, infirmi¯res de sant® publique, gardiens 

(responsables des ®quipements sp®cialis®s en instituts) ont ®t® mentionn®s dans beaucoup de 

r®ponses. Les activit®s physiques ne sont pas toujours organis®es mais lôactivit® physique est 

facilit®e par les institutions. Simultan®ment, chaque professionnel travaillant en r®®ducation 

est suppos® mobiliser ses clients ï m°me physiquement. Côest pourquoi plus dôattention 

devrait °tre port®e sur la formation dôun grand nombre de professionnels de fa­on ¨ inclure et 

d®velopper lôactivit® physique en tant que partie int®grante de la r®®ducation de tous les 

clients. 
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Cette recherche est centr®e sur les comp®tences professionnelles des travailleurs dans le 

domaine de la r®®ducation. Elle porte son attention non seulement sur les comp®tences ¨ 

d®velopper, mais surtout sur les applications r®elles et les besoins pratiques des experts 

APA en r®®ducation. Vous devez renseigner les limitations l®gales dans la mise en îuvre 

des programmes de r®®ducation des experts APA employ®s. Besoin in®vitable requis pour 

toutes ces comp®tences, techniques et connaissances.  

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Tarja Javanainen-Levonen, Universit® des 

sciences appliqu®es de Satakunta. 
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8  EXEMPLES DE BONNE PRATIQUE DôACTIVITES    

PHYSIQUES ADAPTEES EN SPORT 
Niamh Daffy, Jose Pedro Ferreira, Kati Karinharju, Aija Saari, Hana   

V§lkov§, Debbie Van Biesen 
 

 

 

8.1   Programme national de formation des entra´neurs dôathl¯tes 

handicap®s ¨ des sports sp®cifiques 
 

Nom de lôEBP 

Programme national de formation des entra´neurs dôathl¯tes handicap®s ¨ des sports 

sp®cifiques  
Description de lôEBP + quel est le contenu du programme ? 
Lôun des plus ®l®mentaires besoins du domaine des sports flamands est le besoin de plus en plus grand 

de conseils professionnels de meilleure qualit®. Une structure ®ducative et une formation adapt®e sont 

des conditions pr®alables n®cessaires. Dans ce cadre, la formation des coachs sportifs et des 

entra´neurs est un point crucial. Lô®cole flamande de formation des entra´neurs, structure incorpor®e 

dans le BLOSO, joue le r¹le central de leader.   

Lô®cole flamande de formation des entra´neurs est le seul centre reconnu de formation des entra´neurs 

sportifs en Belgique, avec le r¹le central et la responsabilit® de former des coachs et entra´neurs dans 

des sports sp®cifiques ¨ tous les niveaux (de lôinitiation en passant par le niveau B jusquôau 

niveau sup®rieur A). 

Lô®cole flamande de formation des entra´neurs reconna´t et organise les formations suivantes :  

 SSE (Sport Specific Education) : Formation en sports sp®cifiques (dans plus de 50 sports 

diff®rents et disciplines sportives vari®es) 

 CSSE (Complementary Sport Specific Education) : Formation compl®mentaire en sports 

sp®cifiques (par ex. entra´nement des athl¯tes handicap®s, entra´nement des personnes ©g®es, 

é) 

 Formation professionnelle (par ex. sauveteurs, fonctionnaire des sports, coordinateur de 

natation, manageur, é) 

 Conseils relatifs ¨ la formation (mouvement de loisirs, coordinateur de sports pour la jeunesse, 

conseiller de jogging, é) 

 Cours avanc®s dôentra´nement 

La formation des entra´neurs et coachs en handisport est totalement int®gr®e dans les structures 

sportives nationales. Lôobjectif ici est de travailler pour des dispositifs totalement int®gr®s au niveau 

organisationnel et de d®finir des normes standard de haute qualit® pour les coachs et entra´neurs, quôils 

travaillent dans un cadre handisport ou un cadre sportif g®n®ral.  

Lôobjectif pour le futur est de fusionner compl¯tement le SSE et CSSE et arriver finalement ¨ ce que 

chaque entra´neur qualifi® dans un sport donn® dispose des connaissances de base sur la fa­on 

dôadapter son sport aux athl¯tes atteints de toutes sortes de d®ficiences et handicaps.  

Dans la situation actuelle, le SSE et le CSSE sont fusionn®s pour certains sports (marche, fitness, 

goalball et boccia). Le CSSE nôest pas obligatoire mais demand® pour les coachs et entra´neurs des 

sports suivants : badminton, natation, football, tennis, ski, athl®tisme, basketball, gymnastique, judo et 



 

83 

 

sports ®questres. Côest une obligation pour les coachs et entra´neurs qui souhaitent recevoir le certificat  

CSSE dans leur sport dôavoir atteint au moins le niveau initiation du SSE.  

En premier lieu, un entra´neur qualifi® doit poss®der les connaissances, comp®tences et techniques de 

base dans son sport particulier et a besoin en compl®ment des connaissances, comp®tences et 

techniques n®cessaires pour adapter son sport aux personnes handicap®es.  

Au niveau SSE, ceci inclut : principes p®dagogiques g®n®raux, d®veloppement dôun planning 

dôentra´nement, s®curit® et sports, connaissances et technique de base, principes tactiques dôun sport 

donn®, fixation dôobjectifs, etc.  

Au niveau CSSE, ceci inclut : connaissance de la structure handisport en Belgique, utilisation de 

principes p®dagogiques adapt®s aux personnes handicap®es (groupes cibles vari®s), connaissances et  

techniques dôadaptation des exercices et des programmes dôentra´nement dans un sport sp®cifique aux 

individus handicap®s, ®valuation du potentiel physique des athl¯tes, consid®rations s®curit® et sports, 

etc. 

 

O½ se d®roule-t-il ? 

Le projet se d®roule en Flandre, partie de la Belgique o½ lôon parle flamand. 

Les cours sont donn®s dans les centres nationaux du BLOSO.  

 

Qui r®alise ce programme ?  
Le ñBLOSOò est une organisation dirig®e par le Minist¯re de la communaut® flamande. Le nom 

complet de cette organisation est ñBestuur voor de Lichamelijke Opvoeding, de Sport en het 

Openluchtlevenò, soit en fran­ais ñAdministration pour la promotion de lô®ducation physique, du sport 

et des loisirs de plein airò.  

Côest une administration du Minist¯re des sports et ses activit®s principales consistent ¨ g®rer les 13 

centres sportifs nationaux, subventionner les f®d®rations sportives flamandes et esquisser les grandes 

lignes de la politique sportive en Belgique en d®fendant le ñSport pour tousò aupr¯s des 

administrations des sports dô®lite.    

 

Programme local / national / europ®en ? 

Ce programme est r®alis® au niveau national, mais uniquement dans la partie nord de la 

Belgique (partie de la Belgique o½ lôon parle flamand).  

 

Cadre s®gr®gation / inclusion ?  

Inclusion  

 

Niveau loisirs / comp®tition ?  

Les entra´neurs sont form®s pour °tre capables de travailler au plus haut niveau (comp®tition) 

mais il est mis lôaccent pendant les cours sur le travail au niveau des loisirs.  

 

Quel est le groupe cible ?  

Le groupe cible sont tous les entra´neurs dipl¹m®s qui souhaitent parfaire leurs connaissances 

sur la fa­on dôentra´ner les athl¯tes handicap®s. 

 

Pourquoi cet EBP est-il pertinent dans le cadre du projet EUSAPA ? 
Les entra´neurs qualifi®s ayant une profonde connaissance de leur sport doivent ®lever le niveau des 

sports pour handicap®s et, dôun autre c¹t®, tous les coachs et entra´neurs de tous les niveaux ont besoin 

dôun aper­u sur la fa­on dôadapter leur sport aux athl¯tes atteints de diff®rents handicaps. Ce 

programme national vise ces deux objectifs. 

 



 

84 

 

Quelles sont les techniques, comp®tences et connaissances pr®sentes dans cet EBP ?  

1. D®velopper et adapter les programmes dôexercices et dôentra´nement aux 

individus handicap®s et/ou aux besoins sp®ciaux dans des sports sp®cifiques 

a. Aptitude ¨ d®velopper des programmes appropri®s  

b. Aptitude ¨ communiquer avec lôenvironnement appropri®  

c. Aptitude ¨ sôadapter dans lôenvironnement appropri®  

i) Mission, vision, cibles et objectifs du programme 

ii)  Individus handicap®s et/ou aux besoins sp®ciaux en relation avec 

le sport (exercices et entra´nement) 

iii)  Opportunit®s et dispositifs sportifs pour les individus aux besoins 

sp®ciaux 

iv) Sciences du sport 

v) Th®orie de lôentra´nement sportif  

vi) Contexte sp®cifique des sports 

vii)  R¯gles et classification 

viii)  Probl¯mes l®gaux et ®thiques 

ix) Principes g®n®raux dôadaptation  

 

2. Premi¯re ®valuation de la situation actuelle et du pass® r®cent  
a. Aptitude ¨ utiliser les instruments sp®cifiques dô®valuation 

b. Aptitude ¨ analyser et interpr®ter les donn®es sur la base de la th®orie 

c. Aptitude ¨ prendre en compte et ®valuer lôaccessibilit® dans le contexte 
sp®cifique du sport 

i) Protocoles, mesures des tests, questionnaires, informations 

biographiques, techniques dôinterview  

ii)  Accessibilit®  

 

3. D®velopper et adapter les plannings des exercices et de lôentra´nement 
a. Aptitude ¨ identifier les ressources 

b. Aptitude ¨ adapter et utiliser lô®quipement appropri® 

c. Aptitude ¨ appliquer les principes de la th®orie de lôentra´nement sportif  

d. Aptitude ¨ fixer des objectifs r®alistes 

i) Sciences du sport 

ii)  Th®orie de lôentra´nement sportif  

iii)  Contexte sp®cifique des sports 

iv) R¯gles et classification 

 

4. Adapter les strat®gies dôentra´nement  
a. Aptitude ¨ utiliser les m®thodes dôentra´nement appropri®es  

b. Aptitude ¨ communiquer  

c. Aptitude ¨ sôengager activement dans lôenvironnement de lôentra´nement (par 
ex. interaction, processus dôapprentissage, coop®ration, coh®sion) 

i) Styles dôentra´nement 

ii)  M®thodes dôentra´nement 

iii)  Strat®gies g®n®rales de communication 

iv) M®thodes alternatives de communication si n®cessaire 

v) Connaissances appropri®es en sciences du sport  

 

5. Communication et coop®ration 
a. Aptitude ¨ communiquer avec les r®seaux de contacts appropri®s 
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b. Aptitude ¨ communiquer de fa­on efficace avec les participants et les groupes 

cibles 

c. Aptitude ¨ identifier et choisir les strat®gies appropri®es pour communiquer 
avec les personnes importantes ou r®seaux de contacts  

i) Strat®gies g®n®rales de communication 

ii)  M®thodes alternatives de communication si n®cessaire   

 

6. £valuer les impacts et r®ajuster le plan 
a. Aptitude ¨ utiliser des instruments sp®cifiques dô®valuation 

b. Aptitude ¨ interpr®ter, r®®valuer et r®ajuster de fa­on pratique le planning 

c. Aptitude ¨ lôautor®flexion 

i) Protocoles, observations techniques, mesures des tests, 

questionnaires, informations  biographiques, techniques 

dôinterview  

 

7. Administration  

a. Aptitude ¨ r®aliser les t©ches administratives  

b. Aptitude ¨ organiser et prioriser lôinformation 

i) Syst¯mes administratifs de base 

ii)  Technologie et langage de lôinformation 

iii)  Pr®paration de rapports 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Debbie Van Biesen de lôUniversit® catholique 

de Louvain. 

 

 

8.2   Un autre mondeé (Programme ¨ lôattention des entra´neurs de 

football) 

 

(Formation des entra´neurs licenci®s professionnels UEFA orient®e vers la pratique du 

football par les personnes handicap®es.) 

Cours de formation avec travail personnel des ®l¯ves 

 

Description de lôEBP : 

Exemple de formation dôentra´neurs, lôobjet de ce programme de formation est : 

La formation des entra´neurs pour lôobtention de la licence professionnelle de lôUEFA est un 

programme de formation pour les futurs  entra´neurs de football de haut niveau. Cette 

formation dure deux ans. Ce sujet, inclus dans la modification du programme de formation 

des  entra´neurs tch¯ques, est orient® vers les activit®s humanitaires dans le football. Les  

entra´neurs, souvent dôanciens joueurs de football de haut niveau,  sont habitu®s ¨ vivre dans 

un tr¯s bon environnement ®conomique, dans lôatmosph¯re ódu meilleur gesteô au niveau de la  

performance et du r®sultat. Leur niveau de connaissance de ñlôautre mondeò (®conomie, 

probl¯mes de sant®, statut social, etc.) est tr¯s faible. Il est donc n®cessaire de les informer de 

lôexistence dôenvironnements ñdiff®rentsò en leur donnant la possibilit® de pratiquer un sport 

avec des personnes handicap®es. Les joueurs de football, les entra´neurs et les jeunes 

repr®sentent un large potentiel pour les activit®s dôinclusion, le parrainage, les activit®s 

humanitaires et le r¹le dôambassadeurs. 

Le principe de la formation pour la licence professionnelle peut °tre transpos® au plus bas 

niveau de la formation des entra´neurs. 
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Le programme inclut les t©ches sp®cifiques suivantes : 

Pr®sentation des anciens contacts personnels des entra´neurs aux personnes ñautresò, 

exp®rience 

Contact avec les centres, r®sidences, clubs sportifs de sportifs handicap®s (avec avertissement) 

Entra´nement avec communication correspondante appropri®e, ®conomie dôinformation 

sensible 

Programme de formation des entra´neurs - 1 fois par an (th®orie plus pratique), rapport final 

Pr®sentation au groupe, discussion. 

 

Caract®ristiques des cours de formation 

Qui les r®alise ? 

Experts form®s ï enseignant des cours de licence professionnelle de lôUEFA ayant une 

exp®rience pratique personnelle dans les comit®s du football pour handicap®s. 

Responsabilit® ï F®d®ration de football nationale accr®dit®e par lôUEFA pour dispenser ce 

type de formation.  

R®publique tch¯que ïF®d®ration morave de football (leader du Comit® de formation),  

APA ï Facult® de culture physique, Universit® PalackĨ (Prof. Hana Valkov§, ancien membre 

de Grass-root UEFA // Comit® du football pour handicap®s), 

Special Olympics tch¯que (Hana Valkova) 

 

O½ sont-ils r®alis®s ?  

Chaque ann®e, de mai ¨ septembre, dans le programme des cours de licence professionnelle 

de lôUEFA. 

 

Degr® dôutilisation 

Les documents ont ®t® r®cemment pr®par®s pour les entra´neurs tch¯ques en langue tch¯que et 

pour lôenvironnement tch¯que. Il est possible de les utiliser dans dôautres pays, en les 

traduisant (et respect des droits dôauteur du groupe dôexperts).  

Les r®sultats des cours dôentra´nement sont disponibles au niveau local ï national ï europ®en. 

 

Dispositif 

Les entra´neurs sont inform®s des possibilit®s de r®alisation de leurs activit®s humanitaires 

dans un cadre inclusif et s®par®. Leurs nouvelles connaissances, techniques et pratiques 

dôentra´nement face ¨ des athl¯tes handicap®s les conduisent ¨ :  

comprendre les diff®rences, avoir des contacts avec des spectateurs handicap®s,  

diffuser des attitudes positives parmi dôautres personnes, 

favoriser les contacts et communiquer avec les centres sp®cialis®s, les ®coles, les clubs, 

aider la r®alisation dô®v¯nements humanitaires et comp®titions de type inclusif ou s®par®.  

 

Contenu du programme :  

Dur®e et planning :  4 heures (mai) ï information de base, principes dôentra´nement 

pratique, 

Equipe de travail : pour contacter les groupes dôenfants ï personnes 

handicap®es, pr®parer les activit®s, les ®v¯nements (mai - septembre) 

3 heures : pr®sentation des ®l¯ves, feedback                                                          

P®riodicit® :   une fois par an.  

Groupe cible :  adultes : ®l¯ves de licence professionnelle de lôUEFA, anciens joueurs 

de football.  

Pr®alables ¨ la conclusion : pr®sentation avec documents de lô®quipe de travail, feedback 

R®sultats :  fait partie de la licence professionnelle de lôUEFA 
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Programme dôentra´nement - description 

Le programme dôentra´nement est constitu® de 3 parties : 

Introduction : 4 cours magistraux : 

Football "grassroot" et activit®s caritatives, 

Comit® du football pour handicap®s et activit®s humanitaires, 

Le football dans les jeux Paralympics, Deaflympics, Football pour aveugles, Special 

Olympics et Semaine de lôUEFA 

Conception et principes du Jour du football (®v¯nements footballistiques) : contacts mutuels 

et visites, entra´nements, football unifi®, r®unions de signature dôautographes,   

Conception de la pr®sentation : gestion de lô®v¯nement, position des membres de lô®quipe, 

type des groupes de  participants handicap®s, galerie photos, s®ances vid®o, int®gration des 

m®dias, feedback personnel. 

Equipe de travail, ®quipes de 4-6 ®l¯ves en licence professionnelle de lôUEFA li®s ¨ la localit® 

(mai - septembre) :  

pour trouver les groupes, ®coles, centres, clubs disponibles avec individus handicap®s, pour 

trouver les contacts disponibles, 

pour pr®parer lô®v¯nement ï leurs activit®s (visites mutuelles et ®quipements du centre tr¯s 

disponibles),  

pour fournir les documents (vid®os, photos, DVD), pour contacter les m®dias et diffuser la 

documentation m®dia dans la localit®, pour fournir la pr®sentation. 

Conclusion : 3 heures ï pr®sentation, feedback, ®valuation. 

 

Mat®riel : documentation de formation, documents fournis avec les ®l¯ves 

Comp®tences: 

compr®hension du concept ñde diff®renceò, 

principes de communication avec des sportifs aux handicap®s vari®s, 

principes des adaptations techniques au football en liaison avec diff®rents handicaps,  

connaissance des programmes : comit® du football pour handicap®s, football contre le 

racisme, contre la pauvret®, semaine Special Olympics de lôUEFA,  

techniques de pr®paration et gestion dô®v¯nements sp®ciaux ou dôinclusion,  

technique dôinclusion des individus handicap®s dans la soci®t® gr©ce aux sports,  

disposer de connaissances de communication et dôattitudes vis- -̈vis des m®dias dans le 

domaine du handicap, 

savoir comment repr®senter un support positif dôun public averti, 

accepter le r¹le ñdôambassadeurò, 

techniques de conduite dô®quipe dans des projets humanitaires existants. 

 

£valuation: pr®sentation, documents de lô®v¯nement de groupe 

  

Comp®tences dipl¹m®es :  partie de la licence professionnelle de lôUEFA, 

                                      partie dôune autre licence f®d®rale de football 

 

Administration:  

Correspondant ¨ lôadministration de la f®d®ration de football (admission, contr¹le du 

programme de formation, suivi de la formation partie ñun autre mondeò,é (programme  pour 

les entra´neurs de football), ®valuation des t©ches). 
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Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Hana V§lkov§ de lôUniversit® Palacky 

dôOlomouc (R®publique tch¯que). 

 

 

8.3 Activit®s pour tous ï Planche ¨ voile adapt®e 

 

Nom de lôEBP 

Activit®s pour tous ï Planche ¨ voile adapt®e   

Description de lôEBP 

Au d®part, le projet faisait partie dôun sujet en option inclus dans le programme 

dôenseignement APA 2009 des ®l¯ves de la Facult® Pori des services sociaux et soins de sant®  

de lôUniversit® des sciences appliqu®es de Satakunta (SAMK). En tant que futurs 

professionnels des domaines des soins de sant® et des services sociaux, les ®l¯ves ®taient  

pr®par®s ¨ travailler dans des ®quipes multi-professionnelles dôinfirmi¯res, physioth®rapeutes 

et travailleurs sociaux pour relever le challenge dôune formation ¨ la pratique de la planche ¨ 

voile adapt®e aux personnes handicap®es. Une formation pilote ¨ la pratique de la planche ¨ 

voile adapt®e fut organis®e pendant lô®t® 2009 ¨ Yyteri (Finlande) et beaucoup dôid®es 

pratiques pour lôaccessibilit®, des modifications de lô®quipement, lôadaptation de la formation 

et la coop®ration furent test®es pendant cette formation pilote et d®velopp®es ensuite. R®sultat 

de la formation pilote, la formation ¨ la pratique de la planche ¨ voile adapt®e sera r®alis®e et 

int®gr®e dans le programme dôenseignement EPA de SAMK.   

 

O½ est-il r®alis® ?  

R®gion de Satakunta, Yyteri, sur la c¹te ouest de la Finlande. 

 

Le tir en mouvement 

 

Côest une combinaison des 

techniques de dribbles et shoots. 

 

Le joueur, en dribblant, frappe la 

balle, de pr®f®rence avec les orteils. 

 

Lôamplitude du mouvement de la 

jambe qui tire est plus faible que le 

shoot du joueur de la photo. 

 

La balle devrait °tre proche du pied 

dôappui au moment du shoot. 
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Qui r®alise ce programme ? 

Le programme est financ® par lôUE, Satakuntaliitto et SAMK et r®alis® par SAMK (Finlande) 

en coop®ration avec :  

- MALIKE, dispositif de services et location dô®quipement adapt® fourni par 

lôAssociation finlandaise pour les personnes atteintes de d®ficiences intellectuelles.  

- Yyteri Surfcentre, qui est le si¯ge de lôAssociation finlandaise de planche ¨ voile (FBA -

Finnish Boardsailing Association).  

- Ville de Pori, Service des sports et de la jeunesse. 

- Lô®cole de surf de Broadbeach (Australie), utilis®e comme ressource de formation 
pendant la phase initiale du projet. 

 

Niveau local / national / europ®en du programme 

Le projet a des contributions locales, nationales et europ®ennes car il est centr® sur :  

i) lôam®lioration de lôaccessibilit® des personnes handicap®es dans les services locaux de 
lôaire dôYyteri (local)  

ii)  la cr®ation dôautres opportunit®s sportives pour un style de vie actif des personnes 

handicap®es (tous niveaux) 

iii)  une plus grande participation des individus handicap®s dans lôaire de Satakunta (local 
et province) 

iv) la cr®ation dôun mod¯le de coop®ration multi-professionnelle dans le domaine de 

lôAPA en utilisant le cadre de la CIF (tous niveaux, mais principalement europ®en)  

v) la pr®sentation dôun exemple pratique dôorganisation de la pratique de la planche ¨ 
voile pour tous (tous niveaux, mais principalement europ®en) 

vi) le d®veloppement et la pr®paration des ®l¯ves pour une coop®ration multi-

professionnelle d®passant les fronti¯res traditionnelles de chaque profession (tous 

niveaux).   

 

Cadre discrimination / inclusion : 

La formation locale de 2009 ®tait s®gr®gu®e du fait de la nature des activit®s. Le marketing et 

les services ®taient uniquement destin®s aux personnes handicap®es. Le point de d®part de la 

formation ¨ la planche ¨ voile adapt®e ®tait fonction des aptitudes fonctionnelles, de 

lô®quilibre et des craintes vis- -̈vis de lôeau de chaque participant. La structure de la formation 

a ®t® r®alis®e pas ¨ pas, en partant de la familiarisation avec lôeau et la mer et diff®rents 

exercices dô®quilibre avec ou sans planche et voile. Le niveau de lôassistance variait, depuis la 

pr®sence dôun assistant personnel jusquô¨ lôinstallation de diff®rents dispositifs tels que  

supports lat®raux et chaises.  

Le projet cible lôinclusion. Beaucoup de solutions individuelles et de modifications des acc¯s 

pour mener ¨ bien la pratique adapt®e de la planche ¨ voile furent cr®®es. La formation pilote 

d®montra que la pratique de la planche ¨ voile pouvait °tre organis®e pour tous. Le test a 

encourag® les prestataires de services locaux sans exp®rience pr®c®dente de lôAPA ¨ exercer 

ces activit®s et les futurs professionnels non-sportifs tels que les ®l¯ves des services sociaux et 

soins de sant®, ¨ faire partie et m°me sôengager activement dans les ®quipes APA.   

 

Groupe cible : 

10 enfants et adolescents aux besoins sp®ciaux ont particip® ¨ la formation pilote de la 

pratique de la planche ¨ voile adapt®e. 3 ®l¯ves de SAMK prirent part ¨ la formation et 

suivirent les cours s®lectionn®s librement dôAPA 3. Il y avait au total 4 enseignants, 1 

personne de SAMK, 1 personne du Service des sports et de la jeunesse de la ville de Pori et 

deux entra´neurs de planche ¨ voile de la FBA.  
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Niveau loisirs / comp®tition : 

La nature du projet pilote et des futurs projets se situe au niveau loisirs.  

 

Contenu du programme : 

A. Pr®paration et planification 

i) Cours libre de SAMK, APA 3 pour les ®l¯ves ayant achev® les cours APA 1 

et APA 2, 

ii)  Visite des professeurs en Australie, travail en tant que b®n®vole ¨ 

lôAssociation de surf pour handicap®s (DSA - Disabled Surfing Association). 

iii)   Pr®paration : les ®l¯ves ont 3 unit®s  de cours dôenseignement en activit®s 

physiques adapt®es.  

iv) Planification (financement, partenaires coop®rants, modifications 
environnementales et ®quipement n®cessaire, planification et marketing). 

v) Accord de la FBA (dates, professeurs, ®quipement). 

B. Pendant la formation 

i) £valuation de lôaptitude fonctionnelle, de lô®quilibre et des craintes vis- -̈

vis de lôeau de chaque participant. £valuation du niveau dôassistance individuelle  

n®cessaire (de lôassistant personnel jusquô¨ diff®rents dispositifs install®s tels que 

des supports lat®raux et chaises) (1-2 heures). 

ii)  Familiarisation avec lô®quipement et la mer pendant 2 heures. 

iii)   Diff®rents exercices dô®quilibre avec ou sans planche et voile, sur terre et 

dans lôeau. 

iv) Entra´nement pendant 10 heures. 

v) Feedback des participants et partenaires participants. 

C. Apr¯s la formation 

i) R®®valuation : planification, pr®paration, contenus et planning de la 

formation, changements n®cessaires de lôenvironnement (accessibilit®), nouvelles  

modifications de lô®quipement en liaison avec de nouveaux partenaires. Par  

exemple, lôexp®rimentation de lôutilisation de planches en tandem en tant que 

m®thode dôenseignement sôest r®v®l®e tr¯s importante pour la formation des 

d®butants ¨ la planche ¨ voile. Un des r®sultats de cette formation pilote a ®t® 

lôachat ¨ Yyteri Surfcenter par la ville de Pori de ces planches en tandem. 

ii)   Feedback des ®l¯ves de SAMK. 

iii)   Planification de la formation pour la prochaine saison et d®but de nouvelles 

th¯ses de licence.   

 

Pourquoi cet EBP est-il pertinent dans le cadre du projet EUSAPA ?  

Å La formation pilote a montr® que des services APA pouvaient °tre offerts par des 
professionnels ñnon-sportifsò en coop®ration et avec lôassistance dôexperts APA et/ou 

dôexperts en sport (pour handicap®s) de fa­on ¨ promouvoir lôinclusion.  

Å La formation pilote a donn® ¨ chaque participant handicap® lôopportunit® dôapprendre 

une technique totalement nouvelle et dôaborder une nouvelle activit® principalement 

exerc®e par des adultes valides mais totalement originale pour des enfants et 

adolescents ayant des besoins sp®ciaux en Finlande.  

Å Cette formation acquise en r®alisant un projet APA souligne lôimportance vitale de la 
participation, parmi dôautres ®l®ments de la CIF. 

Å Cette formation fait ressortir quôune participation ®gale dans le sport et les activit®s 
physiques dans le cas dôune personne handicap®e peut n®cessiter diff®rentes 

techniques, comp®tences et connaissances.   
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Å Les modifications des acc¯s ainsi que éé.. et lôopportunit® de participer ¨ une large 
gamme dôactivit®s et de services autour de Satakunta gr©ce aux efforts combin®s de 

lôUniversit® et des professionnels ext®rieurs.  

Å La pratique de lôAPA offre des opportunit®s de recherche pratique dans des domaines 
professionnels vari®s. Plusieurs th¯ses de licence ont ®t® initialis®es pendant ce projet : 

un livre guide des adaptations dans la pratique de la planche ¨ voile (niveau licence en 

Physioth®rapie),  registre des services des commodit®s et ®quipements de plage ¨ 

Yyteri (th¯se de ma´trise du programme R®®ducation), Yyteri pour tous ï routes 

dôacc¯s ¨ la plage (programme de ma´trise en Aide sociale) et Yyteri pour tous ï 

®v¯nements dôhiver (th¯se de licence du programme de Physioth®rapie). 

Å La pratique adapt®e de la planche ¨ voile est une activit® relativement nouvelle dans le 
domaine de lôAPA et la Finlande pourrait sembler °tre un endroit quelque peu 

singulier pour une telle activit®. Pourtant, la formation pilote ¨ la pratique de la 

planche ¨ voile adapt®e a montr® quôen pratique, et malgr® quelques obstacles, 

lôexercice de la planche ¨ voile pouvait °tre organis® pour tous. La formation pilote 

peut encourager dôautres pays ¨ suivre cet exemple de fa­on ¨ promouvoir plus de 

services inclusifs dans toute lôUnion europ®enne. De plus, les activit®s propos®es 

pendant la formation se d®velopperont, de la planche ¨ voile vers de nouvelles  

activit®s telles que le golf, le kayak et la voile. 

 

Quelles sont les techniques, comp®tences et connaissances pr®sentes dans cet EBP ?  

Ce projet est un exemple des connaissances, comp®tences et techniques n®cessaires ¨ de 

bonnes pratiques en APA, pratiques qui peuvent °tre r®alis®es en coop®ration avec des 

®quipes multi-professionnelles dô®l¯ves et professionnels. Une ®quipe gagnante est compos®e 

de membres qui ont les connaissances, comp®tences et techniques des domaines suivants : 

 

1. D®velopper et adapter les programmes dôexercices et dôentra´nement aux 
individus handicap®s et/ou aux besoins sp®ciaux dans des sports sp®cifiques 

a. Aptitude ¨ d®velopper des programmes appropri®s  

b. Aptitude ¨ communiquer avec lôenvironnement appropri®  

c. Aptitude ¨ sôadapter dans lôenvironnement appropri®  

i) Mission, vision, cibles et objectifs du programme 

ii)  Individus handicap®s et/ou aux besoins sp®ciaux en relation avec 

le sport (exercices et entra´nement) 

iii)  Opportunit®s et dispositifs sportifs pour les individus aux besoins 

sp®ciaux 

iv) Sciences du sport 

v) Th®orie de lôentra´nement sportif  

vi) Contexte sp®cifique des sports 

vii)  R¯gles et classification 

viii)  Probl¯mes l®gaux et ®thiques 

ix) Principes g®n®raux dôadaptation 

 

2. Communication et coop®ration 
a. Aptitude ¨ communiquer avec les r®seaux de contacts appropri®s 

b. Aptitude ¨ communiquer de fa­on efficace avec les participants et les groupes 
cibles 

c. Aptitude ¨ identifier et choisir les strat®gies appropri®es pour communiquer 
avec les personnes importantes ou r®seaux de contacts  

i) Strat®gies g®n®rales de communication 
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ii)  M®thodes alternatives de communication si n®cessaire     

 

3. Premi¯re ®valuation de la situation actuelle et du pass® r®cent  
a. Aptitude ¨ utiliser les instruments sp®cifiques dô®valuation 

b. Aptitude ¨ analyser et interpr®ter les donn®es sur la base de la th®orie 

c. Aptitude ¨ prendre en compte et ®valuer lôaccessibilit® dans le contexte 
sp®cifique du sport 

i) Protocoles, mesures des tests, questionnaires, informations 

biographiques, techniques dôinterview 

ii)  Accessibilit® 

 

4. D®velopper et adapter les plannings des exercices et de lôentra´nement 
a. Aptitude ¨ identifier les ressources 

b. Aptitude ¨ adapter et utiliser lô®quipement appropri® 

c. Aptitude ¨ appliquer les principes de la th®orie de lôentra´nement sportif  

d. Aptitude ¨ fixer des objectifs r®alistes 

i) Sciences du sport 

ii)  Th®orie de lôentra´nement sportif  

iii)  Contexte sp®cifique des sports 

iv) R¯gles et classification 

 

5. Adapter les strat®gies dôentra´nement et de formation  
a. Aptitude ¨ utiliser les m®thodes dôentra´nement appropri®es  

b. Aptitude ¨ communiquer  

c. Aptitude ¨ sôengager activement dans lôenvironnement de lôentra´nement (par 
ex. interaction, processus dôapprentissage, coop®ration, coh®sion) 

i) Styles dôentra´nement 

ii)  M®thodes dôentra´nement 

iii)  Strat®gies g®n®rales de communication 

iv) M®thodes alternatives de communication si n®cessaire 

v) Connaissances appropri®es en sciences du sport  

 

6. Administration  

a. Aptitude ¨ r®aliser les t©ches administratives  

b. Aptitude ¨ organiser et prioriser lôinformation 

i) Syst¯mes administratifs de base 

ii)  Technologie et langage de lôinformation 

iii)  Pr®paration de rapports 

 

7.   £valuer les impacts et r®ajuster le plan 
c. Aptitude ¨ utiliser des instruments sp®cifiques dô®valuation 

d. Aptitude ¨ interpr®ter, r®®valuer et r®ajuster de fa­on pratique le planning 

e. Aptitude ¨ lôautor®flexion 

i) Protocoles, observations techniques, mesures des tests, 

questionnaires, informations  biographiques, techniques 

dôinterview  

  

8. Plaidoyer 

a. Aptitude ¨ d®velopper et communiquer avec des r®seaux de contact 

b. Aptitude ¨ cr®er des opportunit®s dôam®lioration 
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i) L®gislation au niveau local, national et international 

ii)  Services dôassistance  

iii)  Marketing 

 

Informations compl®mentaires 

Contacter Kati Karinharju de lôUniversit® des sciences appliqu®es de Satakunta (SAMK), 

Finlande - kati.karinharju@samk.fi. 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Kati Karinharju de lôUniversit® des sciences 

appliqu®es de Satakunta et Aija Saari de lôAssociation handisports finlandaise. 

 

 

8.4  Programme çUne chance par le sportè ï Irlande  
 

Description de lôEBP:  
En avril 2007, le R®seau national de formation de Tralee re­ut une subvention de 501 667 Ã 

au titre de la deuxi¯me partie du programme dôam®lioration des services aux handicap®s afin 

de r®aliser lôinitiative çUne chance par le sportè. Ces fonds provenaient du D®partement de la 

justice, de lô®galit® et des r®formes des lois, administr® par lôinterm®diaire du POBAL. çUne 

chance par le sportè est la premi¯re pierre dôun nouveau programme de formation qui 

permettra aux personnes  handicap®es dôacqu®rir un m®tier dans les domaines du sport et des 

loisirs. Ces m®tiers pourraient inclure les postes dôentra´neur, leader, ®ducateur et manageur. 

Les nombreux ®l¯ves qui sont venus au centre du R®seau national de formation de Tralee 

avaient une grande passion et des aptitudes pour le sport. Le secteur des sports et des loisirs, 

en particulier depuis lôinstauration du Conseil irlandais des sports, a connu une expansion 

sans pr®c®dent. Malgr® cette expansion, beaucoup de membres de la soci®t® atteints de 

handicaps ®taient incapables dôacc®der aux dispositifs sportifs et encore moins de suivre des  

programmes de formation et de d®veloppement menant ¨ des opportunit®s de carri¯re dans ce 

secteur.   

Le programme çUne chance par le sportè a ®t® sp®cialement d®velopp® pour aider les 

personnes handicap®es ¨ acqu®rir les qualifications, techniques et exp®rience de travail 

n®cessaires ¨ lôobtention dôun emploi dans le secteur des sports et des loisirs. Ces cours 

devaient ®galement int®resser les ®l¯ves qui souhaitaient acc®der au troisi¯me niveau de 

formation dans ce domaine. Les cours devaient avoir pour cible les individus atteints de 

d®ficiences physiques et sensorielles, d®ficiences intellectuelles et ceux pr®sentant des 

probl¯mes de sant® mentale. Suite au d®veloppement du programme et au marketing qui a 

suivi, il y eut beaucoup plus de demandes que de places disponibles. 

Tous les cours incluent ®galement des modules professionnels sp®cifiques, des techniques de 

recherche dôemploi et une exp®rience de travail. Les programmes de formation sont gratuits et 

une indemnit® de formation est accord®e aux ®l¯ves. En compl®ment aux qualifications 

principales, le R®seau national de formation de Tralee offre ®galement une approche centr®e 

sur la personne. Les cours sont b©tis pour satisfaire aux besoins de lôindividu au moyen 

dô®valuation et discussion. Ceci conduit ¨ un plan individuel dôaction pour chaque ®l¯ve. Des 

classes dôalphab®tisation et de calcul sont propos®es aux ®l¯ves qui souhaitent am®liorer les 

techniques dôenseignement requises par la formation. 

Lô®quipe du centre dispense un enseignement qui maximalise les b®n®fices pour lôindividu et 

aide ®galement les ®l¯ves ¨ trouver un emploi. Lô®quipe donne des cours, en fonction de la 

demande de lô®l¯ve, dans diff®rents domaines tels que formation ¨ lôassertivit®, techniques de 

construction de la confiance en soi et de vie ind®pendante. Il nôest pas demand® ¨ lôentr®e 

dôexigences formelles aux candidats. En moyenne, 90% des ®l¯ves du R®seau national de 

mailto:kati.karinharju@samk.fi
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formation de Tralee arrivent ¨ obtenir un emploi ou suivre dôautres enseignements ou dôautres 

formations sp®cialis®es. 

O½ se d®roule-t-il ? 

Le R®seau national de formation (pr®c®demment appel® NTDI) est la plus grande organisation 

non-gouvernementale dôIrlande avec plus de 50 centres qui dispensent des formations et des 

dispositifs de recherche dôemploi pour environ 4 500 ®l¯ves chaque ann®e. Lôorganisation 

propose plus de 40 programmes de formation professionnelle qui conduisent ¨ des 

certifications reconnues ¨ un niveau national et international et sont con­us pour conduire 

directement ¨ un m®tier ou ¨ une formation sup®rieure. Le R®seau national de formation de 

Tralee a ®t® charg® de la formation professionnelle et de la recherche dôopportunit®s dôemploi 

pour les personnes ayant des besoins dôaide additionnelle depuis plus de 30 ans. Le centre 

propose une large vari®t® de cours de formation. 

 

Qui r®alise ce programme ?  

Le programme çUne chance par le sportè est dispens® par le R®seau national de formation de 

Tralee Co Kerry, Irlande. 

Programme local / national / europ®en ? 

Le programme çUne chance par le sportè a un objectif national qui offre la possibilit® aux 

personnes handicap®es de toute lôIrlande de se former ¨ Kerry. Ce sont des cours innovants et 

de pointe, uniques dans le contexte international. 

Cadre s®gr®gu® / inclusif ?   

Le programme est r®alis® au centre du R®seau national de formation de Tralee Kerry, Irlande , 

qui est la plus grande organisation non-gouvernementale dôIrlande avec plus de 50 centres 

destin®s ¨ la formation et la recherche dôemploi pour environ 4 500 ®l¯ves chaque ann®e. 

Tandis que le programme est bas® sur le R®seau national de formation, une grande partie des 

cours est r®alis®e dans un dispositif int®gr® en relation avec lôOrganisme gouvernemental de 

lô®ducation sportive et lôInstitut de technologie de Tralee. De plus, les ®l¯ves r®alisent des 

exp®riences de travail relatives ¨ leur domaine dôint®r°t, sont aid®s dans leur recherche 

dôopportunit®s dôemploi dans leur secteur ou dans la poursuite de leur formation. Un exemple 

est le partenariat ®troit construit avec lôInstitut de technologie de Tralee o½ les ®l¯ves ach¯vent 

le programme çUne chance par le sportè en terminant leur formation au sein de la discipline 

Sant® et loisirs de lôInstitut de technologie de Tralee. 

 

Quel est le groupe cible ?  

Le programme çUne chance par le sportè cible les individus souffrant de probl¯mes 

physiques et sensoriels, intellectuels et de sant® mentale. 
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Quel est le contenu du programme ? 
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Pourquoi cet EBP est-il pertinent dans le cadre du projet EUSAPA ? 

(1) Ce programme çUne chance par le sportè du R®seau national de formation est un 

programme innovant unique qui offre lôopportunit® ¨ des personnes handicap®es, qui 

ont ainsi la possibilit® de b®n®ficier de conseils appropri®s et dôune assistance 

p®dagogique et professionnelle individualis®e, de poursuivre le fil de leur carri¯re et 

dôatteindre leur potentiel dans les domaines du sport et des loisirs. 

(2) Il montre lôimportance des cours dôenseignement et formation pour encourager et 

permettre aux personnes handicap®s de devenir des membres de valeur dans des 

professions du domaine des sports et des loisirs. 

(3) Côest un bon exemple du type de formation qui pourrait °tre dupliqu® dans dôautres 

r®gions dôIrlande et dôEurope pour encourager et permettre aux personnes handicap®es 

de r®aliser une carri¯re dans le domaine des sports et des loisirs. 

(4) Il apporte, en compl®ment dôopportunit®s professionnelles, dôimportants b®n®fices 
sociaux aux ®l¯ves de ces cours. 

(5) Il souligne lôimportance du partenariat entre les services pour handicap®s et les 
institutions scolaires dans la conception et la fourniture dôun tel programme. En 

particulier entre lôInstitut de technologie de Tralee et Mr. Pat Flanagan, coordinateur  

APA qui a jou® un r¹le influent dans le conseil et lôassistance au d®veloppement de 

ces cours. Par la suite, ce partenariat a ®t® d®velopp® par la tenue de cours ¨ lôInstitut 

de Technologie de Tralee et par lôacc¯s des ®l¯ves du programme ¨ lôInstitut pour la 

poursuite de lôenseignement. 

 

 Quelles sont les techniques, comp®tences et connaissance pr®sentes dans cet EBP ?  

Á D®velopper et appliquer un ensemble de techniques n®cessaires pour communiquer de 
fa­on efficace dans la vie professionnelle et personnelle. 

Á D®montrer des talents personnels, interpersonnels et de soci®t® en relation avec le 
travail. 

Á D®montrer lôaptitude ¨ comprendre les concepts dôautorepr®sentation, comprendre ses 
droits et devenir plus assertif dans ses d®cisions personnelles. 

Á D®velopper la compr®hension des concepts en jeu dans une classe de formation telle 
que classe dôentra´nement en circuit, classe dôa®robic ou ballon dôexercice. 

Á Apporter sa contribution ¨ des activit®s ext®rieures en vue de d®velopper sa carri¯re 

dans le domaine o½ il est affect®.  

Á D®velopper la compr®hension des concepts en jeu dans lôenseignement de la 
gymnastique. 

Á Exp®rimenter une large vari®t® de sports et activit®s de loisirs. 

Á D®montrer les b®n®fices dôun style de vie sain et une approche holistique globale du 

bien-°tre. 

Á Comprendre les principes des exercices et les appliquer dans la pratique dans les 

dispositifs sportifs et de fitness. 

Á Comprendre le mouvement des muscles et des os dans la structure de lôhomme. 

Á Comprendre et d®montrer une utilisation de base des applications sur ordinateur. 

Á R®pondre de fa­on appropri®e aux besoins dôaide de premier secours. 

 

Á Comprendre lôimportance des relations client¯le et d®velopper les techniques 

permettant de fournir, dans le cadre des loisirs, des soins au client aux standards 

exceptionnels. 

Á D®velopper les techniques math®matiques de base qui peuvent °tre appliqu®es aux 
domaines du sport, de la sant® et des loisirs. 
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Á Rechercher et identifier les organisations et personnes en charge dôactivit®s sportives 
locales. 

Á Sôengager si n®cessaire dans les activit®s sportives/de loisirs locales. 

Á Se d®terminer pour des domaines sp®cifiques/facultatifs dôint®r°t sportif et rechercher 
les qualifications/r®compenses correspondantes dans ce domaine.  

Á Mettre en îuvre les techniques apprises dans un environnement r®el de travail 

ext®rieur et obtenir le feedback de lôemployeur.  

 

Information compl®mentaire 

Contacter Kevin Smith, Coordinateur du programme çUne chance par le sportè du R®seau 

national de formation de Tralee Co Kerry, Irlande - kevin.smith@nln.ie 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Niamh Daffy de lôInstitut de technologie, 

Tralee, Irlande. 

 

 

8.5   D®veloppement des techniques dôentra´nement en boccia et natation 

 

Nom de lôEBP 

D®veloppement des techniques dôentra´nement en boccia et natation 

Description de lôEBP:  
Ce projet a pour objectif de fournir des opportunit®s de formation additionnelle aux ®l¯ves de 

lôUniversit® des sciences du sport envisageant une future carri¯re professionnelle en APA. Le 

projet a ®t® d®velopp® en coop®ration avec la Facult® des sciences du sport et dô®ducation 

physique, Universit® de Coimbra, en tant que mati¯re optionnelle incluse dans le programme 

dôenseignement du premier cycle. Ce projet est bas® sur une p®riode de formation pratique 

optionnelle in loco avec la possibilit® dôune dur®e dôun ou deux semestres acad®miques, en 

fonction du choix de lô®l¯ve. 

Le programme inclut les travaux sp®cifiques suivants : 

i) £valuation de lôathl¯te  

ii)  P®riodisation de la saison de comp®tition 

iii)  Planning dôentra´nement annuel 

iv) S®ances de formation deux fois par semaine de 90 mn dôentra´nement 

v) Conseil et support aux athl¯tes pendant les comp®titions 

vi) Rapport final de toute la saison de comp®tition 

 

O½ se d®roule-t-il ? 

Le projet est propos® par lôAPCC - Associa­«o de Paralisia Cerebral de Coimbra, Coimbra 

Portugal. 

 

Qui propose ce programme ?   

Le projet est bas® sur un protocole de coop®ration entre lôAPCC et la Facult® des sciences du 

sport et dô®ducation physique de lôUniversit® de Coimbra qui existe depuis 1996. 

 

Programme local / national / europ®en ? 

Le programme est r®alis® ¨ lô®chelon local mais a des impacts nationaux et internationaux car 

les futurs professionnels APA qui b®n®ficient des exp®riences de ce programme sont des 

®l¯ves en Sciences du sport originaires de diff®rentes r®gions du Portugal ou des ®l¯ves 

mailto:kevin.smith@nln.ie
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Erasmus venant  de diff®rents pays europ®ens et qui suivent les programmes du premier cycle 

des facult®s. 

 

Cadre s®gr®gu® / inclusif ?  

LôAPCC est un organisme b®n®ficiant dôun environnement tr¯s inclusif (beaucoup dô®l¯ves 

handicap®s sont int®gr®s dans lôenvironnement scolaire normal, beaucoup de projets 

d®velopp®s par lôorganisme sont ouverts et impliquent une forte participation de la collectivit® 

locale, lôassociation a un jardin dôenfants o½ tous les enfants jouent dans une ambiance 

inclusive), mais cependant le sport pour handicap®s appara´t comme souvent dans dôautres 

®tats europ®ens dans un cadre non inclusif. Lôampleur r®cente de la boccia comme nouveau 

sport ¨ lôattention des personnes ©g®es contribue ¨ renforcer lôenvironnement inclusif, en 

particulier pendant les occupations de loisirs o½ la comp®tition et la performance ne sont pas 

per­ues comme objectif principal. 

 

Niveau loisirs / comp®tition ?  

Niveau comp®tition - P®riodisation, planification annuelle et techniques dôentra´nement 

destin®es ¨ pr®parer les athl¯tes au niveau des comp®titions r®gionales et nationales. 

 

Quel est le groupe cible ?  

Le groupe cible  sont des personnes atteintes de paralysie c®r®brale de classe BC1, BC2, BC3 

et BC4
7
 ainsi que les personnes ©g®es. 

 

Quel est le contenu du programme ? 

Il est demand® aux ®l¯ves dôaccomplir, dans leur r¹le dôentra´neur, les t©ches sp®cifiques 

suivantes et dôorganiser un portfolio qui recensera les travaux dôentra´nement d®velopp®s 

pendant la p®riode de formation. Ce portfolio contiendra les informations sp®cifiques 

®labor®es par lôentra´neur dans les domaines suivants : 

i) Premi¯re ®valuation de lôathl¯te (fonctionnelle, physiologique et psychologique) 

ii)  P®riodisation de la saison de comp®tition 

iii)  Plan de lôentra´nement annuel 

iv) Planning des s®ances dôentra´nement (s®ances dôentra´nement bihebdomadaires de 90 
mn) incluant lôentra´nement technique, tactique, physiologique et psychologique  

v) Evaluations interm®diaires et analyse des donn®es 

                                                 
7
 BC1 ï Dans cette classe, les joueurs lancent la balle ¨ lôaide de la main ou du pied. Ils peuvent concourir avec lôaide dôun 

assistant plac® ¨ lôext®rieur de lôenceinte du jeu qui stabilise ou ajuste leur fauteuil de jeu et donne la balle au joueur si 

n®cessaire. 

BC2 ï Les joueurs de cette classe lancent la balle avec la main. Ils ne re­oivent pas dôassistance. 

BC3 ï Les joueurs de cette classe sont atteints de tr¯s s®v¯res dysfonctionnements locomoteurs des quatre membres. Les 

joueurs de cette classe nôont pas de forces de pr®hension soutenues ou actions de lib®ration et bien quôils puissent effectuer 

des mouvements des bras, ils ne disposent pas dôune gamme suffisante de mouvements pour propulser la balle de boccia dans 

le terrain. Ils doivent utiliser un dispositif dôassistance comme par exemple une rampe pour lancer la balle. Ils peuvent concourir 

avec lôaide dôun assistant; les assistants doivent tourner le dos au terrain et d®tourner les yeux du jeu. 

BC4 - Les joueurs de cette classe sont atteints de tr¯s s®v¯res dysfonctionnements locomoteurs des quatre membres ainsi 

quôun faible contr¹le du tronc. Ils peuvent montrer suffisamment de dext®rit® pour lancer la balle dans le terrain. Ils ne re­oivent 

pas dôassistance. 
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vi) Rapport de conseil sur lôaide apport®e ¨ lôathl¯te pendant les comp®titions (weekends) 

vii)   Evaluation et rapport final de toute la saison de comp®tition 

Le programme inclut ®galement la participation des ®l¯ves dans lôorganisation des activit®s 

sportives pr®®tablies dans les plans annuels des organisations (les ®l¯ves, dans le r¹le 

dôentra´neurs, sont vus comme membres de lô®quipe).  

 

Pourquoi cet EBP est-il pertinent dans le cadre du projet EUSAPA ? 

Cet exemple de bonne pratique est pertinent dans le cadre du projet EUSAPA car : 

i) Il montre lôimportance de la coop®ration entre le monde acad®mique et le monde 
professionnel dans la pr®paration de professionnels encore plus qualifi®s en APA 

et disposant de meilleures techniques dôintervention liant la th®orie ¨ la pratique.  

ii)  Il met en valeur lôopportunit® donn®e aux futurs professionnels de lôAPA encore en 
formation acad®mique dôexp®rimenter, sous la supervision de professionnels 

qualifi®s, des situations quotidiennes dôintervention pratique en tant quôentra´neur 

qui joueront un r¹le important dans le d®veloppement des comp®tences et  

techniques quôils nôauraient pu seulement acqu®rir que plus tard, un fois ins®r®s 

dans le march® du travail.  

iii)  Côest un bon exemple du support et des liens qui devraient °tre ®tablis pour faciliter la 

transition ®l¯ve - professionnel, avec pour objectif de meilleures et plus rapides 

prestations de qualit® fournies par les jeunes professionnels r®cemment arriv®s sur 

le march® du travail. 

iv) Côest une bonne opportunit® pour les ®l¯ves, avant dôavoir termin® leur formation,  de 

tester et confirmer les options choisies et la future carri¯re professionnelle et de  

pouvoir ainsi changer dôoption si n®cessaire, en ®vitant dôaffronter la r®alit® 

pr®sente dans le monde du travail. 

 

Quelles sont les techniques, comp®tences et connaissance pr®sentes dans cet EBP ?  

1. D®velopper et adapter les programmes dôexercices et dôentra´nement aux 
individus handicap®s et/ou aux besoins sp®ciaux dans des sports sp®cifiques 

a. Aptitude ¨ d®velopper des programmes appropri®s  

b. Aptitude ¨ communiquer avec lôenvironnement appropri®  

c. Aptitude ¨ sôadapter dans lôenvironnement appropri®  

i. Mission, vision, cibles et objectifs du programme 

ii.  Individus handicap®s et/ou aux besoins sp®ciaux en relation avec le 

sport (exercices et entra´nement) 

iii.  Opportunit®s et dispositifs sportifs pour les individus aux besoins 
sp®ciaux 

iv. Sciences du sport 

v. Th®orie de lôentra´nement sportif  

vi. Contexte sp®cifique des sports 

vii.  R¯gles et classification 

viii.  Probl¯mes l®gaux et ®thiques 

ix. Principes g®n®raux dôadaptation 

 

2. Premi¯re ®valuation de la situation actuelle et du pass® r®cent  
a. Aptitude ¨ utiliser les instruments sp®cifiques dô®valuation 

b. Aptitude ¨ analyser et interpr®ter les donn®es sur la base de la th®orie 

c. Aptitude ¨ prendre en compte et ®valuer lôaccessibilit® dans le contexte 

sp®cifique du sport 
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i. Protocoles, mesures des tests, questionnaires, informations 

biographiques, techniques dôinterview  

ii.  Accessibilit®  

 

3. D®velopper et adapter les plannings des exercices et de lôentra´nement 
a. Aptitude ¨ identifier les ressources 

b. Aptitude ¨ adapter et utiliser lô®quipement appropri® 

c. Aptitude ¨ appliquer les principes de la th®orie de lôentra´nement sportif  

d. Aptitude ¨ fixer des objectifs r®alistes 

i. Sciences du sport 

ii.  Th®orie de lôentra´nement sportif  

iii.  Contexte sp®cifique des sports 

iv. R¯gles et classification 

 

4. Adapter les strat®gies dôentra´nement  
a. Aptitude ¨ utiliser les m®thodes dôentra´nement appropri®es  

b. Aptitude ¨ communiquer  

c. Aptitude ¨ sôengager activement dans lôenvironnement de lôentra´nement 

(par ex. interaction, processus dôapprentissage, coop®ration, coh®sion) 

i. Styles dôentra´nement 

ii.  M®thodes dôentra´nement 

iii.  Strat®gies g®n®rales de communication 

iv. M®thodes alternatives de communication si n®cessaire 

v. Connaissances appropri®es en sciences du sport  

 

5. Communication et coop®ration 
a. Aptitude ¨ communiquer avec les r®seaux de contacts appropri®s 

b. Aptitude ¨ communiquer de fa­on efficace avec les participants et les groupes 
cibles 

c. Aptitude ¨ identifier et choisir les strat®gies appropri®es pour communiquer 

avec les personnes importantes ou r®seaux de contacts  

i. Strat®gies g®n®rales de communication 

ii.  M®thodes alternatives de communication si n®cessaire 

 

6. £valuer les impacts et r®ajuster le plan 
a. Aptitude ¨ utiliser des instruments sp®cifiques dô®valuation 

b. Aptitude ¨ interpr®ter, r®®valuer et r®ajuster de fa­on pratique le planning 

c. Aptitude ¨ lôautor®flexion 

i. Protocoles, observations techniques, mesures des tests, 

questionnaires, informations  biographiques, techniques dôinterview  

 

7. Administration  

a. Aptitude ¨ r®aliser les t©ches administratives  

b. Aptitude ¨ organiser er prioriser lôinformation 

i. Syst¯mes administratifs de base 

ii.  Technologie et langage de lôinformation 

iii.  Pr®paration de rapports 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Jose Pedro Ferreira de lôUniversit® de  

Coimbra, Portugal. 



 

101 

 

 

9 Ajouts 
 

Ajout 1 
CARTOGRAPHIE FONCTIONNELLE (CF) DE LôEDUCATION PHYSIQUE 

ADAPTEE 

 
Domaines principaux R¹les principaux  Fonctions principales 

 

A. Planifier les exp®riences 

appropri®es dôapprentissage 

du d®veloppement en 

®ducation physique (EP) qui 

conviendront ®galement aux 

®l¯ves ayant des besoins 

®ducatifs sp®cifiques  (BES) 

 

 

 

A.1. Evaluer les besoins 

(niveau de performance 

actuel) des ®l¯ves aux BES 

 

 

 

 

 

 

 

A.1.1   Identifier les besoins 

sp®cifiques des ®l¯ves en relation avec 

lô®ducation 

physique adapt®e (EPA) (par ex. 

information en provenance de la 

famille,  

utilisation des tests de d®pistage 

appropri®s). 

A.1.2   Identifier les services 

dôassistance et les ressources qui 

pourront faciliter lôEPA (par ex. 

personnel dôassistance, ®quipement, 

environnement). 

A.1.3   Identifier les besoins 

sp®cifiques dans lôintention de fixer 

des objectifs 

individuels et les strat®gies 

dôenseignement les mieux adapt®es.  

A.1.4   Identifier les comp®tences et 

attitudes des ®l¯ves, enseignants et 

autres 

personnels en rapport avec la 

participation aux cours dô®ducation 

physique des  

®l¯ves aux BES.   

 

 

A.2. Adapter le programme 

dôenseignement de 

lô®ducation physique de 

fa­on ¨ satisfaire les besoins 

individuels de tous les 

®tudiants ayant des besoins 

®ducatifs sp®ciaux.   

 

 

A.2.1.   Identifier les points forts et 

points faibles dans le programme 

dô®ducation 

 physique de lô®cole en relation avec 

lô®ducation physique adapt®e.  

 

A3. Concevoir un plan des 

exp®riences appropri®es 

dôapprentissage 

d®veloppemental en 

®ducation physique adapt®e. 

 

 

 

 

A3.9. Pr®parer un plan 
dôenseignement individuel de lôEP 

pour les ®l¯ves ayant des besoins 

®ducatifs sp®cifiques. 

A3.10. Identifier le meilleur niveau 

dôassistance (par ex. sans assistance, 

assistance ¨ mi-temps, assistance ¨ 

temps complet).  

A3.11. Pr®voir la meilleure strat®gie 
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de communication en relation avec les 

®l¯ves ayant des besoins ®ducatifs 

sp®cifiques. 

A3.12. Pr®voir les meilleures 
strat®gies de gestion comportementale 

en relation avec les ®l¯ves ayant des 

besoins ®ducatifs sp®cifiques. 

 

A4: Pr®parer 

lôenvironnement de 

lôenseignement avant 

lôarriv®e des ®l¯ves ayant des  

besoins ®ducatifs 

sp®cifiques.  

 

 

A4.5. Pr®parer le personnel 
dôassistance (par ex. assistants, 

tuteurs). 

A4.6. Pr®parer les autres ®l¯ves.  

A4.7. Pr®parer le personnel 

enseignant. 

A4.8. V®rifier que les installations, 
les ®quipements et lôenvironnement 

correspondent aux besoins et 

s®curitaires. 

 

  

A.5. Collaborer avec les 

organisations ext®rieures ¨ 

lô®cole.   

 

A.5.1. Contacter les organisations 

locales îuvrant pour les personnes 

handicap®es en vue dôune coop®ration 

potentielle (par ex. Jeux 

paralympiques, clubs de sport locaux). 

 

B. Enseigner ¨ tous les 

®l¯ves r®unis, aux ®l¯ves 

ayant des besoins ®ducatifs 

sp®cifiques et aux ®l¯ves 

sans BES 

 

 

 

 

 

 

 

B1. Adapter son 

enseignement ¨ la 

satisfaction des besoins en 

®ducation physique adapt®e 

de TOUS les ®l¯ves.  

 

 

 

 

 

 

B1.5. Utiliser des ®quipements 
appropri®s et adapt®s qui faciliteront 

les cours dô®ducation physique 

inclusive (par ex. aux couleurs vives, 

sonores, plus l®gers ou plus lourds, 

plus grands). 

 

B1.6. Utiliser lôanalyse des t©ches 
pour les techniques souhait®es.  

 

B1.7. Adapter les r¯gles des jeux, le 
style de lôenseignement et lôespace 

physique (environnement actuel) pour 

faciliter la participation. 

 

B1.8. Utiliser une gamme appropri®e 
dôinstructions (par ex. signaux 

physiques/verbaux, commandes, 

r®troaction, renforcement). 

 

B2. Savoir g®rer le 

comportement des ®l¯ves 

afin dôassurer le meilleur et 

le plus s®curitaire 

apprentissage de lôEPA ¨ 

TOUS les ®l¯ves. 

 

 

B2.3. Renforcement positif/n®gatif 

de tous les comportements 

souhait®s/ind®sirables des ®l¯ves 

quand et si n®cessaire  

 

B2.4. Conserver des archives 

relatives au plan de gestion 

comportementale.  
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B3. Communiquer avec les 

®l¯ves ayant des besoins 

®ducatifs sp®cifiques pour 

sôassurer de leur 

compr®hension et de leur 

participation maximum. 

 

 

B3.2. Utiliser des outils de 

communication adapt®s (par ex. 

®criture Braille, le langage des signes, 

augmentatif et autres moyens de 

communication alternatifs). 

 

 

C. Evaluer les progr¯s 

dôapprentissage des ®l¯ves 

aux BSE et lôefficacit® de 

lôenseignement appliqu® et 

des strat®gies dôassistance.     

 

 

 

C1. Evaluer les progr¯s de 

lôapprentissage des ®l¯ves 

aux BES en relation avec les 

objectifs de leur Plan 

Individuel dôEnseignement 

(PIE). 

 

 

C1.3. Utiliser les outils dô®valuation 

appropri®s permettant de mesurer les 

progr¯s des ®l¯ves en relation avec 

leur PIE.  

C1.4. Attribuer le niveau ad®quat en 
accord avec le PIE. 

 

  

C.2. Evaluer la justesse du 

programme dôenseignement 

des ®l¯ves aux BES 

 

 

 

 

 

C.3. Evaluer lôefficacit® de 

lôenseignement mis en 

îuvre et des strat®gies 

dôassistance.     

 

 

C2.1. Evaluer lôad®quation du 

programme dôenseignement aux 

besoins et capacit®s individuelles 

 

 

 

 

 

C.3.1. Evaluer lôefficacit® de 

lôenseignement mis en îuvre.  

C.3.2. Evaluer lôefficacit® des 

strat®gies dôassistance  

 

D. Collaboration 

professionnelle destin®e ¨ 

am®liorer la qualit® de 

lôenseignement aux ®l¯ves 

aux BES 

 

 

 

D1 Collaborer avec les 

professionnels de lôEPA.  

 

D1.4. Collaborer avec les autres 

sp®cialistes pratiquant lôEP/lôEPA. 

D1.5. Collaborer avec les 

professionnels de la sant® et de la 

r®®ducation (par ex.  

physioth®rapeutes, th®rapeutes du 

travail, orthophoniste, psychologues). 

D1.6. Collaborer avec les 

responsables des activit®s sportives et 

de loisirs pour handicap®s.  

 

D2 Collaborer avec les 

autres d®fenseurs des ®l¯ves 

aux BES 

 

D.2.1. Collaborer avec les 

parents/tuteurs des ®l¯ves aux BES 

 

D.2.2. Collaborer avec les 

organisations non-gouvernementales 

(par ex. pour la 

d®fense des droits des enfants) 

 

D3 Am®liorer ses 

connaissances et techniques 

professionnelles 

 

D.3.1. Identifier ses besoins de 

d®veloppement professionnel dans le 

domaine de lôEPA. 

D.3.2. Sôinvestir dans des activit®s de 

d®veloppement professionnel en 

continu (par ex. lecture de publications 
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professionnelles, participation aux 

conf®rences (ateliers, s®minaires) afin 

dôappr®hender les nouvelles tendances 

de lôEPA). 

D3.3.  Communiquer avec dôautres 

sp®cialistes de lôEP/EPA pour partager 

ses exp®riences et prendre 

connaissance dôexemples des "bonnes 

pratiques". 

D.3.4. Auto-®valuation 

 

D4 Plaider pour les besoins 

et les droits des ®l¯ves ayant 

des besoins ®ducatifs 

sp®cifiques.  

 

 

D.4.1. Plaider pour la fourniture de 

services dôassistance en ®ducation 

physique pour les ®l¯ves aux BES.  

D.4.2. Plaider pour lôemploi dôun 

sp®cialiste de lô®ducation physique 

adapt®e, 

dôassistants ou tuteurs si n®cessaire.  

D.4.3. Plaider pour lôacc¯s aux 

activit®s physiques des ®l¯ves aux 

BES. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

105 

 

Ajout 2 
PLAN DES COMPETENCES, TECHNIQUES ET CONNAISSANCES EUSAPAï 

EDUCATION PHYSIQUE ADAPTEE  

 

Evaluer les besoins 

(niveau actuel de 

performance) des 

®l¯ves aux besoins 

®ducatifs sp®cifiques 

(BES) 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 S®lectionner les ®valuations 
correspondant au profil des 

®l¯ves 

 Appliquer ces ®valuations 

 R®diger le rapport 

 Besoins ®ducatifs sp®cifiques (les 
diff®rentes aptitudes fonctionnelles 

motrices, cognitives, sociales, 

comportementales, de 

communication) 

 Diff®rentes approches de 
lô®valuation (holistique, en r®f®rence 

aux normes, bas®e sur des crit¯res, 

etc.) 

 Types dô®valuations (Mouvement 
ABC, etc.) 

 R¯gles relatives ¨ la r®daction des 
rapports et leur diffusion 

Adapter le programme 

de lô®ducation physique 

(EP) de lôenseignement 

scolaire afin de 

satisfaire aux besoins 

individuels de tous les 

®l¯ves aux BES 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 Analyser le programme 

dôenseignement de lôEP en 

relation avec les besoins des 

®l¯ves 

 Adapter le programme 

dôenseignement 

  Programme dôenseignement en 
cours (®cole/arrondissement/national) 

  Principes dô®volution du 
programme dôenseignement 

  Principes et strat®gies dôadaptation 
du programme dôenseignement 

Concevoir un plan 

dôexp®riences 

appropri®es 

dôapprentissage 

d®veloppemental en 

®ducation physique 

adapt®e (EPA)
i
 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 Aptitude ¨ d®velopper les 
plans individuels 

dôenseignement (PIE)
ii
 en EP 

 Aptitude ¨ planifier les cours 

dôEP inclusive de fa­on ¨ assurer 

un apprentissage appropri® et 

s®curitaire pour tous les ®l¯ves  

 Aptitude ¨ concevoir les 
strat®gies adapt®es de gestion 

comportementale 

 Aptitude ¨ concevoir des 
strat®gies de motivation pour une 

meilleure participation des 

®l¯ves 

 Concevoir des strat®gies de 
communication adapt®es. 

 

 

 R¯gles relatives au d®veloppement 
des PIE 

 Philosophie, objet et objectifs des 

PIE 

 Strat®gies de d®veloppement dôun 
PIE (par ex. ®quipe multidisciplinaire) 

 Concept de lôenvironnement le 

moins restrictif et continuum de 

lôassistance en ®ducation physique 

 Probl¯mes de sant® et de s®curit® 
li®s ¨ la pratique de lôEP inclusive 

(par ex.  contre-indications) 

 Causes et cons®quences des 
probl¯mes comportementaux 

 Gestion comportementale et 

modifications techniques 

 Strat®gies de motivation 

 Strat®gies de communication 
(interpr¯te, tableau de 

communication, etc.é) 

Pr®parer 

lôenvironnement 
 Aptitude ¨ pr®parer 

lôenvironnement humain 

 Connaissance des programmes de 

tutorat des pairs/para-®ducateur 

COMPETENCES 

Exigences de 

performance 

TECHNIQUES  
Techniques que lôindividu doit 

ma´triser pour faire 

CONNAISSANCES 
Connaissances que lôindividu doit 

conna´tre pour faire 
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®ducatif avant lôarriv®e 

des ®l¯ves aux BES 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

(personnel dôassistance, par ex. 

assistant dôenseignement, tuteurs, 

®l¯ves sans handicap et personnel 

enseignant) 

 Aptitude ¨ pr®parer 
lôenvironnement physique 

(locaux, ®quipements, 

dispositions temporaires) 

 Structures et fonctions de lô®cole 

 Th®ories comportementales et 
connaissance du handicap 

 Th®orie de lôadaptation et son 
application pratique en relation avec 

les ®quipements, etc. 

 Probl¯mes dôacc¯s physiques 

Adapter son 

enseignement afin de 

satisfaire les besoins de 

TOUS les ®l¯ves en EP 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 

 

 Aptitude ¨ utiliser les 
strat®gies p®dagogiques adapt®es 

(par ex. signaux 

physiques/verbaux, commandes, 

r®troaction, renforcement)  

 Aptitude ¨ adapter : 

- les r¯gles des jeux  

- lôespace physique 

- les ®quipements 

 Aptitude ¨ utiliser lôanalyse 
des t©ches pour les techniques 

souhait®es 

 Strat®gies p®dagogiques 

 Strat®gies dôadaptation 

 Adapter les jeux, les r¯gles et les 
styles dôenseignement 

 Analyse des t©ches 

 

 

 

G®rer le comportement 

des ®l¯ves afin 

dôassurer le meilleur et 

plus s®curitaire 

apprentissage de lôEP 

pour TOUS les ®l¯ves. 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 Aptitude ¨ assurer le 
renforcement positif/n®gatif de 

tous les comportements 

souhait®s/ind®sirables des ®l¯ves 

quand et si n®cessaire  

 Aptitude ¨ consulter et 
conserver les archives relatives 

au plan de gestion 

comportementale 

 Aptitude ¨ conseiller/guider 
les ®l¯ves vers un comportement 

(des choix) plus appropri® (s) 

 Identifier et comprendre les causes 

des probl¯mes de comportement 

 Strat®gies et th®ories de la gestion 
comportementale (par ex. 

renforcement positif et  n®gatif, 

r®alisation de soi, autonomisation, 

mod¯le dôHellison, etc.) 

Communiquer avec les 

®l¯ves ayant des 

besoins ®ducatifs 

sp®cifiques pour 

sôassurer de leur 

compr®hension et de 

leur participation 

maximum.  

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 Aptitude ¨ utiliser des outils 
de communication alternatifs et 

augmentatifs 

 Strat®gies de communication 

adapt®es aux ®l¯ves aux BES (par ex. 

lô®criture Braille, le langage des 

signes, outils de communication 

augmentatifs et autres) 

 

Evaluer les progr¯s de 

lôapprentissage des 

®l¯ves aux BES en 

relation avec les 

objectifs de leur Plan 

Individuel 

dôEnseignement (PIE) 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 Aptitude ¨ utiliser les 
m®thodes dô®valuation adapt®es 

pour mesurer les progr¯s des 

®l¯ves 

 Aptitude ¨ noter les ®l¯ves en 
fonction de leur potentiel et 

progr¯s  

 

 Diff®rentes m®thodes dô®valuation 

 Approche holistique individualis®e 
pour ®valuer les progr¯s des ®l¯ves 
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Evaluer la justesse des 

adaptations du 

programme 

dôenseignement des 

®l¯ves aux BES 

Population (Enfants 

dô©ge scolaire, BES 

vari®s) 

 Aptitude ¨®valuer 
lôad®quation du programme 

dôenseignement aux besoins et 

capacit®s individuels 

 Normes nationales EP 

 Strat®gies dôadaptation du 

programme dôenseignement  

Evaluer lôefficacit® des 

strat®gies 

dôenseignement mises 

en îuvre 

 Aptitude ¨ ®valuer lôefficacit® 
des strat®gies dôenseignement et 

dôassistance mises en îuvre 

 

 M®thodes et outils dô®valuation 
des strat®gies dôenseignement et 

dôassistance (par ex., programme de 

tutorat, utilisation de sch®mas 

comportementaux, adaptation ¨ 

lôenvironnement, r¯gles, t©ches, etc.) 

 

Collaborer avec les 

diff®rents 

professionnels 

concern®s 

Para-professionnels
iii
, 

sp®cialistes APE, 

coachs, entra´neurs 

sportifs, administration 

des organisations 

sportives pour 

personnes handicap®es 

 Aptitude ¨ collaborer avec les 
autres professionnels du 

domaine EP/EPA 

 Aptitude ̈  collaborer avec 

les professionnels de la sant® et 

de la r®®ducation (par ex. 

physioth®rapeutes, th®rapeutes 

du travail, orthophonistes, 

psychologues) 

 Aptitude ¨ collaborer avec 

les organisations sportives et les 

organisations professionnelles 

dôaide aux personnes 

handicap®es 

 R¹le des professionnels concern®s 
et leur approche en relation avec 

lôEPA 

 Nature de la coop®ration et de la 
communication avec lô®quipe 

enseignante 

 Travail en ®quipe 

 Organisations sportives pour 

handicap®s en vue dôune collaboration 

potentielle (par ex. clubs sportifs 

locaux) 

 

Collaborer avec les 

autres d®fenseurs des 

®l¯ves aux BES 

Parents/tuteurs 

(l®galement 

responsables), 

organisations 

gouvernementales et 

non-gouvernementales 

 Aptitude ¨ 
pouvoir collaborer avec les 

parents/ tuteurs des ®l¯ves aux 

BES 

 Aptitude ¨ collaborer avec 
les organisations non-

gouvernementales et 

gouvernementales(par ex. Droits 

des enfants) 

 

 R¹les et droits des parents/tuteurs 
(l®galement responsables) 

 Nature de la coop®ration et de la 
communication avec les 

parents/tuteurs assistants (l®galement 

responsables) 

 Travail en ®quipe 

 R¹les et r¯gles des organisations 
concern®es 

Am®liorer ses 

techniques et 

connaissances 

professionnelles 

Enseignants EPA / EP 

 Aptitude ¨ identifier ses 

besoins de d®veloppement 

professionnel dans le domaine de 

lôEPA 

 Aptitude ¨ sôinvestir dans 

des activit®s de d®veloppement 

professionnel en continu (par ex. 

lecture de publications 

professionnelles, participation 

aux conf®rences (ateliers, 

s®minaires) afin dôappr®hender 

les nouvelles tendances de 

lôEPA) 

 Aptitude ¨ partager ses 

exp®riences avec dôautres 

 Opportunit®s de d®veloppement 
professionnel appropri®es 

 Sources dôinformation (par ex. 

formation in-situ, associations, 

organisations etc.) 

 Outils dôauto-®valuation en 

relation avec la possibilit® de mettre 

en place lôEP/EPA (par ex. 

enregistrement vid®o et analyse de 

sessions, rapports ®crits, etc.) 
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sp®cialistes de lôEP/EPA 

(prendre connaissance 

dôexemples de "bonnes 

pratiques")  

 Aptitude ¨ sôauto-®valuer 

D®fendre les besoins et 

les droits des ®l¯ves 

ayant des BES.  

Enseignants EPA / EP 

 Aptitude ¨ pouvoir plaider 

pour lô®galit® des conditions de 

lôenseignement de lôEP/EPA 

entre tous les ®l¯ves 

 Aptitude ¨ d®fendre les 
droits des ®l¯ves ayant des 

besoins ®ducatifs sp®cifiques 

dans leur participation ¨ 

lôEP/EPA (par ex. services 

dôassistance, ®quipements 

adapt®s) 

 

 L®gislation nationale 
correspondante et politiques 

internationales 

 Services pour handicap®s, APA et 
structures sportives pour handicap®s 

 Structures et services scolaires 

 D®marches  de d®fense (influence, 

litt®rature, etc.) 
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Ajout 3 
CARTOGRAPHIE FONCTIONNELLE EUSAPA ï REEDUCATION  

 
DOMAINE  

PRINCIPAL  

ROLE PRINCIPAL  FONCTIONS PRINCIPALES  

A. 

Planification 

A1. £valuer le r¹le et la valeur 

ajout®e du programme dôactivit®s 

physiques adapt®es dans le caract¯re 

multidisciplinaire dôun programme de 

r®®ducation. 

 

A1.1. Identifier les responsabilit®s du 

programme dôactivit®s physiques adapt®es en 

tant que compl®ment au programme de 

r®®ducation. 

A1.2 Identifier les forces et faiblesses du 

programme dôactivit®s physiques adapt®es 

actuellement utilis® en r®®ducation. 

A1.3. Identifier les ressources disponibles et 

n®cessaires (locaux, ®quipements) pour 

mettre en îuvre le programme dôAPA. 

A1.4. D®velopper un programme structur® 

dôactivit®s physiques adapt®es en 

collaboration avec lô®quipe de r®®ducation.  

A1.5. Identifier les objectifs ¨ court et long 

terme du programme dôactivit®s physiques 

adapt®es. 

A2. £valuer les (in)capacit®s, facteurs 

de risque, besoins et potentialit®s du 

patient / client. 

 

A2.1. Appr®hender lô®tat des patients / clients 

et ses cons®quences en termes de 

(in)capacit®s fonctionnelles, conditions de 

sant®, etc. 

A2.2.Comprendre les donn®es cliniques 

exploratoires (par ex. radiographies, analyses 

de la marche, tests cardio-respiratoires), les 

conclusions et les recommandations des 

sp®cialistes de la r®®ducation. 

 

A2.3. £valuer les niveaux fonctionnels 

actuels et potentiels du patient /client. 

A2.4. Comprendre les r®ponses du patient 

/client ¨ une activit® physique. Identifier et 

rem®dier aux possibles contre-indications, 

risques sanitaires et autres facteurs de risques. 

 

B. Education 

et information 

B1. Former les patients/clients sur 

leurs (in)capacit®s et potentiels dans 

le domaine des  activit®s physiques. 

 

B1.1. Former les patients/clients sur leurs 

(in)capacit®s fonctionnelles, les r®ponses aux 

exercices, les risques de sant® potentiels,  les 

autres facteurs de risque et  contre-indications 

relatives ¨ lôactivit® physique. 

B1.2 Former les patients/clients sur la 

reconnaissance et lô®limination des 

sympt¹mes qui peuvent potentiellement 

conduire ¨ des risques de sant®, blessures, 

etc. 

B1.3. Former les patients/clients sur le 

programme APA et ses b®n®fices pendant la  

r®®ducation. 
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B2. Transmettre les informations 

appropri®es qui garantiront la 

poursuite dôun style de vie actif apr¯s 

la r®®ducation. 

 

B2.1. Informer les patients/clients sur 

programmes dôactivit®s physiques au sein de 

leur quartier et des b®n®fices ¨ court et long 

terme de lôactivit® physique. 

B2.2. Tenir et communiquer une base de 

donn®es des informations relatives aux 

soci®t®s et organisations du quartier de fa­on 

¨ assurer la poursuite dôun style de vie actif 

apr¯s la r®®ducation. 

B2.3. Informer de la l®gislation relative aux 

aides possibles des institutions dirigeantes 

locales, r®gionales et nationales attribu®es 

pour lôactivit® physique et le sport apr¯s 

r®®ducation. 

C. Mise en 

îuvre 

C1. Mettre en îuvre et individualiser 

un programme dôactivit®s physiques 

adapt®es  en compl®ment des autres 

disciplines au sein du programme de 

r®®ducation. 

C1.1. D®velopper un programme APA 

structur® et individualis® en collaboration 

avec lô®quipe multidisciplinaire.  

C1.2. Faciliter et optimiser la participation 

par lôadaptation des instructions, 

encouragements, r̄gles et dispositions si 

n®cessaire. 

C1.3. Initier des activit®s physiques bas®es 

localement. 

D. Contr¹le et 

®valuation 

D1. Evaluer les effets du programme 

dôactivit®s physiques adapt®es en tant 

que partie des processus de 

r®®ducation et post-r®®ducation. 

 

D1.1. Contr¹ler les r®sultats sur la sant® et ¨ 

long terme du programme dôactivit®s 

physiques adapt®es. 

D1.2. D®terminer les effets du programme 

dôactivit®s physiques adapt®es sur les 

fonctionnalit®s des patients/clients en 

collaboration avec lô®quipe de r®®ducation. 

D2. Evaluer les r®ponses des 

patients/clients ¨ lôactivit® physique, 

leur progr¯s et les comparer avec les 

objectifs d®finis. 

D2.1. £valuer et appr®cier le bien-°tre 

physique et psychologique du patient /client 

et ses progr¯s et les corriger si n®cessaire. 

D2.2. £valuer la motivation du patient/client 

vis- -̈vis du programme dôactivit®s physiques 

adapt®es et corriger si n®cessaire. 

D2.3. Suivre et ®valuer les r®ponses ¨ 

lôactivit® physique pour assurer une 

participation r®ussie et s¾re. 

D2.4. Documenter le d®veloppement et les 

progr¯s individuels en rapport avec les 

objectifs de la r®®ducation et du programme 

APA. 

D2.5. Identifier les outils, m®thodes, etc. afin 

dôoptimiser les capacit®s fonctionnelles du 

patient /client dans la vie courante et pendant 

les activit®s physiques. 
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Ajout 4 
PLAN DES COMPETENCES, TECHNIQUES ET CONNAISSANCES EUSAPA - 

REEDUCATION  

 

A. Comp®tences 

th®rapeutiques 
 Estimer et ®valuer le potentiel 
dôactivit® dôun patient/client 

gr©ce ¨ des tests, observations, 

etc.  et d®crire le profil 

fonctionnel r®sultant. 

 

 Ma´triser le d®roulement sans 
risque du programme 

dôactivit®s physiques adapt®es, 

y compris les ®valuations 

r®guli¯res, en utilisant les outils 

de stratification du risque et le 

d®pistage pr®programm®. 

 Comprendre le mod¯le dôadaptation 
aux sports et loisirs en g®n®ral des 

patients/clients, incluant le profil 

personnel, les implications fonctionnelles 

r®sultantes, les besoins dôactivit®s 

sp®cifiques et lôobjet de la participation 

 

 Comprendre et ®valuer les 

interrelations entre d®terminants du 

fonctionnement de lôhomme. 

 

 Comprendre et ®valuer les impacts 

dôune d®ficience sur les performances 

humaines. 

 

 Comprendre les bases 

physiopathologiques des maladies 

chroniques, handicaps et affections. 

 

 Comprendre les impacts et les risques 

li®s ¨ lôactivit® physique. 

 

 Conna´tre les cons®quences des 

m®dicaments sur les performances 

pendant les exercices. 

 Comprendre les indications et contre-

indications du sport et des activit®s 

physiques adapt®es dans le cadre de la 

r®®ducation de populations sp®cifiques. 

B. Comp®tences 

p®dagogiques 
 Ma´triser les techniques 
dôenseignement, de formation 

et dôentra´nement (techniques 

didactiques) n®cessaires ¨ une 

approche ®quilibr®e dans un 

environnement th®rapeutique. 

 Comprendre les principes des 

activit®s, jeux et sports adapt®s. 

 Etre capable dôadapter les 
activit®s au potentiel 

fonctionnel des participants. 

 Ma´triser les techniques 
professionnelles permettant 

dôinitier et de r®aliser 

efficacement lôadaptation. 

 Comprendre la th®orie du d®veloppement 
de programme. 

 Ma´triser la vue exhaustive des sports 
pour handicap®s. 

 Comprendre les ®quipements sportifs 

sp®cifiques ï utilisateur - interfaces. 

 Comprendre les principaux composants 

influen­ant les processus dans les 

situations dôactivit®s adapt®es. 

COMPETENCES 

Exigences de 

performance 

TECHNIQUES  
Techniques que lôindividu doit 

ma´triser pour faire 

CONNAISSANCES 
Connaissances que lôindividu doit 

conna´tre pour faire 
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D. Comp®tences de 

gestion 
 Ma´triser les strat®gies de 

management, y compris 

lôapproche selon un mod¯le de 

planification pour fournir aux 

personnes atteintes de 

d®ficiences, handicaps, 

affections,  etc. des activit®s 

sportives et physiques 

 Ma´triser les techniques 
n®cessaires ¨ la pr®paration 

dôune politique strat®gique de 

management et dôint®gration 

des programmes dôactivit®s 

physiques adapt®es dans le  

caract¯re multidisciplinaire de 

la r®®ducation. 

 

 

 Comprendre les organisations dôactivit® 
physique et sportives locales accessibles 

aux patients/clients dans le cadre du 

programme dôactivit®s physiques 

adapt®es. 
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Ajout 5 
CARTOGRAPHIE FONCTIONNELLE EUSAPA ï SPORT 

 
Domaines 

principaux 

R¹les principaux  Fonctions principales 

A. Planification A.1 D®velopper et adapter 

aux personnes handicap®es 

les programmes 

dôexercices et 

dôentra´nement aux sports 

sp®cifiques 

 

A.2 Premi¯re ®valuation 

de la situation actuelle et 

de lôhistoire r®cente  

 

 

 

 

 

A.3 D®velopper et adapter 

les plannings des exercices 

et entra´nements 

A.1.1  Identifier les missions, la vision, les buts et 

objectifs des organisations pouvant offrir aux 

personnes handicap®es des opportunit®s de 

pratiquer des sports et des activit®s de loisirs selon 

diff®rents dispositifs (par ex. 

inclusion/s®paration/union ou comp®tition/loisirs) 

A.1.2  Identifier les comp®tences, environnements 

et attitudes n®cessaires ¨ lôatteinte des objectifs du 

programme 

 

A.2.1  Compiler un rapport exhaustif de lôhistoire 

r®cente en rapport avec la future participation ¨ un 

sport/loisir (par ex. m®dical, r®alisations, social, 

communication, etc.) 

A.2.2. £valuer la personne dans les domaines 

suivants : int®r°t et motivation; sports 

sp®cifiques (côest ¨ dire donn®es 

anthropom®triques, bio®nerg®tiques, 

neuromusculaires, psychologiques, capacit® 

fonctionnelle, classification); communication 

A.2.3 £valuer lôenvironnement de la personne (par 

ex. donn®es ®conomiques, 

structures sportives et de loisirs, barri¯res 

extrins¯ques, famille, aides, etcé) 

 

A.3.1  Convenir des objectifs ¨ court, moyen et 

long terme en fonction des forces et faiblesses. 

A.3.2  Identifier les ressources (par ex. en 

personnel, ®quipements, financement). 

A.3.3  Concevoir le plan dôentra´nement devant 

couvrir les domaines physiques, tactiques, 

techniques et psychologiques. 

A.3.4  Harmoniser les processus de contr¹le et le 

planning 

 

B. Management B.1 Communication et 

coop®ration 

 

 

B.2 Administration 

 

 

 

B.3 Finances 

 

 

B.4 Ressources Humaines 

B.1.1  Consulter les autres professionnels dans 

une ®quipe multidisciplinaire. 

B.1.2  Communiquer avec le personnel 

enseignant/b®n®vole, athl¯tes, familles, ®cole, 

organisations et m®dias. 

B.2.1  Pr®parer les rapports. 

B.2.2  Effectuer les r®servations. 

B.2.3. Tenir la correspondance 

 

B.3.1  Planifier les budgets 

B.3.2  Organiser la strat®gie de collecte de fonds 

 

B.4.1  Recruter et ®valuer le personnel enseignant 

B.4.2  Recruter et ®valuer les b®n®voles 
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C. Entra´nement 

/enseignement 

C.1. Adapter les strat®gies 

dôentra´nement  

 

 

 

C.1.1  Adapter les styles dôentra´nement afin de 

satisfaire les besoins individuels. 

C.1.2  Adapter les m®thodes dôentra´nement.  

C.1.3  Planifier les strat®gies de communication.  

C.1.4  Planifier les strat®gies comportementales.  

D. Contr¹le D.1. £valuer lôimpact et 

r®ajuster le plan 

 

D.1.1  V®rifier r®guli¯rement que les objectifs, 

tels que pr®vus dans le planning, ont ®t® atteints.  

D.1.2  R®®valuer les forces et faiblesses individuelles et 

sociales par rapport ¨ la planification. 

D.1.3  Identifier les causes dôun d®passement / 

non-atteinte des objectifs. 

D.1.4  R®am®nager les objectifs ¨ court, moyen et long 

terme en fonction des forces et faiblesses. 

D.1.5  Red®finir les ressources (par ex. en 

personnel, ®quipements, financement). 

D.1.6  Red®finir le plan dôentra´nement pour couvrir les 

domaines physiques, tactiques, techniques et 

psychologiques. 

 

E. 

D®veloppement 

des sports 

adapt®s 

E.1 D®fense 

 

 

 

E.2 Formation continue 

 

 

E.1.1  Promouvoir les sports adapt®s.  

E.1.2  Faire pression pour le respect des droits. 

E.1.3  D®fendre les normes des APA, y compris 

le besoin de sp®cialistes. 

 

E.2.1  Identifier ses propres besoins de 

d®veloppement professionnel.  

E.2.2  Sôengager dans des activit®s de d®veloppement 

professionnel continu (par ex. lecture, ateliers, 

etc.). 

E.2.3  Etablir un r®seau de contact.  

E.2.4  Sôauto-®valuer. 
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Ajout 6 
PLAN DES COMPETENCES, TECHNIQUES ET CONNAISSANCES EUSAPA ï

SPORT 

 

COMPETENCES 

Exigences de performance 

TECHNIQUES  
Techniques que lôindividu doit 

ma´triser pour faire 

CONNAISSANCES 
Connaissances que lôindividu 

doit conna´tre pour faire 

 

D®velopper et adapter les 

programmes dôentra´nement et 

dôexercices aux personnes 

handicap®es et/ou aux besoins 

particuliers de sports 

sp®cifiques 

 

Aptitude ¨ d®velopper des 

programmes appropri®s 

 

Aptitude ¨ communiquer dans 

lôenvironnement appropri® 

 

Aptitude ¨ sôadapter dans 

lôenvironnement appropri®  

 

 

 

 

 

Á Mission, vision, buts et 

objectifs du programme 

Á Personnes handicap®es 

et/ou besoins sp®ciaux en 

relation avec le sport 

(exercices et entra´nement) 

Á Opportunit®s et dispositifs 
sportifs pour les personnes 

aux besoins sp®ciaux 

Á Sciences du sport 

Á Th®orie de lôentra´nement 
sportif 

Á Connaissances de base des 

sports 

Á R¯gles et classifications 

sportives 

Á Points l®gaux et ®thiques 

Á Principes g®n®raux 

dôadaptation  

 

 

Premi¯re ®valuation de la 

situation pr®sente et pass® 

r®cent 

Aptitude ¨  utiliser les 

instruments sp®cifiques 

dô®valuation  

 

Aptitude ¨ analyser et 

interpr®ter les donn®es sur la 

base de la th®orie  

 

Aptitude ¨ prendre en compte et 

®valuer lôaccessibilit® dans le 

contexte sp®cifique du sport 

 

 

Á Protocoles, mesures des 

tests, questionnaires, 

informations 

biographiques, techniques 

dôinterview. 

Á Probl¯mes dôaccessibilit®. 

 

 

 

D®velopper et adapter les plans 

dôexercices et dôentra´nement 

Aptitude ¨ identifier les 

ressources 

 

Aptitude ¨ adapter et utiliser les  

®quipements ad®quats 

 

Aptitude ¨ appliquer les 

principes de la th®orie de 

lôentra´nement sportif 

 

Aptitude ¨ fixer des objectifs 

r®alistes 

 

Á Sciences du sport 

Á Th®orie de lôentra´nement 
sportif 

Á Connaissances de fond des 

sports sp®cifiques 

Á R¯gles et classifications 
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Communication et coop®ration 

 

Aptitude ¨ communiquer avec 

les r®seaux de contacts 

appropri®s 

 

Aptitude ¨ communiquer 

efficacement avec les 

participants et les groupes 

cibles 

 

Aptitude ¨ identifier et choisir 

les strat®gies appropri®es pour 

communiquer avec les 

personnes importantes ou 

r®seaux de contacts  

 

 

Á Strat®gies de 

communication g®n®rales  

Á M®thodes de 

communication alternative 

si requis   

 

 

Administration  

 

Aptitude ¨ r®aliser les t©ches 

administratives 

 

Aptitude ¨ organiser et prioriser 

lôinformation  

 

 

Á Syst¯mes administratifs de 
base 

Á Technologie et langage de 

lôinformation  

Á Pr®paration de rapports 

 

 

Finances 

 

Aptitude ¨ g®rer efficacement 

les comptes  

 

Aptitude ¨ trouver les sources 

de financement appropri®es  

 

 

Á Comptabilit® de base 

 

Ressources humaines 

 

Aptitude ¨ g®rer les personnes 

 

Aptitude ¨ recruter et ®valuer le 

personnel enseignant et les 

b®n®voles  

 

 

Á Strat®gies de motivation, 

r®action au stress et 

commandement  

Á Principes du processus de 

recrutement 

 

 

Adapter les strat®gies 

dôentra´nement 

 

Aptitude ¨ utiliser les m®thodes 

appropri®es dôentra´nement 

 

Aptitude ¨ communiquer 

 

Aptitude ¨ prendre en compte 

de fa­on active 

lôenvironnement de 

lôentra´nement, par ex. 

interaction, processus 

dôapprentissage, coop®ration et 

coh®sion 

 

 

Á Styles dôentra´nement 

Á M®thodes dôentra´nement  

Á Strat®gies g®n®rales de 

communication  

Á M®thodes de 

communication alternative 

si n®cessaire 

Á Connaissances appropri®es 
des sciences du sport  
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Evaluer les impacts et r®ajuster 

le plan 

Aptitude ¨ utiliser des 

instruments sp®cifiques 

dô®valuation 

Aptitude ¨ interpr®ter, r®®valuer 

et r®ajuster de fa­on pratique le 

plan 

Aptitude ¨ lôautor®flexion 

 

Á Protocoles, observations 

techniques, mesures des 

tests, questionnaires, 

informations  

biographiques, techniques 

dôinterview 

 

D®fense 

 

Aptitude ¨ communiquer et 

d®velopper des r®seaux de 

contact 

Aptitude ¨ cr®er des 

opportunit®s dôam®lioration  

 

Á L®gislation au niveau local, 
national et international 

Á Services dôassistance 

Á Marketing 

 

 

Formation continue 

 

Aptitude ¨ g®rer efficacement 

leur temps 

 

Aptitude ¨ accepter/r®agir aux 

nouvelles tendances 

 

Aptitude ¨ identifier ses besoins 

individuels de d®veloppement 

professionnel 

 

 et sôengager activement aupr¯s 

dôautres professions 

importantes 

 

 

Á Opportunit®s de 

progression p®dagogique/de 

carri¯re 

Á Acc®der et ®valuer les 

ressources appropri®es  
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Ajout 7 
Structure de base de la ma´trise europ®enne dôActivit® Physique Adapt®e - EMMAPA 2  
 

Côest un programme dô®tudes de ma´trise d®velopp® sur 2 ans propos® conjointement par quatre 

universit®s en Belgique, R®publique tch¯que, Irlande et Norv¯ge. Il est bas® sur le principe dôune 

sp®cialisation en trois fili¯res professionnelles : (a) Education physique adapt®e; (b) APA et gestion du 

sport et (c) APA et style de vie actif. La premi¯re ann®e est principalement centr®e sur lôacquisition 

dôun cadre th®orique ¨ lôUniversit® catholique de Louvain. La seconde ann®e, les ®l¯ves re­oivent une 

formation plus sp®cialis®e dans lôune des trois autres universit®s partenaires. Vous trouverez dans le 

tableau ci-apr¯s la structure de base du programme dôenseignement EMMAPA 2 ®tabli dôapr¯s les 

documents et les discussions avec le professeur Yves Vanlandewijck.  

 
 

 

Ann®e 1  

Semestre 1  

 

33 cr®dits 

 

d®livr® par 

lôUniversit® 

catholique de 

Louvain 

Recherche Action (3 cr) 

APA: Perspectives internationales (3 cr) 

Handicap et soci®t® (2 cr) 

 

Types de handicap et classification (4 cr) 

Etude des handicaps (1 cr) 

Perspectives internationales en handisport 

(1 cr) 

 

Classification (3 cr) 

Approche holistique de lôAPA (8 cr) 

- Biom®canique 

- Activit® physique, fitness et risque des 

exercices  

- Gestion des exercices des personnes 

atteintes dôaffection chronique ou  

handicap  

 

Approche holistique de lôAPA II (8 cr) 

- Aspects psychologiques de lôAPA  

- Th®ories socioculturelles 

- P®dagogie du sport en relation avec 

lô®ducation physique adapt®e  

 

 

 

Ann®e 1  

Semestre 2  

 

30 cr®dits 

 

d®livr® par 

lôUniversit® 

catholique de 

Louvain  

 

Introduction pour tous les ®l¯ves (12 cr) 

- Principes des activit®s physiques adapt®es 
(3 cr) 

- Introduction ¨ lôAPA (3 cr) 

- Introduction Gestion du sport (3 cr) 

- Introduction Style de vie actif (3 cr) 

 

Fili¯re professionnelle sp®cifique (6cr) 

Les ®l¯ves choisissent lôune des trois fili¯res  

 

- Sp®cialisation EPA (6cr) 

- Sp®cialisation Gestion du sport (6 cr) 

- Sp®cialisation Style de vie actif (6 cr) 

Revue de litt®rature (4 cr) 

 

Fili¯res par discipline (8 cr)  

Les ®l¯ves choisissent lôune des trois fili¯res 

Biom®canique et exercices physiologiques appliqu®s ¨ lôAPA (8 cr) 

ou 

Contr¹le de la motricit® et psychologie appliqu®es ¨ lôAPA (8 cr) 

ou  

P®dagogie appliqu®e et th®ories socioculturelles (8 cr) 

 

 

 

Ann®e 2 

 

60 cr®dits 

 

d®livr® par les 

universit®s 

partenaires 

EMMAPA 2  

Stage dans lôune des trois fili¯res professionnelles sp®cifiques (15 cr) 

Les ®l¯ves choisissent lôune des trois fili¯res 

Formation pratique et internat en EPA 

ou 

Formation pratique et internat en Gestion du sport 

ou 

Formation pratique et internat en Style de vie actif 

 

Cours en option consacr® ¨ la m®thodologie de la recherche (6 cr) 

 

Choix de la discipline acad®mique. Les ®l¯ves choisissent lôun des six modules : (6cr) 

Biom®canique avanc®e; Physiologie de lôexercice; Apprentissage de la motricit®; Psychologie; 

Sociologie ou p®dagogie en liaison avec lôAPA.  

 

Th¯se de ma´trise (30 cr) Rapport Capital selecta en APA (3 cr) 
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Ajout ï descriotion DVD 
 DVD BUNTUSAVEC DES EXEMPLES PRATIQUES COMMENT ADAPTER UN 

PROGRAMME DôINCLUSION DôELEVES HANDICAPES, IRLANDE . 

Description de lôEBP 

Le programme Bunt¼sest une initiative passionnante du Conseil irlandais des sports, propos® 

et support® par le r®seau des partenaires sportifs locaux des ®coles primaires dôIrlande. 

Bunt¼sest un programme ®labor® ¨ base de techniques et qui pr®sente aux jeunes gens une 

approche amusante, agr®able et de qualit® de lô®ducation physique et du sport correspondant ¨ 

leur niveau personnel de d®veloppement. Le programme Bunt¼sest disponible dans les ®coles 

primaires apr¯s la formation des enseignants et la fourniture des mat®riels adapt®s aux enfants 

et des cartes de ressources repr®sentant toute une vari®t® dôactivit®s sportives.  

Le programme proposedeux grands sacs de mat®riels colori®s et adapt®s aux enfants combin®s 

avec des cartes de ressources illustrant une gamme dôactivit®s ®volutives dans les domaines 

suivants : roulement, r®ception, d®placement avec une balle ; courir et sauter ; lancer et 

attraper ; frapper et shooter. Les cartes ont ®t® soigneusement con­ues pour sôassurer que les 

enfants pourront les utiliser, quôelles encourageront le programme dôEP irlandais et donneront 

dôutiles indications aux enseignants concernant la s®curit® et lôorganisation.  

En suivant la formation ¨ Bunt¼s, les enseignants acqui¯rent les techniques et les ressources 

qui les autorisent ¨ utiliser Bunt¼sde fa­on ¨ aider ¨ la r®alisation du programme 

dôEP.Lôexcellente formation au programmed®livr®e aux enseignants des ®coles primaires 

offre des opportunit®s dôam®lioration du planning du programme et dôaugmenter la confiance 

des enseignants non-sp®cialistes responsables des cours dô®ducation physique. Bunt¼spropose 

aux enfants des ®coles primaires une large exp®rimentation des techniques sportives en 

augmentant les opportunit®s de participation et ceci quelque soit leur niveau. 

En mars 2007, et dans le cadre de son programme national pour le sport dans les ®coles 

primaires,  le Conseil irlandais des sports a officiellement lanc® ¨ lôattention des enseignants 

un DVD: Bunt¼s. Le personnel de óWaterford Sports Partnershipô, les enfants de la 4
¯me

 classe 

de lô®cole óWaterpark National Schoolô, SpecialOlympicsde Waterford et le club óFun4All 

sportsô furent s®lectionn®s par le Conseil irlandais des sports pour participer au tournage du 

DVD de promotion.Le DVD montre la mise en îuvre pratique du programme Buntus dans 

une salle de classe. Le DVD inclut ®galement un chapitre intitul® ñ Inclusion par le sportò qui 

montrent aux enseignants comment inclure les enfants physiquement handicap®s aux cours 

dôEP avec des exemples dôexercices, de jeux et les adaptations qui permettent dôy faire 

participer tous les ®l¯ves. Les techniques montr®es sur le DVD incluent : lancer et attraper ; 

frapper et se d®placer avec une balle  et les jeux incluent : le chat et la souris,la malle au 

tr®sor, le jeu Outback,le relais d®fi et le mini-baseball.  Des conseils pratiques sur les activit®s 

adapt®es sont soulign®s (par ex. les ®l¯ves en fauteuil roulant peuvent pr®f®rer commencer par 

une passe avec rebond ou les raquettes et balles peuvent °tre plac®es sur une chaise pour les 

enfants en fauteuil roulant) et peuvent °tre appliqu®s ¨ dôautres jeux et activit®s pr®sents dans 

le programme Buntusou dans dôautres domaines du programme dôEP. 

Ce DVD Bunt¼sa ®t® distribu® dans toutes les ®coles primaires des r®gions partenaires 

dôIrlande pour °tre utilis® comme une aide p®dagogique apport®e aux enseignants des ®coles 

primaires dans leur enseignement du programme dôEP. Le DVD a ®galement pour objectif 

dôam®liorer les connaissances de lôenseignant en strat®gies dôadaptation de base qui lui 

permettront de promouvoir lôinclusion en EP. 

 

Contact :  

Irish Sports Council 

Adresse Email: info@irishsportscouncil.ie 

Site Web: www.irishsportscouncil.ie 

http://info@irishsportscouncil.ie/
http://www.irishsportscouncil.ie/
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Pertinence de lôEBP par rapport au projet EUSAPA 

Le DVD d®crit ici est une aide utile ¨ lôenseignement et qui montre aux enseignants des 

exemples pratiques de simples adaptations r®alis®es en cours dôEP permettant lôinclusion.Le 

DVD a pour objectif de compl®ter les connaissances de lôenseignant par quelques strat®gies 

dôadaptation de base qui lui permettront de promouvoir lôinclusion en EP.En montrant des 

images de la mise en îuvre dôadaptations dans un cours r®el dôEP, on esp¯re avoir un impact 

positif sur lôattitude des enseignants concernant lôinclusion en EP. 

Comp®tences EUSAPApr®sentes dans cet EBP 

e. Aptitude ¨ utiliser les strat®gies ®ducatives appropri®es(par ex. signes gestuels/verbaux, 

commandes, feedback, renforcement) 

f. Aptitude ¨ adapter les r¯gles des jeux, les dispositifs physiques, lô®quipement 

g. Aptitude ¨ utiliser lôanalyse des t©ches pour les techniques souhait®es 

 

Cet exemple de bonne pratique a ®t® d®crit par Ursula Barrett, Institut de technologie de  

Tralee, Ireland  

 

 

 
                                                 

i
 9ŘǳŎŀǘƛƻƴ tƘȅǎƛǉǳŜ !ŘŀǇǘŞŜ ό9t!ύ -  
ii
 Plan Individuel Educatif (PIE) -  

iii
 Para-professionnels -  


